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Trois
Grosseurs

de
Grains

GROS.
AVEC ETIQUETlE VERTE

FIN
AVEC ETIQUETTE ROUGE

MOYEN
AVEC ETIQUETTE BLEUE

Tous les goûts ou besoins ne
réclament pas le même grain de
sucre, aussi pourquoi ne vendez-
vous pas ce que vos clients préfè-
rent? Trois grosseurs de grains
différentes - gros, moyens et
fins. "St. Lawrence" Granulé-
Le Sucre Canadien de Qualité
Supérieure.

Faites-vous une spécialité du
grain que préfère votre client,
cela ne coûte pas plus cher.

SUCRE EXTRA

Granalated
Sucre de Pure Canne

GRANULÉ
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N 'attendez pas que votre stock soit épuisé
pour en ordonner. Les cigarettes "Fatima"
sont en vogue à cause de leur excellente
qualité et de leur paquetage compact.

Se détaillent 70 pour 25c.

EN VENTE CHEZ TOUS LESMARCHANDS EN GROS.
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iASSORTIMENT CONSIDERABLE DE

VINS DE CHOIX
dont la qualité est toujours strictement maintenue et que tout bon marchand doit tenir
en stock. Ils vous donnent un bon bénéfiçe et plairont à votre clientèle.

BACCHUS
BANYULS-BARTISSOL

"i DE BOURGOGNE
"4 -CLARETS et SAUTERNES
"d SHERRY
"d DE PORT
"6 DE PORT
"6 MALAGA
"d VERMOUTH FRANÇAIS
"6 VERMOUTH ITALIEN

"d DE MESSE

"Roi des Apéritifs"
"Le Grand Fortifiant"
Morin Père & Fils
A. Delor & Cie
Diez Hermanos
E. Bartissol
Real Compania Vinicola
Garrett & Cie
Cazalis & Pratt
Royal Torino

Marques{ Sanctuaire

Dijon

Banyuls sur Mer

Beaune

Bprdeaux

Jerez de la Frontera

Portugal
Malaga

France

Milan

Tarragone

Nos Vins de Messe sont de pureté absolue et approuvés par l'Archevêché de
Montréal.

CHAMPAGNES
PIPER-HEIDSIECH

"i CARDINAL
Unkelman & Co.
Union Champenoise

DUC DE LA GRANGE Bouvet Ladubay St-Hilaire
et St-Florent

ESCOMPTE SPECIAL JUSQU'AUX FETES
SUR LE CHIAMPAGNE.

Nous sommes les agents pour les "SCOTCH & IRISH" Wiskies de "MITCHELL"
Brandy "PH. RICHARD", le Rye et Highwine de "WISER".

Demandez nos prix par la malle,
le téléphone ou télégraphiez à nos frais.

LAPORTE, MARTIN, Limitée,
568 St-Paul, Montréal.

Tél., Main 3766

VINS
"

Reims

Reims

Vol. X LVII-No 48.
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L'APPEL
AU PAYS

Les Canadiens réclament des produits "Faits au
Canada."
La préférence va donc aux articles qui sont bien
connus, aux marques annoncées comme étant
"Faites au Canada."
Vos clients savent que

Le Sirop de Blé «Inde
MARQUE CROWN
est Fait au Canada, nous le leur avons toujours
dit.
Ils savent que ce pur sirop forme la base de beau--
coup de plats de table délicieux qui coûtent peu
à faire.
C'est votre intérêt de -bien vous approvisionner de
SIROP MARQyE CROWN ~pour obtenir
votre part de ces affaires..

THE CANADA STARCH 0., LIMITEDu
Manufacturiers des célèbres marques EDWARDSBURG.

(Blé d'Inde préparé de Benson Empois Silver Gloss - Sirop Lily White-Etc.)

MONTREAL, CARDINAL, TORONTO, BRANTFORD, FORT WILLIAM, VANCOUVE R.

4- - LE PRIX COURANT, Vlendredi, 27 Novemnbre 114l. Vol. X LVII-No 48.
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Liste de Marchands ayant installé
Le Système .de Comptabilité &lcCaskey

Les marchands canadiens suivants ont acheté et installé le Système
de Comptabilité McCaskey pendant les trente derniers jours, pour
simplifier leur travail, augmenter leur efficacilé, améliorer leurs
encaissements et appliquer à leur comm3rce une méthode moderne.

W. E. Outhouse, Tiverton, N.E.
Nap. Gendron, Verdun, Qué.
E. A. Brais. Montréal, Qué.
A. Bonneau, Iberville, Qué.
Baulet à Savoie, Québec, Qué.
Kezar Bras., North Hatley, Qué. (Augmentation)
E. Droinville, Valcourt, Qué.
A. Houle, Henryville, Qué.
Swift's Provision Stores, Montréal, Qué.

(Magasin principal)
G. Macillvarys, Halifax, N.E.
Geo. L. Hobbs, Longwood, Ont.
E. Bélair. Valleyfield, Qué.
S. Burton, Lansing, Ont.
V. Gingras, Mont Laurier, Qué.
S. Desmarteau. Montréal, Qué.
LeBl4nc & Gaudet, Memramcook, N.B.
R. P. Harvie, Centre Burlington, N.E.
W. Drouin, Lac Mégantic, Qué.
J. A. Poulin, St-Théopbile, Qué.
A. Henri, St-Lin des Laurentides, Qué.
F. Fournier & Cie. Mégantic, Qué.
Emile Cloutier, Trois-Saumons. Qué.
B. A. Lutz, Moncton, N.B.
J. Cronk. South Wellington, C.A.
Nap. Roy, St-Hubert, Qué.
M. J. Bain, Elderbank, N.E.
G. S. Dickey, Middle Stewiacke, N.E.
F. E. Hendershot, Mount Forest, Ont.
A. Foreman, Toronto, Ont.
Thos. Wran. Campbellton, N.B.
Corne Langelier, St-Barnabé, Qué.

IR. J. Buckle, Sutton, Qué.
Shaw & Ellis, Pocologan, N.B.
W. R. McClosky, Boiestown, N.B.
W. Lintell, Ottawa, Ont.
J. E. Cuthbertson, Toronto, Ont.
H. J. Elliot, South Durham, Qué.
-P. Chicoine, Acton-Vale, Qué.
P. Bourdayes. Bonaventure. P.Q.
D. P. Burke, joggins Mines, N.E.
H. E. & E. J. Grant, Spencer's Island, N.E.

Mr. Scott Fulton, Base River, N.E..
Thos. Hill, Joggins Mines, N.E.
City Towel, & Apron Supply Co., Toronto. (Augm.)
L. G. Tuf ts, Chippewa, Ont. (Augmentation)
L. G. Tufts, Chippewa, Ont. (Augmentation)
John FeUl, Toronto, Ont
Ferguson & Lassen, Halifax, N.E.
Hôtel-Dieu du Sacré-Coeur, P.Q.
Geo. Bégin. St-Ephrem, P.9.
James Holiday & Son. Dewsttville, Qué.
A. Lapierrt, Joliette, Qué.
J. A. Caron, Montmagny, Qué.
D. Grenier, Ancienne Lorette, Qué.
Jos. Angers, Québec, Qué.
H. A. Gilman, Mansonville, Qué.
H. D. Radcliff, Port Hope, Ont.
E. Miron, Ottawa, Ont.
L. Sinclair. Grand Valley, Ont.
Jas. Picard, St-Guillaume dUpton, Qué.
E. Conley, Sherbrooke, Qué.
J. B. Laroche. St-Foy, Qué.
P. Ouellette, Québec, Qué.
Thos. K. T. Stone, Montréal, Qué.
W. P. McCormick & Co., Winnipeg, Man.
W. J..Philpott, Toronto, Ont.
M. A. Nickerson. Clarke's Harbor, N.E.
Mme Ida Harlow. Sable River, N.E.
A. Irish, Grandvital, Mani.
J. Pothier, Wedgeport, N.E.
Thos. Watson, Grand Valley, Ont.
H. Coppin, London Jct., Ont.
Reliable Feed & Pet Stock Co., Toronto, Ont.
J. J. Reith, Grand Valley, Ont.
J. A. Honan, Benson, Sask.
J. B. Limoqes. Ste-Anne des Plaines, Qué.
J. Beausoleil & Cie, Montréal, Qué.
Ed. Harvey, Hébertville, Qué.

- H. Frère Cie, Alma, Qué.
joseph Girard. St-Gédéon Station, Qué.
R. Westlake, Ottawa, Ont.
M. J. Crocker, Freeport, N.E.

Le Système de Comptabilité< McCaskey est fait à Toronto par

The Dominion Register Co., Limited

Vol. XLVII-No 48.
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SAUCE AUX ATACAS
(CRANBERRY 3AUCE)

Tout épicier devrait avoir sur ses.
rayons une certaine quantité de
Sauce d'Atacas "Aylmer".

Pendant les prochains mois, il y
aura une grosse vente d'Atacas.

La Sauce d'Atacas "Aylmer" est
supérieure à celle faite à la mai-
son et la ménagère préfèrera
généralement la Sauce aux Ata-
cas "Aylmer" à celle qu'elle fait
elle-même.

Parlez-lui de la Sauce aux Atacas
"Aylmer

Demandez au voyageur de votre marchand de
gros qu'il vous montre un échantilon et qu'il vous
!en donne les prix, I Dliii

Vol. X LVII-No 48.
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La Confiance Renait
Placez vos ordres immédiatement

NOTRE ASSORTIMENT EST CONSIDERABLE
ET VARIË DANS TOUTES LES LIGNES.

FRUITS SECS
RAISINS VALENCE, "Selected" et "4 couronnes"

boîtes 7 Ibs. et 28 Ibs.
RAISINS DE TABLE "Bevan & Co"

boîtes de 22 Ibs. vrac
paquets 16 oz. et 8 oz.

3 couronnes, 4 couronnes, 5 couronnes, 6 couronnes.
RAISINS DE CALIFORNIE

Epépinés, G & S. "Fancy" 16 oz.
Epépinés, G & S. "Cholcç" 16 oz.
Sans Pépins, 6 & S. Thompson 16 oz.
Sans Pépins, G & S. Thompson 12 oz.

RAISINS SULTANA, nettoyés,
Vrac et paquets.

DATTES,
Vrac et paquets.

FIGUES COMADRE
en mattes.

FIGUES DE TABLE,
boîtes de 10 Ibs.

RAISINS DE CORINTHE nettoyés,
Vrac et paquets.

NOIX DE TOUTES SORTES.

Ces articles sont de la récolte 1914.

UNE LIGNE INTERESSANTE
1000 Caisses Pêches 2's,

Sirop épais, "Burlington" $1.25 doz.

THES JAPONAIS THES NOIRS
Nous avons rempli nos commandes avec satisfaction pour la clientèle.
Nous avons fait des achats considérables et nous en recevons encore des lots

qui nous permettent de faire des livraisons promptes à des prix raisonnables.

SATISFACTION GARANTIE
Cotations et échantillons envoyés sur demande avec plaisir.

L. CHAPUT, FILS & CIE, Limitée,
Eplolers en gros et importateurs,

Vol. XLVII-No 48.
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L'ECONOMIE DEMANDE
des marchandises qui répondent à un grand et con-
tinuel besoin, qui abaissent votre prix de vente, qui ne
s'abimeront pas sur vos rayons, qui réduisent vos frais
généraux. La commodité et l'économie du Lait Con-
densé, du Café et du Cacao

BORDEN
sont profondément enracinées dans
l'esprit des ménagères prudentes.

Des épiciers font des profits fa=
oDE ciles et sans cesse accrs avec les

AIL BORDE Marques Borden et ils trouvent que
ces produ ts les aident à étendre
l'économie dans la conduite de leur
magasin. Si de l'économie et de

S OND N6SED MI LC bons profits sont des facteurs de
succès dans la conduite de votre ma-
gasin, pourquoi- ne demandez vous

pas les Marques Borden pour en faire un étalage à
présent ? Votre ordre d'essai de quelques boîtes est
prêt à vous être expédié. Ecrivez-nous aujourd'hui
la quantité que vous désirez.

BORDEN MILK CO., LIMITED
'Leaders of Quality'

MONTREAL
1

X INI 1-No 49.
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Le Salut du Marchand Détaillant

Vous, Mr le Marchand, tout comme les autres hommes d'affaires canadiens vous avez vu

le commerce péricliter et les difficultés s'élever par suite de la guerre.

La question qui doit dominer dans votre esprit e ;t celle-ci : "Comment cette situation

peut-elle être améliorée ?"

Le mouvement en faveur des articles "Faits au Canada' en est la-solution.

Uue chose certaine, c'est que vous ne pouvez falire de bonnes affaires à moins que les

gens qui sont vos clients disposent de moyens d'existence suffisants et réguliers. Raisonnez

un peu cela, et de déduction en déduction, que trouvez-vous ? Tout d'abord qu'il ne peut y avoir

de salaires sans travail. Le travail implique la production ; done, pas de salaire sans que quel-

que chose soit fait, ou édifié, ou produit. Cette production cesse lorsqu'elle ne trouve pas à

être écoulée.

Dans des temps comme ceux présents, les Canadiens de toutes classes et de toute loca-

lités devraient s'unir pour suivre la politique ayant pour principe que chacun doit acheter

pour ses besoins ce que les autres canadiens produisent.

Actuellement, les canadiens achètent d'énormes quantités de marchandises importées alors

qu'ils pourraient tout aussi bien acheter (les marchandises "Faite au Canada". Les formida-

bles montants d'argent qui échappent au pays de cette manière fourniraient du travail à des

milliers et des milliers de travailleurs canadiens, qui en retour vous achèteraient à vous et aux

autres détaillants canadiens leurs provisions quotidiennes.

Vous et vos collègues, vous êtes le canal par lequel le flot de ces marchandises impor-

tées arrive au consommateur immédiat. Il est donc en votre pouvoir d'appliquer largement le

remède. Vous n'avez que deux choses à faire : D'abord, en garnissant vos stocks n'acheter

autant que possible que ce qui est fait au Canada ; ensuite former votre personnel de vente

à persuader les clients que c'est de bonne politique d'acheter des articles faits au pays.

La publicité qui est donnée à l'idée du " Fait au Canada " fournit l'opportunité à

tout détaillant de s'aider à faire de meilleures affaires en poussant ses marchandises.

FAIT AU CANADA

~IIU w

LE 111\11\ ('( )J-PANT, ?7 11)14.
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Le plus savoureux, le plus exquis, le plus
délicat en produits alimentaires

est distribué sous la

MARQUE

Tel est le
lé par tous

GAZELLE

decret formu-
les gourmets

Hudon, Hebert & Cie., Limitee,

MONTREAL.

Vol. X LVII-No 48.
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Répondez l'augmentation de la demande
avec

la marque "BANNER"
Les épiciers canadiens vont se trouver en présence d'une demande sans précédents pour les confitures

de fruits pendant les prochains mois. Le coût exhorbitant des fruits frais et le prix élevé du sucre ont
rendu presque impossible la fabrication des confitures à la maison. Les garde-manger domestiques sont
vides ou presque. Et ce grand trou dans la consommation journalière des confitures doit être comblé par
l'épicier.

L'expérience des autres épiciers qui ont obtenu un singulier succès dans la vente des confitures et
gelées prouve que pour la plus grosse demande, pour le renouvellement rapide des ordres, et les commandes
régulières, la Ligne de la Marque BANNER est de beaucoup supérieure.

Faites-en l'expérience vous-même en faisant un étalage de la LIGNE MARQUE BANNFR.

Ecrivez à notre Département de Service pour obtenir d'attrayantes cartes et affiches de devantures et

des dessins ou arrangements qui vous permettront d'établir des étalages de vitrine du meilleur effet.

Ecrivez MAINTENANT.

LINDNERS
WINNIPEG

306 Rose Ave.

LIMITED
TORONTO

340 Dufferin St.

Représentants : H. Whissel, 2928 rue Drolet, Montréal ; H. D. Marshall, Ottawa ; W. L. McKenzie & Co., Edmonton et

Régina ; Jacksons Ltd., Calgary ; H. E. Gross, Vancouver ; R. S. McIndoe, Toronto.

LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.
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LAISSEZ LES JUMEAUX GOLD
(LET THE GOLD DUST TWINS)

AGRANDIR VOTRE COMMERCE
COMME ILS LE FONT POUR

D'AUTRES.

qui
prés

meust
toyer e

devant le
absolumen

à avoir sur l
poudre

VEC la publi-
cité nationale

a été faite pour
enter cette. fa-

poudre à net-
t pour la tenir
public, il n'y a
t aucun doute
a valeur de la

pour vous dans
merce. Cette poud

dont on parle tan
donnez la préférence

magasin, vous créera
vera un commerce qui

marquer 1915 comme
d'expansion. La "GOLI

vendue en paquets de 5c.
plus grands, fait une ligne
ment attrayante à tenir au

vue du profit. Elle a de plw
tage d'avoir une apparence pa
rement attrayante pour fins d'

C est le moment de garnir le stock de "GOLD
DUST" - Le temps du nettoyage de maison
est le temps de la 'GOLD DUST."

I TUHE N. K. AR A Kij
LIMITED

MONTREAL.

votre c
re à netto
t, si vous
dans vo
et conse
vous fer

une anné
DUST'

et en de
spéciale-
point de
l'avan-

rticuliè-
étalage.

"Lot the GOLD DUST TWINS do your work"=
"Laissez les jumeauLQOLD-DUST fir ore Wav "

Gold Dust
om-
yer
lui
tre

a
e

Vol. XLVII-No 48.
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Pour tenir un article qui plait et obtenir de
bons profits, vendez le Poisson en Conserves

de la Marque Brunswick
En toutes saisons vous trouverez une bonne deman-
de pour les conserves de Poissons de Connors Bros.
Elles sont tout aussi faciles à tenir en été qu'en hiver
et chaque vente rapporte un bon profit au détaillant.

Situés comme nous le sommes, sur la côte même de
l'Atlantic, nous obtenons le meilleur choix de la cap-
ture des pêcheurs.

Notre usine est en tous points moderne, strictement
saiiitaire et fonctionne dans des conditions parfaites.

Les Aliments Marins de. la Marque Brunswick ont

reakfast Dccune réputation qui s'étend sur tout le continent, d'une
rive à l'autre, tant parmi les consommateurs que
parmi les marchands détaillants. Cette réputation est
établie sur la qualité du produit mis en conserves à
la perfection, et sur le prix raisonnable qui laisse un

bon profit au détaillant.

Examinez votre stock, M. l'Epicier, et voyez de quelles

marques Connors vous nianquez. Ensuite comman-

dez, d'après la liste suivante : 4 Sardines à l'Huile,
% Sardines à la Moutarde, Kippered Herring, Harrengs
Sauce Tomate, Finnan Haddies (Boîtes Rondes et
Ovales), Clams, Scallops.

Connors Bros., Limited
Black's Harbor, N.B.

Ne
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SIROP DE MATHIEU
Au Goudron et à l'Huile de Foie de Morue

Vous pouvez recommander sans hési-
tation cette préparation qui obtient
de beaucoup la plus forte vente au
Canada parmi tous les remèdes contre
la toux. Elle est particulièrement
efficace à prévenir, à soulager et à
guérir toutes les affections de la
gorge. Non seulement elle guérit
le rhume, mais elle tonifie le système
et empêche les rechutes.

Poudres Nervines de Mathieu

Voilà un remède magique pour tous maux de tête, douleurs
nerveuses, névralgie, etc. Il ne contient ni 'opium, ni mor- POUDRES NERVINES
phine, ni chloral, ni aucun autre narcotique dangereux ou
poison. Aussi son emploi dans les familles offre-t-il toute
sécurité. Il soulage de l'insomnie, calme les nerfs et procure
un sommeil reposant. Pris avec le Sirop de Mathieu, c'est
le remède le plus prompt dans le cas d'un rhume fièvreux.

En vente dans toutes les maisons de gros. Ne laissez pas baisser votre stock.

LA CIE J. L. MATHIEU - Sherbrooke, Qué.
PROPRIÉTAIRE

MM. L. CHAPUT FILS & CIE, Limitée, Dépositaires en gros, Montréal.
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Donnez satisfaction à vos Clients--
-Augmentez vos Profits-

Notre campagne d'annonce aux consommateurs dans
les journaux quotidiens est sûre de provoquer une plus
grosse demande et d'augmenter les profits des marchands
qui tiennent

"Easifirst" Shortening
-DE-

Gunns
Ce -produit est meilleur et moins cher que le saindoux ou le

beurre et fournit une meilleure cuisson des aliments.

"Easifirst" en paquet pour famille vous permet de faire une
excellente marge de profit et donne toute satisfaction à vos clients,
non seulement à cause de son prix peu élevé mais aussi parcequ'il
est supérieur à tout autre produit pour Frire, Cuire au Four, ou Faire
de la Pâtisserie.

La première chose à faire pour obtenir votre part de ces affaires
en "Easifirst" que notre annonce crée, est d'écrire aujourd'hui pour
prix et conditions.

Empaqueté en carton d'une livre, en sceaux de ferblanc de 3 lb,
5 lb, et 10 lb et en cuves de 20 lbs et 60 lbs.

Gunn Langlois Ô Company Limited
4 Montréal, Québec.

Succursales dans toutes les principales villes

Il-I ''I
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LES ANNONCES PAR AFFICHES
Font appel à 3,000,000 de consommateurs TOUS LES JOURS

Les affiches parlent un langage universel, et c'est le seul moyen de ta!re Impression sur
l'esprit des entants, des étrangers et des milliers d'acheteurs. qui n'ont pas le temps de lire les
journaux ou autres annonces imprimée@.
Nous vous donnerons le summum de l'annonce attrayante-ineffaçable et productrice pour
chaque dollar qu'elle vous coûte. Demandez les estimés et sohemas à

H. A. WILLIAMS, Cérant, Canadian Poster Co.
Edifice Dominion Express, Montréal.

Plus de 75% de la publicité canadienne est faite par nous. Quoi ! Bovril,
Baby's Own Soap, Fruit-a-tives, Na-Dru-Co., Montserrat, Players
Cigarettes, Magic and Adanac, Etc., sont affichés par nous à l'année,

\'ol. X I.\] I-No 48
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Lorsque vous ache-
tez des Tissus en

coton imprimé
Assurez-vous que vous obtenez le plus
de valeur possible pour votre argent.
Pour en être doublement certain insistez
pour avoir

Le Tissu • ' No. " C"
Le 1 0 Imprime 31" 32"

de la "Dominion Textile Company"

Cette ligne fuite (lit nwuh à I0c la verge est abso-
lument garantie supporter le lavage ou les rayons du
soleil d'une façon qui n'est pas égalée par les tissus
importés de la meilleure qualité.

La dépense de droits des douanes qui grève les tissus
imprimés importés et que nous évitons, nous permet de
dévenser plus pour la qualité de nos tissus imprimés No.
"C", comme on s'en rend compte de suite, par les dessins
légers, le tissage fin, les couleurs indélébiles et le fini
supérieur.

Cette ligne est faite en centaines de dessins et combi.
naisons de couleurs. Livre complet d'échantillians en-
voyé sur demande.

Votre marchand de gros possède une ligne complète
de Tissus Imprimés No "C".

Dominion Textile Company
I IITLIl - --

112 Rue Saint-Jacques

Montréal, Québec.
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LE C0.GENAC

HEN ESSY

et la GUERRE
En dépit de la guerre, les importations

de BRANDY HENNESSY ont été reçues
régulièrement de France, et il y en a un
ample approvisionnement au Canada pour
remplir promptement toutes les commandes.

En présence des MARINES ANGLAISE
et FRANÇAISE agissant de concert pour la
surveillance des mers, et des stocks énormes
tenus en réserve par Jas. Hennessy & Cie.,
la maison croit pouvoir prédire en toute sé-
curité que les livraisons futures pourront se
faire au fur et à mesure des besoins.

Ne manquez pas de spécifier le
JMHENNESSY& ~ "HENNESSY" quand vous commandez du

cognac et voyez à ce que chaque bouteille
porte l'étiquette H ENNESSY comme le mon-
tre la gravure.

On pourra se procuier le COGNAC
HENNESSY comme d'habitude dans toutes
les maisons de gros.
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Vous
c

THE "N
9, Il et 13

n avez pas besoin de
harger d'un gros stoc

pour l'hiver.

ous pouvons vous faire des envoi
par les temps les plus froids.

'UÔiET"1 POLISil COMPANYI
Davenport Road, TOR

vous
k

s

JMITED.
ONTO, Ont.
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Essences. Culinaires de- Jonas
LES ESSENCES QUI SE VENDENT PARTOUT ET TOUJOURS.

Essenoes de Jonas, en bouteilles, Jarres, Barillets et Barils pour Confi-seurs, Fabrioants de Crème à la Claoe, Eto., Eto. Prix $7.00 à $15.00
le gallon, suivant qualité. Qualités Spéci*les et Prix Spéciaux par Contrat.

389 et 391 Rue St-Paul,

HENRI JONAS ê CIE.,
FABRICANTS

MAISON FONDÉE EN 1870.
- . M a a Montréal.

p J
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PRIX CJOURANTS
Dans la liste qui suit, sont comprises uniquement les marques spéciales de marchandises dont les maisons, Indiquées en caractèrenoire, ont l'agence ou la représentation directe au Canada, ou que ces maisons manufacturent elles-mêmnes. Les prix indiqués le sontd'après les derniers renseignements fournis par les agents, représentants ou manufacturiers eux-mêmes.

WALTER BAKER & CO., LTD. Buckwheat, pqts de 3 Ibs. 1.75 Caisse de 120 paquets de % lb. 3.40
Pqts de 6 lbs. 3.40 Caisse de 30 paq. mélangés, 1 L3J 3L x Griddle-Cake, pqts de 3 lbs. 1.75 50) Ylbj .3

Chocolat, Prime No Pqts de 6 lbs. 3.40 W LRLMTDi, bte 12 Ibm., pains Caisses contenant i doz. de paquets W LRLMTD
Chocolat à la Vanille, 20C chaque. Toute caisse retournée en Montréal

bte de 6 lbo. 0.44 'bonj état es reinbourse Conserves La doz.
à. et ibte de 6lbs. 0.24
Breakfast Cocca, bte
de i/s, i, i. i a., la
Ibo. to box et 5 Ibm.
tinsB. 0.39
Chocolat sucré, cin-
quième btc 6 Ibo.

pains de i/s IL. 0.21
Chocolat sucré, Ca-
racas, i et i lb. ca-
kes, bte de 6 lbs. 0.32

Register Falcon Cocoa (Soda
Ttde chaud ou froid), btcs

de 12 lbo., i Lb tins. 0.34
Caracas Tablets, cartons de Sr,

40 cartons par boite 1.25
Caracas Tableta, cartons Sc, âo car-

Ces prix sont F.O.B. Montréal.

BRODIE & HARVIE, LIMITED.

Farines préparées de Brodie La do."XXX" (Etiquette rouge) pqts 3 lb. i .75
Pqts de 6 lbs. 3.40

Superb, pqts de 3 lbs. 1 .55
Pqts de 6 lbs. 3.00

Crescent. pqts de 3 lbs. 1 .65
Pqts de 6 lbs. 3.20

L CHAPUT. FILS & CIE,

Montréal.

Thé Noir Ceylan "Owl"

NO 5. 1 lb. 30 lbs. par cse
No 5. 4 lb. 30 lbs. par cse
No 15, I L 30 lbs. par ce
No 15, il lb. 30 lbs. par cse
No 3o 1 lb. 30 lbs. par cse
NO 30, 1 lb. 3o lbs. par cse

CHURCH & DWIGHT

Cow Brand Baking Soda.

En boites seule-
1IiGTI ment.

Empaqueté com-
me suit:

VBZ"bI*eiOA Caisse de 96 pa-
quets de Sc. $32

Caisse de 6o, paquets de i lb. 3.20

Corncd Beef compressé, is $1.75,
15 $3.00, 2s $5.5o, 6s $17.00, 14s 45.00

Roast Beef, is $1-75, 15 $3.25, 2S
$6.25. 6s 18.00

B3oeuf bouilli, îs $3.25, 23 $6.25,
La lb. 6s 18-00

Veau en gelée. is $1.75, 15 $325
28 ý5.O0, 6s 18 .0023c Hachis de Corned Beef, is $1.75,

24C IS $2.25, 23 3.35
35C llefsteak et Oignons. is $1.75, 15

36c $3.00, 2s 6.00

42C
4.1 c

Saucisse de Camibridge, 1 s $3-00,

Pieds de cochon, sans os, is $1.75,
IS $2.50. 23

Langues d'agneau. is
Boeuf fume en -tranches, boites de

fer-blanc, is $î.8o, is
Boeuf fumé en tranches, pots en

5.00

5.00
2.50

2.90

Si c'est un registre BARR -- ce n'est pas une machine que vous
achetez -- c'est une INTELLIfiENCE mécanique absolue!1

jRégistre Barr, Modèle Cabinet de Comptoir, Fermé

Votre Régistre de Comptes Barr fera plus pour vous que n'im-
porte quel teneur de livres. Il garde les comptes de vos clients
toujours à jour, et rend les collections rapides beaucoup plus
aisees. Tout marchand progressif à besoîn de cette assistant
d'une valeur inappréciable. Il solutionne de suite pour tous, le
problème de la tenue rapide des comptes de crédit.

Le BARR fait plus en moins d'espace
Un des gros avantages du Régistre de comptes Barr est son économie de place. Vous
pouvez tenir 1000 comptes dans un espace d'environ un-tiers moindre qlue celui
exigé par tout autre système et donner un service plus rapide et meilleur. Ne trouvez-
vous pas que vos comptes de crédit augmentent en ce moment ? N'est-ce pas votre
désir de tenir de plus près quo jamais quelques-uns de ces comptes sinon tous ?
Examinez avec soin sous tous rapports le Régistre de Comptes Barr. Son fonction
nemenrdans votre magasin vous remboursera certainement son prix d'achat au
cours de l'année.

etez un Régistre BARRI Erivez aujourd'hui pour plus amples informations.

invention Canadienne bonafide Br eitrLmtd
n'y a jamais eu de procédures

iconcurrents disent le contraire.TRNO, ntro
que quelques marchands on étéTEN N, naro

res systèmes de comptabilité au Gad-rtgesra-hf:DceHu*

1*RR REGISTFERS, IJMI-TE-D. & rue Arunde. Strand. Lande., W. C.
Manufacture:s Blvminsham. ABU.

Pas d'ennui d'aucune sorte, si vous &ch

Le Système de Comptabilité Barr est une
entièrement Protégée par de valides brevets. Il
légales prises contre ces brevets, quoique tous les
Nous faisons cette déclaration car nous Savons
trompés et qu'on les a induits à acheter d'aut:
moyen de ces '*on-dit." vt
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verre, is $1.5o, is $2.oo, 18 3.00
Langue, jambon et pàté de veau,

ia 1 .30
Jambon et pâté de veau, is 1. 20

Viandes en pot épicées, boites en
fer-blanc, boeuf, jambon, lan-
gue, veau, gibier, Ji $o.50, is 1 .00

Viandes en pots de verre, poulet,
jambon, langue, ils 1.50

Langues de boeuf, boites en fer-
blanc, is $2.75, is $6.oo, lis
$9.o0, 2S 10.50

Langues de boeuf, pots de verre,
lis $10.00, 28 12.00

Mince Meat, en tins cachetées
hermétiquement, IS $1.25, 23
$1-95, 33 $3.00, 43 $4.00, 53 5.00

Mince Meat, en seaux, 25 IL, la lb. o.o8
Mince Meat, en cuves, 45 IL, la lb. 0.071
Mince Meat, sous verre, la 2.25
Plumn Pudding, 1s $1.9o, 25 2.40
Beurre de peanut Clark, sous

verre, is $o.95, is $1.40, is 1.85
Beurre de peanut Clark, en jarres

Beurre de peanut Clark, en seaux,
24 lbs., la lb. 0.15

Ketchup aux tomates de Clark.
8 Oz. $1.35, 12 Oz. $1.95. 16 Oz. 2.40

Fèecs au lard, ordinaires, grande
boite, 18 $0.60, 2s $1.00, 3s $1.40,
6s $4.50, 125 7.25

Fèves au lard, sauce tomates, is
$o.6o, 28 $1.00, 3s $i.4o, 6s $4.50,
129 7.25

Fèves au lard, Chili Flats, is $o.6o,
2S $1.00, 33 1.15

Fèves au lard, Tomato Flats, is
$o.6o, 2S $1.00, 3s 1.15

Fèves au lard, Plain Flats, is $o.6o,
25 $1 00, ,35 1.15

Feves végétariennes rôties, sauce
tomates, grande boite i .

Soupes concentrées "Chàteau de
Clark. No i assorties 09

JM. DOUGLAS & Co.,

MontréaL

Bleu à laver "Sapphire". La lb.
Boites de 14 lbs., pqts de J lb.
"Union", boites de 14 lbs., pqts de

i et i lb. -0.10

WU. H. DUNN,

Montréat

Edward'a Soupe
(Potages Granulés, Préparés en Irlande)

Variétés: Brun - Aux Tomates -
Blanc.
Paquets. Se. Carton. i doz. par

carton 01

Paquets, Sc. Boîtes 3 doz. chaque
(assorties), par doz.

Canistres, î5c. Boites 3 doz.,
grandeur, 4 oz., jiar doz.

Canistres, 25c. Boites 2 do,
deur, 8 oz., par doz.

0.45

1-45

2.35

BORDEN MILK CO., LIMITED,

MontréaL

Liste de prix pour l'Est.
inclus.

Lait Condensé (sucré)

Fort William

Prix au
DétiRant

Mar ue Reindeer (4 doz. par clic) 6.25
Marque Mayflower (4 doz. par cse) 5.00
M arque Clover (4 doz. par cse> 4.85

Lait évaporé (non sucré)

Marque Remndeer jersey, Boîte de
Famille (4 doz. par caisse)

Marque Reindeer jersey, Boite
moyenne (4 doz. par caisse)

Marque Reindeer jersey, Boite
d'hôtel (2 doz. par caisse)

Marque Reindeer jersey, Gallon
(% douzaine par caisse)
Café (avec Lait et Sucre)

Marque Reindeer (2 doz. par ee
large)

Marque Reindeer (4 doz. Par elle
petite)
Cacao (avec Lait et Sucre)

Marque Reindeer (2 doz. par coe)

3.90

4.50

4.25

5.50

Limite de fret: Soc par ewt.
Conditions: Net 30 Jours, Sans escompte.

Quand j étais enfant, je travaillais dans
une épicerie et je détestais la kerosene.-

Les commis et le patron la haiusaient aussi.
Et les cliente n'aimaient nullement l'odeur et le goût de la kerosene sur

leurs biscuits secs, fromage et pain.
Ces jours sont passés. Le système

aaboli "l'ennui" de la vente de la kerosene et l'a rendue profitable et
L'approvisionnement est en sûreté; hors de vue en dessous ou sur le

plancher est un réservoir Bowser à l'épreuve de toute odeur, de tout coula-
ge et de toute perte.

La mesure exacte et automatique est assurée par la pompe Bowser à en-
registreur automatique.

Toute ancienne nuisance est abolie.
Et elle coûte si peu. Vous la payez vite avec des profits accrus. Ecrivez

14ijlmaintenant pour de plus amples détails.

S. F. BOWSER & CO., Ince
La Marchand.- "je crois que le vendeur Bowser

est ce qu'il me faut. L'ancienne méthode de ser-
vir l'huile était une perte. je peux littéralement
faire sortir les pièces de dix centins et les dollars
de mon plancher trempé d'huile, de mes contenants
et mesures remplis de poussière et ébréchés. je
vais faire de mon commerce d'huile un commerce
lucratif au lieu d'un commerce ruineux en instal-
lant un système Bowser."

66-68 Avenue Frazer, - Toronto, Can.
Pompes fabriquées Per des ou2vriers Canadiens et vendues par des Marchands canadiens

Bureaux de Ventes dans tous les Centres et représentants partout,

Détenteurs des brevets et fabricants originels de pompes étalon mesurant automati-
nuement à la main et Par pouvoir, petits et grands réservoirs. Entrepôtsade gazoline et
d'iuiIe et système de distribution. Mesures à enregistrement automatique Pour con-
duits, système de filtrage et circulation d'huile, système de nettoyage a sec, etc.

Neleon Etabia en 1oess.

w,
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DEPUIS UN SIECLE OU PLUS
St-Vincent a expédié le gros de l'approvisionnement du
monde en fait d'Arrowroot, parce que la St. Vlicent
Arrowroot est la meilleure
Comme article courant de ménage il s'est fait une place
dans nombre de domiciles ; ses qualités salutaires et nu-
tritives en font un aliment sain et bienfaisant pour les
jeunes gens, les gens âgées et les invalides.
La grande variété de mets délicieux qu'on peut con-
fectionner avec cet aliment explique le "pourquoi" de
sa popularité. Il se digère très facilement.
Faites bien savoir a voire clientèle que vous avez la
St-Vinoent Arrowroot et vos ventes seront considéra-
bles. Pour renseignements et échantillons écrivez à
J. Elliot Sprott. Séciétaire

ST. VINCENT AlPROWROOT CROWERS
AND EXPORTERS' ASSOCIATION

KINCSOW Antilles

"COW BRAN 1" la marque toujours
digne de confiance dans ses résultats.

Aucun autre soda sur le marché
n'est ausi bien connu de la bonne
ménagère que le "Cow Brand."
Il est fameux pour ses résultats
absolument certains, sa force, sa
pureté. Recommandez-le à toutes.

Prenez-en en stock, votre mar-
chand en gros en a.

CHURCH & DWIGHT
Manufaolurers LIMITED

MONTREAL.

d
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Le Ketchup aux
Tomates de

CLARK
Le meilleur qui soit

fait au Canada

Nos conserves de la
nouvelle saison sont
Prêtes à péent à
etre expédiées.

Il n'y entre aucune
matière préservante
ni colorante ni
ýIuo!Ique ce soit de

Garanti absolument

PUR

*outeles de e ono..,
1 a onoes. 16 onoes

a douzaln.g par oalos

Com mandez-en à votre fournis-
seur dès maintenant.

W. Clark, Limited,
MON TREA L.

Le Prêt Immobilier, Limitée
CH3AM»BR 

30.

Editice DANDURAND,
Coin des rues St-Denia et Sto-Catherno.
Phone Bell Zut 5779

BUREAU Dg DIRECTION
Présidanta M. J.-A..B Omuvin, pharmacien

ancien échevin;- Vle.-Préoldent, Mb. L -A. La
vallée, maire de Montréal ; erétaIr.Tàs.
uier s M. Arthur Gagné, avocat; Directeurs , Md
L. il. Geoffrion, ancien président de la chambre
d: Commerce du District de Montréal. membre
de la Commission du Hêvre de Montréal: M-I. le
15r J-0 Goyette. ancien maire de Magog; M. le

Dr'*P. Itenaudcaj>ita lote; M. F.-K. Fontaine,
directeur-gérant de Tlhe Canadien Advettiaing
t.imited", Gérant 1 M. L.-W. (3auvin. ex.inapeo.>
teur et surintendant de la Metropolitan 1.1fe
dus. Co.
.41 VOUS AVEZ BESOIN DE CAPITAL

Peut acheter une propriété ou pour bàtir
Inscrives-vous au **Prêt Immoblier, Limitée,
qui voua prêtera et apital sans intérêt, ave;c
granodes facilités de remboursement.

L.es facilitéade remboursement des prots faits
à ses membres par le 'Prît lume. Uitde"
sont telles qu'elles, represeitent à peu prés
l'intérêt, que l'on aurait à payer sur un emprunt
ordinaire.

REPRESENTANTS DEMANDES-Le "Peêt
Im.bflIer, Uimitée" n'a pas encore d'agence
dama tous lea Districta.et est disposé à entrer en
otu rparlore avec des représentant@ bien quali.

Etuivez en tléphomox pour avoir la
brookurotto explicative gratuit.

Lorsque vous arranges votre vitrine,
ayez soin de mettre le motif principal à
la hauteur où il sera le mieux mai par la
mue du paummu,

Lait et Crèmes Condensés.

St. Charles "Family"
St. Charles "Hotel"
Lait "Silver Cow'
O"Purity"

3.90

4.25

5.75
5.6o

Lait coudensé
Lacse

Marque Eagle, 4
doz., chaque

Marque Gold Seul,
doz., chaque

Marque Challenge,4
doz., chaque

Lait évaporé.

Marque Peerless "Hotel". 2 doz.,
chaque

Marque Feerless "Boite Haute", 4
doz., chaque

Marque Peerlesa "Pour Famille", 4'
doz., chaque

Marque Peerleas "Petite Botte", 4
doz., chaque

6.25

5.6o

4.8

4.25

4.50

3.90

2.00

CANADIAN FAIRBANKS-MORSE

CO., LIMITED.

Montréal

Yankee Cleaner.

Boite de i gallon $î .00
Boite de i gallon o.60
Boite de i ,pinte 0.32
Boite de i chopine 0.20

Dix pour cent d'escompte sur toute
commande de douze boites assorties.

THE CANADA STARCH CO., Ltcl.,

Manufacturière de marques Edwards-
burg.

Empois de buanderie. La lb.
Canada Laundry Starch (caisse de

40 lbs.) o. o6i
Canada White Gloss (caisse de 4o

lbs.) paquets de i lb. o.o6à
Empois No i, Blanc ou Bleu (cais-

ses de 48 lbs.), boites en carton
de 3 lbs. 0 .071

Kegs No i d'Empois Blanc No i
(caisse de ioo, lbs.) o.o6i

Barils No 1 (200 lbs) o.o06à
Edwardsburg Silver Gloss, paquets

chromo de i lb. (30 lbs.) 0.071
Empois Silver Gloss (48 Ibo.) en

canistres de 6 lbs. o.o81
Empois Silver Glosa en boîtes à

coulisse de 6 lbs. 0.o81
Kegs Silver Gloss, gros cristaux

(xoo, Ibs.) o.071
Benson's Satin (28 lbs.) boites en

carton de i lb., étiquette chromo 0.071
Benson's Enamel (eau froide)

(4o lbs.) la caisse 3.00
Benson's Enamel (eau froide)

la caisse (2o Ibo.) 1.50
Casco Potato Flour (2o Ibo.) 01

CeiluIoId.
Boîte -contenant AS boites en car-

CE SONT DES AMIS PREFERES
DE LONCUE DATE

Le Cacao et le
Chocolat de

Baker
sont toujours en
demande, se ven-
dent facilement et
sont en tous points
dignes dle c on-
fi ance. Vous
n avez avec eux
aucun des ennuis
de la vente.

e¶at Kli L chaque paquet ripiab/e

FAITS .5 IdLEAIENT PAR

Walter Baker & Co.
LIMITED

ETAB3I ]EN 1780

MONTREAL, Con. DORCHESTER, Mfass

LACAILLE, CENDRE *AU & CIE
-Sucusaturs de CIIS LACAILLE & CI&

EPICIERS EN GROS
Importateurs de Mélasse@, Si-
rops, Fruits Secs, Thé, Vins,

Liqueurs, Sucree, Ztc..Xtc.

Spécialité de Vins de Messe de Sicile
et de~ Tarragone.

M2 Rue St-PauI et~ 14 Rue St-Dizier

Non Sueré ELITE"I
D]39 B3PICIEUU

Pour tous les

Besoins de la Cuisine
Tablettes de 3ý lb.

Fabriqué par

JOHN P. MOUT & Co.,
HALIFAX. N. B.

J.A.TAYL01R, Agent, ]Montréal
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Bas et Chaussettes
en Soie AméricaineIDhiII~GARANTIS.

Notre désir est de vous faire connaitre
ces Bas et Chaussettes.

Ils ont triomphé de l'épreuve que
d'autres n'ont pu supporter-Ils don-
nent au pied le confort véritable-Ilis
n'ont p as de coutures qui risquent
de se découdre-Ilis ne s'élargissent
pas et ne se déforment pas, car ils
sont tricotés dans leur forme et non
~ essés dans cette forme. Ils sont
ARANTIS pour leur finesse, pour

leur style, pour leur supériorité de
matière et de façon, sont absolument
sans défauts ;ils seront portés six
mois sans se trouer ou remplacés par
de nouvelles paires gratis.

NOTRE OFFRE GRATUITE.

A quiconque vous adresse 50e pour
couvrir les frais d'envoi, nous en-
verrons, droits payés, absolument
gratis

Trois p aires de nos f am eu se s
CHAUSSETTES EN SOIE AMERI-
CAINE pour hommes, avec garantie
écrite, n'importe quelle couleur, ou

Trois paires de nos BAS POUR
DAMES, en noir, tan ou blanc, avec
garantie écrite.

-ý aNE PERDEZ PAS DE TEMPS-
Cette offre expirera dès que nous
aurons choisi un marchand dans
votre localité. Spécifiez la grandeur
et la coUleur désirées.

The International Hosiery Co.,
21 rue Bittner,

Dayton, Ohio, U. S. A.

La farine Préparée de Brodie
Vous Conserve Vos Clients.

Tonjours digne de conface eUe est Préférée à
toutes les autres larnes

UN BON VENDEUR.
Vurez la coupon des épiciers dans chaque

carton.-

Brodie & Hlarvie, Liinited.
14 et 16 Rue Bleury,

Tél. Xain 436. MONTREAI.

ton, par caisse

Empois de cuisine.

W. T. Benson & Co.'s Celebrated
Prepared Corn (4o lbs.)

Canada Pure Corn Starch
(40 lbs.)

3.60

0.071

o. o6i
(Boite de 20 lb, ic en plus.)

Crown Brand. Corn Syrup.

Par caisse
Boites de 2 lhs, 2 doz. en caisse
Boites de 5 lbs, i doz. en caisse
Boites de 10 lbs, V2 doz. en caisse
Boites de 20 lbs, 4 d oz. en caisse

Lilly White.' Corn Syrup.

$2.65
3.00
2.90
2.8

Par caisse
Boites de 2 ll>s, 2 doz. par caisse
Boites de 5 lbs, i doz. par caisse
Boites de 10 lbs, Va doz. par caisse
Boites de 20 lbS, 4 doz. par caisse

$3.00
3.35
3.25
3.20

DOMINION CANNEeS LIMY!TED

Liste de prix No. 54'

Ces prix siint ceux du dé- Ontario
tail, ceux qlui achèt-ront & Québec
(le bonne heure. bénéficie- Par doz.
r ont de 2,'C. par douzaine. Groupe

A B
Pointes d'asperges 23 2.30 2.321

Bouts d'asperges 25 1.45 1.474
Fèves Crystal Wax 25 1.021 1.05
Fèves Golden WVax, Midget,

Auto 2s 1.25
Fèves Golden WVax 2S 0.921 0.95

.Fèves Golden Wax 3s 1.30 1 .324
Fèves Golde.. WVax, gais. 3.75 3.771
Fèves Lima 23 1.20 1.221

Fèves Red Kidney 2s 0.971 1 .00
F èves Refugee ou Valentine

(Vertes) 2S 0.921 0.95
Fèves Refugee (vertes) 3s 1.30 1 .32J
Fèves Refugee, Midget. Auto

23 1.25
Fèves Refugee, gais. 3.75 3.774
Betteraves, en tranches, rou-

ge sang, Sinicoe 2s 0.971 1.00
Betteraves entières, rouge

sang, SiMCOe 2S 0.971 1.00
Betteraves entières, rouge
-sang, R< sebud 2S 1.30
Betteraves en tranches, rou-

ge sang. Sýmcoe 3s 1.3721 1.35

EGOLE
POLYTECHNIQU E

Examen d'Admission
1915

Cours priéparatoire, division des

ingeni-3urs et division des archi-

tectes:

i ère Session, ler juin.
2a Session, 1er septembre.

Pour détails et prospectus, s'adres-

ser au directeur de l'Ecole Poly-
technique, 228 rut St- Denis, Mlont-

réal.

Betteraves entières, rouge
sang, Simcoe ,3s 1.371 1.40

Betteraves entières, rouge
sang, Rosebud 3s 1.45

Pois extra fins, triés,
qualité 1 2S 1.371 1.40

Pois Sweet 'drinkle, oualité
2, 23 0.971 1.00

Pois Early J une, qualité 3, 2S 0.95
Pois Standard, qualité 4, 2S 0.921
Pois Sweet Wrinkle, qualité

2, gaIs. 4.30
Pois Early June, qualité 3,

gals. 4.15
Pois Staridaid, qualité 4,

gais. 4.05
Epinards, table, 2S 1. 121
Ep;nards. table, 3s 1 .471
Epinards. tab'e, gals. 4.524

Fruits

Bluets (Huckleberries), Stan-
dard 29 1.50

Bluets (Huckleberries), en
conserves 29 1.8o

Bluets (Huiclleberries), Stan-

0 .971
0.95

4.321

4.171

4.07 1
1.15
1.50
4.55

1 _521

.821

Le sucre le plus filn du marché.
En paquetns de toutes -grandeurs,
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dard, gal à. 6.55 6.571
Cerises noires, sans noyaux,

birop épais, 28 I .90 I .921
Cerises noi.es, rvec noyaux,

sirop épaise, 2â 1.50 1.521
Cerises rouges, sans noyaux,

sirop épais, 25 1.90 1 .921
Cerises rouges, sans noyaux,

sirop léger, 28 1.45
Cerises rouges, avec n,-yaux,

sirop épais, 28 1.5<' 1.52J
Cerises rouges, sans noyaux,

gaia.. 8.50 8.521
Cerises rouges, avec noyaux,

gais. 8.00 8.021
Cerises blanches, sans

noyaux, sirop épais, 2s 1.90 1.921
Cerises blanches, avec

noyaux, àlrop épais, 2S 1.50 1 .521
Groseilles noires, sirop

épais, 2i 1.45 1.471
Groseilles noires, en con-

serves, 2L 1.75 1.771
Groseilles noires, Standard,

gals. 5.25 5.274
Groseilles noires, Solid Pack.

gais. - 8.25 8. 271
Groseilles rouges. sirop épais.

28 1.45 1.471
Groseillles -rouges,-. en con-

serves. 2ý 1.75 1.771
Groseilles rouges, Standard.

gals. 5.25 5.274
Groseilles rouges, Solid Pack,

gails. 8.2- 8.271
rtooseberr-es. sirot, épais 23 1 .4ç 1.471
Gooseberries. en conserves.

28 1.75 1.774
(<nntteberries. Stanldard¶. irais 7.00 7.024
Gcingeherries. Solid r *k.

gals. 8.7s 8.771

Lawtonberries (Blackberries),
iiirop épais, 28 I1.95

Lawtonberries, sirop léger,
25 1.45

Lawtonberries, en corserves,
2.15

Lawtonberries, Standard,
K-is. 7 05

Fi ainboises noires, sirop
épais, 2a 1.95

Framboiseq noires, sirop
légcr, 2S 1.45

Framboises noires, en con-
serves, 2S 2.15

Framboises noires, Standard,
gais. 7.05

Framboises noires, Solid
Pack, gais. 9.30

Framboises, rouges, sirop
épais, 2s 1.95

Framboises rouges, sirop
léger, 20 1.45

Framboises rouges, en con-
serves. 25 2.15

Framboises rouges, Standard,
gais. 7.30

Framboises. rouges, Soiid
Pack. rzais. 9.30

R«'ubarbe, en conserves, 2s 1.55
Rhubarbe, en conserves. 33 2.310
Rhubarbe, Standard, orale. 3.
Fraises. siro0) épais. 2.q 2.15
Fraises. en conserves. 23 2..30
Fraises. Standard. galq. 7.r
F-aises. Solid Pack. gais. 9.80

Quantité réduite.
Poç Standard., 2s, par boite

d'eje douzaine

1.971

2.171

7.071

1.971

2.171

IL W. OILLIETT COMPARY LIMITRD
Toronto, Ont.

AVIS-1. . prix cote dansoetts

Ontaurlo et Québec, excepté 1-è où
dem lisies pécu les de prix plus
élevés sont en vigueur etiIs sost
sujets à varier sans avLa.

Botte 80 pivquets à
bc. .. la botte$1..0

Lessive en Poudre
fde Cisit.,

7.071 ss
4doit. à la caisse $3.50

9.321* caisses. . . ... 8.40

1.971 5caks.es oit plus 8.85

XL, ra Poudre à Pâte «Maglo
Ne contient pasd'alun.

La dm.
ts doz. de 5c. $0.50
4 doz. de 4 oz. , 0.75

7321 4 doL.de ô oz.. 1.00
.314 doz. de 8 oz. ... 1.110

-4'doz-de 12 oz. ... 1.b0
9.321 2 doz. del12 oz.. 1.85

1.54 s doz..del1O oz., 2.25
2.32 2 dmzde 10 oz.. 2.80

ý74 6 1doz. de 2$ibs. . .80
2.174 doz.de 6 Ibo., 9.60

2..124 edz d oz. à
7A971  1 doz. de 12 oz: laeuea
9.821 1 dos. de 10 oz. J *6.(10

Vendue en canistres.-eulemnent.
Remise spéciale de 5% accordée sur les

oommandes de 6 calise et plus de I&
0.821 Poudre à P&te ",Magie".

Saindoux Composé

Reconnu comme le meilleur
sur le marché.

Il n'en -existe- pas qui ait un
goût plus fin.

Son Prix est reIsonnable.

Matthews-Blackwell Limited
Rue Mill. *MONTREAL.

Articles annoncés et
ventes faciles

Vont la main dans la main. Vous pou-
vez faire le plus grand volume d'affaires
avec moins de travail et de dépense en
donnant à vos clients les articles supé-
rieurs annoncés qu'ils "connaissent" et
qu'ils "«veulent").

La publicité nationale des 57 Variétés
de Heinz crée une forte demande chez
les consommateurs ; Notre Département
du Service aux Epiciers vous aidera à
tourner cette demande en ventes.

Demandez des détails complets à notre
vendeur ou écrivez-nous pour les avoir.

H. J. HEINZ COMPANY
PURS PRODUITS ALIMENTAIRES

FAITS AU CANADA
MANUFACTURE, LF.AMINGTON, ONTARIO

r _________________________________________'J-

Vol. XLVII-No 48.



Vol. XLVII-No 48. LE PRIX COURANT, Vendredi, 2,, Novembre 1914.

Le.- Prix n'est -pas
La premieNre considération pour, nous.
Mais la qualité et la valeur sont et seront toujours notre Préoccupation
indépepdâmment de toute autre considération.

C'çst peur cela que "SALADA"-
jouit d'une telle faveur dais le co.

Berce et parmi les consommateurs. C O E

"SLD'MONTIREAL., TO0 RO0N TO0
S A LST ON, DE3TROIT, IIJFFÀLO, Etc, LONDiES, Aug., NEW-YORK, CIIICA6O.

La gomme à effacer "Sanitary"
M. LE MARCHAND:

Voilà une ligne de gommes que vous devriez prendre en stock sans
retard. Nous l'annonçons de façon extensive, toujours en Invitant le
consommateur à vous l'acheter. Le prix populaire de ior chaque, consi.
dération prise de la qualité, en fait des vendeurs faciles.

LA GOMME A EFFACER 'SANITARY" reçoit à l'extrémité de l'ouver-
ture. une langue de caoutchouc de YÏ de pouce d'épaisseur, d'une lon-
gueur et d'une largeur égales à celles de l'enveloppe.

Par une légère pr ession à l'extrémité du crayon le caoutchouc est
renouvelé Jusqu'à ce qu'il soit usé ;son bord étroit permet d'effacer une
lettre ou une ligne sans nuire aux autres. Deux gommes de la meilleure
qualité tout faites 8 l'une pour la machine à écrire et l'encre, l'autre pour
le crayon.

Finies de façon attrayant e, Faciles à manier et Faisant du "Don Travail".

L'illustration de gauche, est une reproduction d'étalage en deux cou-
leurs attachée à Chaque carton contenant 12 gommes, chacune dans sa
boite propre. Cette manière d'empaquetage constitue un étalage très
attrayant et permet de conserver ces articles toujours nets et propres.

Ecriuez-nous pour échantillons et prix

ARTICLES ANNONCES-LARGES ESCOMPTES

THE O. K. MANUIFACTURING CO.
Syracuse, N.Y., E.U.A

Spécialités de fournitures de bureaux. Seuls licenciés et fabricants de

La Gomme Patentée "SANITARY'

L'ouvre- Enveloppe Patenté "'RIES"

L'attache-Papier, "WASIIBURNE" Patenté "0.K"

L. à C. HARDIIMU'YIIH, LTD., KOH-i.NOOR HOUSE,__________________________________LONDRES, ANGLETERRE.I
----seuls -. a.nta-pour l'uo e l'Anettrallp la NueI~éade
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Bicarbonate de soude supéri
de 11ClIletti"

Caques de 100 l1>s., par caque.
Barils de 400 Ibo., par baril

Crème de Tartre de
1"GIllett',

.lb. qts. (4 doz.Iii <ldanala Caisse) b

r-1  ~ 84 lb. pq te. (4 doz.
118Z dans la caisse> ce i

.! à4 doz. pqts, %ýIlî. . . ousor
2 doz. pqtp., 341b. . tis,.1 ne
2 IL canistres rondes, avec colu-
vercl.-s feriiaqt à vis (4 doz. dans
la caisire)........ .. ....

1I L. canistres rondes,, avec couver- o
cles fermant à vis (3 dai. dans la

6 11). canistres carmees (X doz. dans g!
la caisse. . .........

10 l1). bottes en bois......
M2I1i seaux en bois

100 lb. baiils

la ca. N. K. FAIRBANK COMPANY
LIMITED

i de Moiitréal
285 .,tpSf Prix du Saindoux

2 785 4& Composé. Marque
* 275BOAR'S HEAD. F.

0. B. MontréaL.
2.00 Tinettes 6oli. o.ogi

*O " Tierces .9
280 Seaux en bois, 20 lbs. o. loi

Chaudières, 20 Ibs. o.o9ý
leur Ca-isses, 3 lbs., 20 à la caisse o. 10J

Chaudières, 5 lbs., 12 à la caisse o. i
Caisses, ico lbs., 6 à la caisse o. loi

e2 75 OUNN. LANGLOIS & CIE, Limitée,
7.00 MontréjI

~~ Prix du S8

Composé,

BASIFIR

Tinettes 6o lb.
Tierces

Seaux en bois, 20 lbs.
-Chaudières, zo lbs.
Caisses, 5 lbs. lb
Caisses, 3 lbs. Ilb
Caisses, ic0 lbs. Ilb
Pains moulés d'une livre

HENRI JONAS & CIE
Montréal.

Pâtes alimentaires "Bertrand"
Macaroni "Bertrand"~
Vepinicelle 6
Spaghetti <

Alphabets a

Nouilles

Petites Pâtes etc.

indoux 4

bWarque 16
2

ST 4

0.10 e

1.90.
0.îid 1e
0.1oi
0.101 F:
o.11 F

sa
cn
e

Extraits Culinaires "Jonas" La doz.
1oz. Plates Triple Concentré o.88
1oz. 1." .67
aoz. Carrées " « 2.00

oz. 3.50
Ioz. " 6.59

OZ. " ' " 12.67
oz. Rondes Quintessences 2.09
oz. "2.34

oz. " 4.00
oz0. " 7.00
oz. Carrées "7.00

oz. Carrées Quintessences,
bouchons émeri 4.00

1oz. Carrées Quintessences,
bouchons émeri 7.92

oz. Anchor Concentré 1 .05
OZ. 1 .88
0Z. " 3.17
oz. 63
oz. Golden Star "Double Force" o.84

I OZ. d. I.50
OZ " " 2.84

oz 02 94 de id d 5.00
oz. Plates Soluble o.84

I oz. 4 id 1.50
oz0. Id I 2.84

oz. d id5.00
oz. London 0.55

tOZ. di - 0.84
xtraits à la livre de $i.îo à 4.00
xtraits au gallon de $7.00 à 25.00

Memes prix pour extraits de tous
La IL fruits.

Moutarde Française "Jonas"
S Pony 2 doz. à la caisse

-0" Small 2 de id Id

00 Mediumi 2 ""

p Large 2 "

a n*~

La gr.
8.40
7.80

lo. 8o
12.00

(à suivre à la page ;o)
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PERSISTANCE - INSISTANCE - CONSISTANCE
Ces tros avocats vous ont préparé la vols pour lavente des

AIRTICL..ES EDDY. 'THEL'Annonoe PERSISTANTE, qui INSISTE CONSTAMMENT
pour que

touj urs les Canadiens, partout au Canada y '4
DEM 4NDENT

LE-S AIRTICLES EDDY. ~ ~
Et la oonsistance ou stabilité parc@ que la qualité des marchandises M,

que nous taisons soutient les dires de l'annonce.
Prenez en stock et 66 9Offrsez, vendes les articles "EDiDi Y e

C "LES MEILLEURES"

Emmagasinez maintenant les] boissons de. Gurd..
LE GINGER ALE $9C DE GURD

est maintenant un article qu'on peut se procurer-Fait d'eau distillée. claire, sa.lubre, légtère et de "haute qualité" à tous éuards.

L'EAU CALEDONIA DE CURD- LE NECTAR DE POMME DE GURD -LE GINGER ALE DE GURD-
L EAU DE SELTZ SURCARBONATIi IDE CURD

sont demandés d'un océan à l'autre.
ECRIVEZ POUR AVOIR UNE LISTE DE PRIX. BUVIEZ DES LIQUEURS DE CURD V OUI MEME

Les premières médailles à Paris. France; à Londres. Angrleterre: à Chicago. Montréal. Ottawa. etc.

CCharles Gurd & Co., Limited, Montréal, Ca

16526

Epiceries en Gros
Spécialité

PAPIER ET SAC$ EN PAPIER
Notre ligne de conduite est de servir nos clients

honnêtement au meilleur de leurs intérêts.

COU VRETTE-SAURIOL, Limitée,
236.238 Rue St.Paul

QUATRE TRAIN'V'l iciEXPRESSPAR JOUR

LA VOIE DOUBLE

Montréal et Toronto.
Aménagement supérieur. Wagon à compartiments "ClIub"

au train de 10oh. 3o du soir.

L"«lnternatlonal Llmltod'
Le Train le plus beau et Ie plus rapide du Canada
Montréal -Toronto-Chicago, à 9 h. du matin, tous les jours.

Montréal-Ottawa
8 h. matin, 8 h. o5 soir, tous les jours.
9 h. oi matin, 4h soir, excepté dimanche.

Montréal-Québso
Sherbrooke-Lennoxvillie

8 h. oi matin, 8 h. îS soir, tous les jours.
et 4 h. 16 soir, excepté le dimanche.

Montréal-Portland
8 hà ci matin, 8 h2. i5 soir, tous les jours.

Exoursions de Colons
Billets aller et retour pour l'Ouest du Canada, vii Chi-

cago, chaque mardi, jusqu'au 28 octobre. Bons pour deux
mois.

BUREAUIX DES BILLETS EN VILLE3:

ss rut St.Jacques Angle St-Prançola-Xavier. Tél. Uptown 1187,
Hôtel Windsor ou gare Bonaventure. Mfals àzn.

The Geo. E. Tuckett & Son Co., Llmlted.
HAMILTON. ONT.

Vol. X LVI 1-No 48,
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BÂTISSE SOUTHAM, i Rue Bleury)
Construite pendant l'hiver 1913-14

The Atlas Construction Company, Limited
Entrepreneurs de Constructions en Béton et Béton Armé

Nous exécutons des bâtisses en béton durant toute l'année,

en été comme en hiver, et notre travail est garanti.

Pour tous renseignements s'adresser à

ATLAS CONSTRUCTION COMPANY, LIMITED
37 RUE BELMONT MONTREAL

jr "t
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LE PRIX COUR
REVUE HEBDOMADAIRE

Commerce, Finance, Industrie, Assurance, Etc.
EDITEURS

La COmpaguie de Publicatone de. Marchands Détaileurs de

' TlspbeEst 118. , MONTREAL
Ecbange reliant tous les services:

Montréal et Banliene, 2.50 J
ABONNEMENT: Canada et Etats-Unis, 2.00 PAR AN.

Union Poe e, . Pr . 20.00
Buream de Mentre 80 ue St -
BUrnes de Terete EdifIle Crewa W.. J. S. Reberte & Ce.. repree.taata.
Bureau de New-Yerk : Tibume Sida.. William D.Ward, vepr4eena.t '

ANT
Il s'est pas accepté d'abonnement pour moine d'une anm6e
A moins d'avi ceairaSsre par écrit. adressé directement

à pes bueau, 18 Jours au moins avant la date d'apiation
l'abonemen est centinaé de plein droit.

Toute amaée commene est due e. entier.
L'abonnement ne esse pas- tant que les arrérages ne set

pas paré.
Ternt cbque pour paiement d'abonnement delit tre fait

payable "au pair à MontréaL"
Cheques, mandate, bons de poste doivent dire faite payables

à rordre de "Le Prix Courant ".
Prière d'adresser les lettres. etc., simplement comm 4UI' l

"LE PRIX COURANT ", Montréal.
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AYONS CONFIANCE I

Ayons confiance! Voilà quel devrait être le mot
d'ordre de chacun dans la crise que traverse actuelle-
ment le Canada. Nous devons avoir confiance pour
surmonter toutes les difficultés présentes et sortir in-
demnes du conflit commercial, frère du conflit les ar-
mes, dont nous sommes actuellement les acteurs
éprouves, mais non les victimes. Avoir confiance, ne
veut pas dire se laisser aller à sa destijiée, accepter
tout ce qui se présente avec une indifférence coupable,
attendre des jours plus prospères sans chercher à amé-
liorer ceux présents, se contenter de regarder l'avenir
en se croisant les bras, discuter sans faire oeuvre le
travailleur, chercher des remèdes sans prendre les
moyens de les appliquer. Non, ce n'est pas cela avoir
confiancë. C'est une chose bien différente que la con-
fiance dont nous voulons parler, c'est très grand et très
simple à la fois, c'est un sentiment à la portée (le tout
le monde et qui est aussi utile au plus fortuné qu'au
plus malheureux. Notre confiance doit avoir un dou-
ble objet, une double source, elle doit être d'une nature
double: c'est-à-dire que nous devons avoir confiance en
nous et en notre pays.

Avoir confiance en soi n'implique pas un orgueil
illimité de sa personne, une opinion démesurée le ses
propres mérites, mais la connaissance exacte de ce que
nous valons, de ce que nous pouvons faire, de ce que
nos facultés peùveni produire et de ce à quoi notre ex-
périence nous a préparé. Chaque individu possède en
lui des ressources multiples d'activité qu'il peut em-
ployer à sa guise du moment qu'il en a la volonté et
qu'il ne dédaigne pas de faire un effort patient et con-
tinu. Lorsque nous voyons tant de sans-travail dans
les villes, nous ne pouvons nous imaginer qu'il n'en
est pas une bonne partie qui puisse trouver les moyens
de se tirer d'affaire sans l'intervention des corps pu-
blics; mais il manque à ceux-là qui sont assez doués
pour sortir de cette pénurie un peu d'initiative, une
énergie suffisante, cette con ance en eux-mêmes- qui
les aiderait tant et les soutiendrait de si puissante 'fa-

çon. Beaucoup sous leur aspect misereux sont or-

gueilleux sans raison, ils n'accepteraient pas dles cm-

plois trop modestes, ils ne se résigneraient pas volon-

tiers à faire quelque métier que ce soit, enfin ils veulent

bien gagner leur vie, mais dans de certaines conditions.

Que ceux qui ont cette mentalité se souviennent du

proverbe: "Il n'y a pas de sots métiers, il n'y a que de

sottes gens." Et la plus humble des situations vaut

mille fois une aisance relative due à la charité.

La classe des marchands-détaillants est de celle

qui peut et doit avoir confiance en sa valeur et -en sa

capacité. Les temps durs que nous traversons ne doi-

vent pas lui faire une marque déprimante, mais au con-

traire l'affermir sur les bases solides qu'elle a su éta-

blir et préserver jusqu'à ce jour. Alors que chacun

cherche à améliorer la situation présente, on peut dire

sans hésiter, que le détaillant est le mieux placé pour

garder une situation normale et traverser la tourmente

sans trop en souffrir. Son commerce est un peu com-

me un mécanisme où son esprit ingénieux peut s'effor-

cer à trouver (les perfectionnements multiples qui com-

penseront les points faibles et feront bonne figure dans

le grand rouage commercial du pays.

Savoir s'approvisionner d'articles avantageux pour

le consommateur, réduire les frais sagement sans dimi-

nuer le bon service aux clients, veiller de près aux

comptes en retard, s'appliquer à vendre des articles

manufacturés et produits au Canada, voilà quelques-

funs des points que le détaillant peut envisager en ce

moment avec profit:
Quant à la confiance en notre pays, nous devons

l'avoir puissamment ancrée en nous, non pas avec des

mots de bluff, des raisonnemenp outranciers, des allé-

gations mensongères, mais avec la caractéristique d

ce qui est et demeure la force vitale du Canada. Si

nous voulons discuter la valeur d'un pays, nous de-

vons en faire le bilan, cmme d'un -commerce, en re-

chefeher l'actif 'et le pdssif. Et si nous faisons ces

opérations pour le Canada nous verrons que les chif-
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fres obtenus sont bien dignes d'inspirer une confiance
que tout justifie et que rien ne saurait démolir. Dire
que la crise se passera sans laisser quelques ruines,
sans désorganiser quelques institutions, sans toucher
sérieusement quelques branches d'affaires, serait in-
sensé. Mais mi peut affirmer qu'au lendemain <le cette
secousse fiormidable un nouvel avenir se bâtira plus
brillant, plus certain, plus imposant et la marche ci
avant vers e progrès et la prospérité se fera d'autant
plus rapide qu'il nous aura été donné le temps (le ré-
fléchir, de corriger ce qui était défectueux et <le pré-
voir ce qu'il est possible <le faire pour avancer sans
mécomptes ni déboires.

* * *

L'approche les fêtes <le la Noël est bien le meil-
leur stimulant pour le détaillant, la meilleure raison
pour lui <le reprendre confiance, de se ressaisir et <le
faire un sérieux effort pour obtenir une bonne part du
commerce qui se fait toujours à cette époque <le l'an-
née. Ne croyez pas que cette année le monde s'abs-
tiendra <le cette pratique d'achats multiples, que per-
sonne n'offrira <le cadeaux, que les bourses resteront
inmpitoyable.nment fermées. Non, il ci sera cette année
comme les autres années; peut-être les cadeaux s'o-
rienteront-ils vers un but plus pratique, peut-être pré-
férera-t-on ldes objets moins couteux, mais on achètera
avec le même entrain et le même plaisir. Aussi les dé-
taillants dîivent-ils s'apprêter à satisfaire cette passion
d'emplettes, et rendre leurs magasins d'autant plus at-
trayants qu'un certain malaise règne dans le commerce
ci général. Le temps les fêtes de la Noël, c'est la
trêve à tous les soucis, à tous les ennuis, c'est le renou-
veau <le bien-être, c'est l'époque des réceptions fami-
liales, c'est le règne du 'oujou, le réve du cadeau, le
rafraichissement les amitiés, le moment où l',n se
sent meillerr ct llus disposé à faire du bien autour <le
soi et à faire naitre les sourires et des joies mêlés <le
remerciements ciinfus. Et tout cela veut <lire beau-
coup 1,o ur le marchand, cela lui ouvre la porte à mille
opportunités, lui fait entrevoir maintes affaires à con-
dition qu'il sache profiter de l'occasion et se préparer
à ce regain d'activité dont tout le monde attend avec
impatience la venue.

Certains alarmistes nous répètent sur tous les
tons: "Vous allez voir après les fêtes, la dégringolade
qui va se produire, toutes les faillites qu'on va enre-
gistrer." Pourquoi ces mauvais augures, pourquoi ces
prédictions démoralisantes, ces prophéties de désas-
tres alors que nous sommes à la veille d'un commerce
brillant et profitable?

Que les détaillants s'arment énergiquement con-
tre ces semeurs de nouvelles déprimantes, qu'ils n'é-
coutent pas ces opinions malintentionnées, ces racon-
tars dépourvus de bon-sens, qu'ils agissent et qu'ils
prouvent le contraire de ces avancés, ils auront fait
ainsi une oeuvre nationale et méritoire, car ils auront
fait renaitre partout, et en tout, la bienfaisante con-

-fiace- vqui régénère et soutient.

LES AFFAIRES APRES LA GUERRE

Le Canada doit être prêt à résoudre les problèmes

Qu'adviendra-t-il une fois que la guerre sera ter-
minée, laissant la moitié d'un continent en ruines, <les
industries détruites ou mutilées, les hommes morts et
blessés avec toute la structure dt l'activité et des rela-
tions du monde à rétablir? Sous quelles conditions,
nous et les autres, aurons-nous a travailler? et com-
ment pouvonîs-nous, par une sage prévoyance dès
maintenant, nous éviter les conséquences lui affectent
notre propre pays tout comme les autres, et prévenir
les erreurs qui pourraient bien classer les Etats-Unis

parmi les victimes le cette guerre? 'l'elles sont les
questions posées par M. J. J. Hill, l'homme <les che-
mins <le fer bien connu et natif du Canada. Sa réponse
est d'un intérêt puissant, car les facteurs envisagés
sont similaires au Canada comme aux Etats-Unis.

Un facteur commun entrera dans tout ajustement
après que les hostilités auront cessé, quelles que soient
les nations victorieuses. C'est la relation entre la four-
niture du capital et la demande qui en sera faite, et
l'effet d'une situation différente sous ce rapport sur les
plus gros intérêts <lu pays, en commun avec le reste lu
monde.

Avant la déclaration de guerre, les nations dans le
conflit avaient déjà forcé leur crédit à son point culmi-
nant pour pourvoir au développement intérieur et
maintenir ci iéere temps leurs forces militaires et na-
vales. Les dettes combinées <les cinq principales na-
tions actuellement en guerre se montaient en 1912 à
plus <le $23.000,000,000. Elles empruntèrent plusieurs
milliards <le plus dlans les deux années qui suivirent.

La rareté du Capital

D)ans les 30 premiers jours de la guerre, leurs em-
pruints ou anticipations <le crédit par l'émission <le
billets se chiffrèrent encore par <les milliards. Aussitôt
que la paix sera sur le point <le se coinclure, ii nn seule-
ment toutes ces dépenses et ces emi'-unts forcés le-
vront être conîsolilés et garantis sur ane base quel-
conque pour éviter la faillite nationale, mais ce sera
surtout à ce moment-là que commencera réellement
l'effort financier. Les milliards <le propriétés détruites
devront être remplacées. Des villes entières auront à
être rebàties. Les agents <lu progrès commercial telle
que la marine marchande allemande seront à renouve-
ler. La production annuelle de richesse sera réduite
par le produit total du travail des ouvriers qui ont
donné leur vie pendant le conflit. Il y aura une rareté
de capital liquide telle que le monde n'en aura vu de-
puis un siècle et plus, alors que la demande pour ce ca-
pital sera plus considérable qu'elle n'a jamais été.

L,'argent comptant et à crédit aux Etats-Unis, au
Caiada et ailleurs commandera des taux plus élevés et.
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sera probablement plus difficile à obtenir que dans ces
dernières années. On ne pourra obtenir <le secours le
l'étranger, car les conditions seront les mnimes daiîs le
monde entier. L'inégalité du capital en regard du tra-
vail à accomplir sera une caractéristique mnîi diale.
Elle peut nous affecter presque aussi sérieuseinent que
celles les nations dont les maisons et les iiluties gi-
sent en ruines. Et c'est précisement cette possibilité
qlue nous devrions à présent admettre, étudier et noius
efforcer de prévenir.

Les chemins de fer sont la sève de l'arbre industriel

La plus grande industrie- du Canada commue cles
Etats-Unis est le labourage du sol et c'est cela qui s uf-
frira le moins de la guerre. Nos fermiers ont eu d'abon-
dantes moissons et eni obtiennent des prix plus élevés
que par les années passées. Quelqu'autre chose que ce
soit dont les survivants de la guerre puissent manquer,
il leur faut ivant tout manger.

La plus grande industrie (lui vient après est l' 'pé-
ration des chemins de fer aux Etats-Unis et au Canada.
Après avoir analysé le problème les chemins le fer,
M. Hill faisait remarquer : "Les chemins <le fer sont la
sève de l'arbre industriel. Ils sont le régulateur (le
l'activité industrielle, le thermomètre <lu crédit. I.eur
stabilité, leur prospérité, leur habilet%: à conifrtter
avec confiance une nôuvelle ère totalement différente
dans les conditions le capital et <le crédit du monde
doivent être protégées et assurées."

LE BANQUET DES MANUFACTURIERS.

Le banquet le l'Association les Manufacturiers a
eu lieu mercredi. 25 courant, au Canada Club, au miii-
lieu d'une imposante assistance <le manufacturiers ve-
nus des principaux centres industriels di Canada.
Comme bien l'on pense, le sujet les conversations et
des discours fut la situation tendue dont souffre ac-
tuellement l'industrie canadienne.

Le principal orateur de la soirée a été le profes-
seur Adam Short, ancien directeur du cours d'écono-
mie politique à l'université de Toronto et actuellenient
commissaire de la commission du Service Civil à Ot-
tawa. Sans être très enthousiaste, le discours du pro-
fesseur Short a largement contribué à raffer:nir la con-
fiance qui commence à naitre au-dessus de toute cette
acalmie dont les causes datent du commencement <le
la guerre. Il a traité exclusivement de la situation
économique du pays à l'heure actuelle; il l'a exposée
dans toute son étendue et avec une réalité juste et im-
partialement analysée; il l'a'examinée sous toutes ses
faces, faisant voir d'où provenaient toutes les.fluctua-
tions incessantes de notre marché industriel et démon-
trant la portée générale qu'une dépression commer-
ciale avait sur la vie financière du Canada à l'heure
actuelle.

l.c professeur Short a prétendu avec raison que le
seul espoir du Caiada consistait dans une production

plus grande, un achat moins élevé et un échange con-
mercial national. Ces trois principes d'éco<no.nie po-
litique qui, dans tous les temps et tous les âges, ont
fait la richesse et la réputatii n des pays européens,
aussi bien qulle celle les Etats-Unis, devraient s'appli-

quer à l'heure actuelle au peuple canadien. Nous son-
mes dans une ère (le develîemlent qui exige toius les
eflh rt s de nitre jugement pobur régler et balancer nos
achats et nos ventes. Nos industries on t besoin (le

protection et d'encouragemîent commiiiie toutes les clas-
ses vitales de notre peuple. L'appui que le Canada
donera à ses manufactures répandra à l'étranger son
commerce, fera accroitre ses relations financières et

permliettta de faire apprécier par les populations des
autres c(ointinents la valeur des pro'duits et les articles
canadiens.

A l'heure actuelle, lous devons tout spécialement
protéger nos manufacturiers et acheter le plus d'arti-
cles possibles fabriqués aiu Canada. Le professeur
Short propose ici la formation d'une ligue qui s'occu-

perait de faire répandre la vente des articles canadiens
au Canada. Il est nécessaire pour utus et pour l'ave-

nir de notre pays d'acheter des articles "faits ei Ca-
nada" et <le les faire connaitre à l'étranger.

"Le Prix Courant" a déjà souligné cette nécessité,
il ne se fera pas faute d'y revenir souvent et d'en faire

comme le "moni tto" le l'no:nbreux articles poir le plus
grand bien du pays et <les branches co mmierciales qui
le conpo<sent.

LES EPICIERS DE MAISONNEUVE.

Les épiciers <le Maisonniieuve qui font partie le
l'importante Association <les Nlarchands-)étaillants

du Canada se sont présentés, mercredi dernier, au

nombre le quarante env iron1i, au Conseil <le Ville <le
Maisonneuve poudr demander à ce que la taxe d'affaires

qui avait été portée, il y a quelques années, <le $ioo à
$200, fut ramenée pour cette année à son taux pri-
mitif.

La délégation reçut le meilleur accueil <lu maire,
M. Michaud, et des échevins présents, MM. O. Du-
fresne, Lemay, Fraser, Sicard. La discussion fut
brève et courtoise- et la section (les Epiciers <le Mai-
sonneuve eut le plaisir de voir sa demande couronnée
de succès.

On ne saurait trop féliciter le maire de notre ville
voisine et son intelligent conseil d'avoir souscrit au
désir des épiciers et d'avoir ainsi contribué à leur ren-
dre plus faciles les affaires. C'est une mesure qui por-
tera ses fruits et préviendra bien des situations gênées.

Une fois de plus les~détaillants ont pu se rendre comp-
te en cette circonstance de la puissance de l'Associa-
tion et des avantages qu'on peut en tirer
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LE COMMERCE CANADIEN DU PREMIER
SEMESTRE 1914

Le total du commerce canadien pour la période de
six mois finissant le 30 septembre s'élève à plus d'un
demi - milliard ; c'est une diminution d'environ
cinquante et un millions sur le total de la période cor-
respondante en 1912-13, les-chiffres pour les premiers

six mois de la présente année fiscale étant (le $500,-

967 ,834 , et ceux de la précédente année de $551,602,433.
Les importations pour les six premiers mois (le

cette année se montaient à une valeur <le $280,3337,828,
contre $340,729,891 l'an dernier pendant la même pé-
rio<le, soit une diminution (le $(,392,o63, tandis que les
exportations reculaient le $9,424,249, étant pendant le
premier semestre <le cette année (le $210,872,522 contre
$220,206,771 l'an dernier.

L.es importations le septembre atteignaient cette
année un total de $52,452,793 contre $59,545,319 l'an
dernier, soit un'e diminution de $2,o42,526.

Le recul dans les valeurs des exportations pour le
même mois ne se chiffrait que par $221,434, soit
$40,8)8,545 pour septembre 1914 et $41,119,979 pour
septembre 1913.

Ces importations comprennent l'or, l'argent et le
bronze non monnayés qui furent en grosse augmenta-
tion. Le bronze, l'or et l'argent entrés dans les six
mois pour la consommation s'élevaient à $28,649,741,
contre $2,566,419 l'an dernier, soit une augmentation
d'un peu plus de $26,ooo,ooo. Les importations de
bronze et or et argent non monnayés pour septembre
s'élevaient <le $204,762 à $15,885,221. D'autre part, le
Canada exporta moins de bronze, d'or et d'argent en
lingots que l'an dernier, les chiffres étant pour les six
mois de 1914 $3,459,420 et pour les six mois de 1913,
$6,807,977.

L.es exportations domestiques durant les six pre-
miers mois de 1914 montrent une diminution de
$19,1o9,185 pour l'agriculture, d'un peu moins d'un
million pour les produits forestiers, de $6 59,000 pour
les pêcheries et le $1,864,115 pour les mines. Les ex-
portations de manufactures domestiques, d'autre part,
augmentaient de près de six millions et celles des ani-
maux et leurs produits de plus de 8Y millions.

LES THES POUSSIEREUX SONT UNE ME-
NACE ALA SANTE.

Les thés en feuilles d'une pureté absolue, tels que
ceux qui sont uniquement employés par la Compagnie
Salada, sont préférables de beaucoup à ceux qui sont
vendus chargés de poussière. Sans doute, le thé pous-
siéreux coûte mqoins cher, mais, -en autant que l'intérêt
du public est concerné, la Maison "Salada" met avant
toute autre considération le maintien de sa réputation
bien méritée qui tient dans ces mots: "La qualité
d'abordL "Voilà le véritable secret de son succès.

LA LISTE D'HONNEUR. •

Parmi le personnel de la British-American To-
bacco Co., 6oo hommes sont enrôlés actuellement sous
les drapeaux de Sa' Majesté George V, dont 90 du Bu-
reau-chef de Londres, 330 de la succursale de Bristol,
159 de celle de Liverpool, 15 de celle de Southampton
et 4 du personnel étranger.

%La grande Firme Canadienne, l'Imperial Tobacco
Company, a vu quelques-uns des siens partir aussi
pour la guerre, parmi lesquels nous notons MM. Henri
DesRosiers, W. P. Oram, C. C. Lomax, R. Hr Kirby,
J. A. Harrison, H. E. Sheil, Ed. Godwin, Thâs. Smith,
Hl. Rooke, J. L. Murdock, W. Deladurantaye, C. A.
Owston, John Boyle, James Watt, A. Clarke, Geo.
Wilcox, J. E. Paquin, T. G. Sambell, E. C. Yaxley, J.
M. Morrison, J. C. Calvert, M. Howard, Geo. Poole,
C. Millward, A. D. McCuaig, R. M. Monahan, C. O.
Wilcox, C. Lemay, Granby; S. Hansford, Granby;
Jos. Cedras, D. Murray, Frank Ingleton.

Tous nos voeux accompagnent ces vaillants que
nous serons heureux de voir revenir au pays après
avoir accompli leur oeuvre glorieuse.

L'UTILITE DU DETAILLANT RECONNUE..

Lorsque le gouvernement établit sa campagne de
publicité et l'Association des Manufacturiers sa propa-
gande en faveur des articles faits au Canada, ils ne tin-
rent que peu de compte de la coopération que pouvait
leur fournir le détaillant. Il est bien évident que ces
deux campagnes ont quelque peu souffert de cette ma-
nière de faire. Vouloir ignorer le détaillant n'est pas
une bonne politique d'affaires dans les temps présents
et il est à espérer que dans l'avenir on prendra plus
souvent conseil de l'homme qui se trouve en rapports
journaliers avec le consommateur immédiat.

Il y a plusieurs indications d'amélioration à ce
point de vue. Le fait que la Ontario Fruit and Ve-
getable Growers' Association invitait pour la première
fois dans les annales de notre commerce un détaillant
à donner une étude sur le sujet de la distribution des
fruits, est significatif.

En outre, la Canadian Home Market Association,
qui est aussi à la tête d'une campagne de publicité en
faveur des articles faits au Canada, fait actuellement
un sérieux appel dans l'intérêt du marchand détaillant.
Les faits principaux de cette démonstration seront:
une campagne d'annonce coopérative spéciale. une
campagne spéciale de devantures et d'étalages de vi-
trines, et une publicité générale supplémentaire par les
détaillants individuels.

Dans le présent numéro, on verra que l'Associa-
tion des Manufacturiers a songé à prendre les intérêts
des détaillants et qu'elle fait un appel en leur nom pour
la vulgarisation des "ArticlesFaits au Canada."
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LES PROCEDES DE VENTE POUR LES FETES
DE LA NOEL ET DU JOUR DE L'AN.

Une des principales raisons qui fait qiue les ma-
gasins à départements s'assurent un commerce de
fêtes si considérablegpendant-les temps de Noël et du
Jour de l'An, est que de très bonne heure ils entre-
prennent une vigoureuse campagne de ventes et qu'ils
exposent bien avant les fêtes les marchandises qu'ils
désirent écouler à ce temps de l'année. Les magasins
à départements n'attendent pas que les affaires vien-
nent à eux, ils vont à leur rencontre. Ils croient •au

vieux proverbe qui (lit: "Les choses viennent à ceux
qui les cherchent:" Les magasins à départements coin-
mencent dès le mois de novembre à offrir (les sugges-
tions pour les dons appropriés à la Noël et dès cette
époque ils commencent à bombarder le public (le leurs
idées. L'espace dans les journaux, les étalages de vi-
trines, les circulaires, les brochures, les expositions à
l'intérieur, les comptoirs et tous autres moyens sont
employés pour attirer le public au magasin. Ils ne
cessent pas leur campagne de ventes avant que soit
arrivée la veille de la Noël et se préparent ainsi une
semaine colossale. En agissant ainsi dès la première
heure, ils accaparent un large volume d'affaires avant
que la plupart des petits marchands en aient eu la
moindre part. Malgré l'antagonisme qui existe entre
les magasins à départements et les détaillants ordi-
naires, ceux-ci sont bien obligés d'admirer ces maisons
pour les idées originales qu'elles emploient pour faire
vendre leurs marchandises et beaucoup de leurs idées
peuvent être suivies dans une certaine mesure par les
petits marchands. Une chose qui fiappe le visiteur à
son entrée dans un grand magasin est l'accès facile
des articles étalagés et le fait que les clients peuvent
personnellement et tout à loisir examiner les marchan-
dises en montre. Le stock est arrangé die manière à
donner au client toute facilité pour un examen et un
achat rapides.

Une autre caractéristique qui a bien sa valeur est
la marque bien lisible des prix sur chaque objet. Pres-
que toutes les marchandises exposées sont accompa-
gnées de cartes de prix, marquées en chiffres connus.
Dans certains départements les clients peuvent prati-
quement- se servir eux-mêmes.

A l'heure présente, les grands magasins ont déjà
une campagne de ventes très avancée. Avez-vous fait
de même, Monsieur le Détaillant? Avez-vous tenté
quelque chose dans ce sens ou attendez-vous la der-,
nière semaine avant la Noël pour commencer à pous-
ser la vente des lignes les plus profitables que vous
ayiez en stock. Prendre les devants sans tarder, c'est
une demi-victoire. La concurrence dans les conditions
présentes sera plus vive que jamais pendant la pro-
chaine saison des fêtes et il est probable que ceux qui
auront pris leurs précautions sans trop attendre auront
leur plus grosse part des affaires.

Les petites bourses.

Pendant l'activité de la Noël, alors que les pro-
priétaires de magasins et leurs employés travaillent
doublement pour pousser la vente de leurs différents
articles, ils sont trop souvent enclins à négliger une
certaine classe de clients, hommes ou femmes, garçons
ou filles disposant <le faibles moyens. Les clients le
cette catégorie sont nombreux, ils aimeraient à
dépenser plus, mais ils n'ont pas de quoi. Ils seront
plus nombreux que jamais cette année. Les mar-
chands et les commis de vente devraient leur ac-
corder une attention particulière. Ayez pour eux
(les égards et empressez-vous <le répondre à leurs
désirs aussi rapidement et aussi courtoisement que
vous le .faites pour vos plus riches clients. Il y a
beaucoup d'articles dans un magasin, qui peuvent se
détailler de 25c à deux dollars et être offerts comme
cadeaux de Noêl. N'allez pas vous imaginer un ins-
tant que la plupart des clients qui entrent dans votre
magasin, vont vous acheter des articles de luxe à des
prix élevés. La majorité des clients désirent acquérir
des articles pratiques d'un prix raisonnable. Un dé-
taillant quincaillier de Montréal nous disait récem-
nient qu'il pensait que beaucoup de marchands fai-
saient trop fi des clients d'articles d'un prix moyen.
L'an dernier ce même marchand vendit un grand nom-
bre de "services à découper" à des prix se rangeant de
$î.oo à $2.oo le "set", et ce pour cette bonne raison
qu'il en avait fait un grand étalage et qu'il avait em-
ployé des cartes de prix très artistiquement composées
pour les annoncer.

Les années précédentes, il avait laissé de côté
cette ligne de marchandises et ne l'offrait qu'en de
rares occasions lorsque le client insistait pour s'en

procurer. Comme résultat, peu.ou pas de ventes. La
même ligne d'articles mise en devanture <le façon at-
trayante se vendit avec une grande facilité.

Sachez présenter vos articles.

On pense en général, que durant la prochaine pé-
riode <le cadeaux, les cadeaux utiles seront proémi-
nents. On dépensera moins d'argent pour les articles
de fantaisie de peu ou pas de valeur pratique. Cela
donnera donc à tous les marchands une opportunité
exceptionnelle de pousser leur stock courant. Néan-
moins, ils devront savoir donner à ces articles d'un
usage habituel une apparence qui les désigne à l'atten-
tion publique comme cadeaux de Noêl. Des boites
gracieuses, des empaquetages artistiques, des faveurs
élégantes, etc., donneront aux moindres objets un as-
pect de -fête qui les fera acheter plus facilement. Il.
n'est pas besoin de dépenser des sommes folles pour
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appliquer cette idée. Achetez chez un papetier du
houx décoratif en papier-crêpe et ornez-en les objets
que vous avez ei montre, faites-en une couronne que
vous attachez avec du ruban, vous obtiendrez ainsi
<les articles comme transformés, qui placés avec goût
dans le décor d'une vitrine produiront un effet auquel
on aurait été loin de s'attendre.

L'étiquetage des marchandises.

Les cartes <le prix bien compréhensibles et marquées
lisiblement sont un appoint très appréciable pour la
vente ci tout temps, mais surtout pendantla durée des
fêtes de la Noël et du Jour de l'An. A cette époque de
l'année, il y a beaucoup <le gens qui examinent maints
articles aux vitrines dans le but d'en faire acquisition
pour cadeaux <le Noël. La plupart de ces personnes
sont trop timides pour poser des questions de crainte
d'importuner le vendeur.

Très souvent cette catégorie de clients pensera
que l'article non étiqueté est un article de prix élevé,
alors que la plupart du temps sa valeur répond juste-
ment à la somme dont il dispose. Bien des détaillants
demanderont: "Mais où puis-je me procurer des cartes
appropriées à mon magasin?" Où? Mais dans n'im-
porte quelle librairie-papeterie où il y a presque tou-
jours ci stock les cartes mesurant îj2 à 3 pouces et
portant les inscriptions comme celles-ci: "Joyeux
Noël" ou "Souhaits de Bonne Année" surmontées
d'une bordure de gui ou le houx et qu'on peut se pro-
curer à des prix très réduits.

Les espaces laissés en blanc sur ces cartes sont
généralement destinés à contenir le nom du magasin,
niais on peut les faire servir à recevoir les prix des
marchandises en vente qu'on fera marquer par un
peintre <le lettres à un prix peu dispendieux.

L'apparence propre de ces cartes ajoutera grande-
ment à la valeur <le l'étalage en même temps que ces
indicateurs renseigneront le client sur les prix des li-
gnies variées d'articles.

Les lumières dans les casiers-vitrines.

Les casiers-vitrines ne doivent pas être laissés
dans l'obscurité sans quoi ils perdent leur qualité de
vendeur muet qui en fait la véritable valeur. Il doit y
avoir dans chacun de ces meubles au moins deux lam-
pes spécialement disposées. Ainsi éclairées, les mar-
chandises ont un aspect beaucoup plus attrayant qui
les impose à l'attention du visiteur et qui est comme
une sollicitation éloquente et persuasive.

Sans lumières, les objets exposés paraissent très
communs, quelques rayons leur donnent un aspect tout
différent. Les articles montrés au fond du casier doi-
vent se voir presque aussi bien que ceux placés immé-
diatement au bord. Lorsque vous exposez des articles
de qualité supérieure, l'abondance de lumière est indis-
pensable-pour en faire ressertr le fini.

Le bazar de Noël.

L'idée du bazar de Noël qui fut lancée dans les
grandes villes par les grands magasins a été suivie, en

plus petit, par nombre de détaillants au cours des der-
nières années. Quelques magasins sont dans l'inpos-
sibilité d'établir un petit bazar, faute de place. Un ba-

zar tient généralement beaucoup de place et il est bien
évident que les détaillants qui adoptent ce système ne

doivent pas en faire l'objet principal de leur commerce.
Un bazar répond principalement aux nécessités d'éta-
lage <le petits objets d'un prix populaire. Il faut donc
qu'il se trouve dans un centre populaire où les clients
peuvent circuler librement et examiner tout à leur aise
les articles bon marché qui le composent. Beaucoup de
détaillants lorsqu'ils sont suffisamment logés pour cela
établissent un bazar au second étage de leur magasin.
Ils le dénomment souvent.: " Le paradis des enfants"
ou "Le royaume des joujoux" et cet endroit devient le
rendez-vous des enfants aussi bien que des grandes
personnes qui les accompagnent. Si vous tenez un ba-
zar cette année, vous en tirerez certainement profit à
condition de l'annoncer convenablement. Placez des
enseignes dans tout le magasin invitant les visiteurs à
y entrer, par exemple ceci : " Voyez notre bazar de
Noël au deuxième étage," ou toute autre chose de ce
genre. Prenez une bonne place d'annonce dans le j6iir-
nal où vous faites de la publicité et annoncez "vos oc-
casions au Bazar." Faites un jour de ventes uniformes

à 5oc et un autre à 25C. Faites des changements chaque
jour et dites-le à vos clients. Vous verrez que ces tma-
nières de procéder vous attireront beaucoup d'affaires,
que les ventes seront importantes et que vous écoule-
rez en agissant ainsi tout ce qui peut vous rester en
mains dans votre stock régulier.

Posez des questions

Il n'y a rien comme <le poser une question pour at-
tirer l'attention si vous avez quelque chose à dire dan.s
vos vitrines, surtout si votre magasin est situé dans un
endroit passager où la foule succède rapidement à la
foule, s'arrêtant cependant suffisamment pour voir ce
qu'il y a dans la vitrine. Un magasin situé par exemple
sur la rue Ste-Catherine, à Montréal, est trop bien
placé pour permettre aux gens de passer sans s'arrêter
pour regarder. Si donc on ne prend pas avantage de la
vitrine pour les fins d'étalage, le magasin pourrait tout
aussi bien être situé dans une rue à-côté. Les mar-
chands payent des loyers très élevés pour avoir un ma-
gasin situé dans un endroit où il passe beaucoup de
monde, il leur faut donc savoir utiliser cet avantage
dont ils ont payé largement le prix. Et c'est précisé-
ment dans ces situations privilégiées que le système de
questions peut être employé avec des résultats appré-
ciables. Vous pouvez mettre en pratique cette mé-
thode- au moyen de grandes cartes blanches posées
-bien en vue dans os vitrines-et-portantdes"nscrip-
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tions comme celle-ci, par exenmple :I-ous les hommes
se rasent. Quel est le rasoir qui rase facilement, vite et
bien? Chacun sait (lue c'est le "ao''Nous lvn
eti vente ici. E~ntrez le voir." Naturellement il faudra
changer ces inscrip)tions toutes les seliiailies, les reihi ýi-
veler en spécifiant tour à tour vos principaux artîcle'ý.

Nous vous avons donné là quelques-uns dles
moyens (le profiter largemntt dut regain d'activité qlui
se manifeste tdjujours pendant le temps dles fêtes. N msiý
sommes p)roches (le celles (le Noël et dlu Jîîur <le l'.\îî,
vous n'avez donc que le temlps <le vous y préparer ci iii-
,% enable.nent ;ces quelques conseils tic sont qu'un
aperçu (le ce que vous l)ou\ýüz ct* de\-ez faire, votre inii-
tiative, votre travail personnel, votre activité inîlvi-
duelle sauront faire le reste et si vous av-ez la fermie vo-
lonté d'avoir votre part (le ce commerce spécial et que
vous prenliez les mesures qu'il faut pour cela, s
serez amplement récompensé-de vris efforts.

LA QUESTION DES ENCAISSEMENTS

L'optimisme exagéré est peut-être unt facteur aîs
dangereux que le p)essimhisme systé:-natique. Il nie serait
pas bon naturellement (le condamner touite usýcrtî0l1
d'un caractère optimiste, niais il nie faudlrait paý n11in
p)lus soutenir toutes les fausses données qu'unî examen
(le la situation actuelle nous enmpêchent d' accepter Sé-
rieusenîent. Toute <discussion <le la situation ci mliier-
ciale présente doit eti conséquence être anl steSil-
gneutseinent avec le désir véritable <le iscerner les
conditions actuelles et <le Ic-ý apprécierjuieumnt
Il serait déraisonnable et meme ridicule <dans leý iiiii

metîts critiques que nouis traversoîns dle s'efforcer (le
dépeindre la situat îigii ci inie pleine ln tsaifiite
ou toiut à fait p)rî ispêre. La guerre a cil Si uî effet >ur Il'
coîmmerce dun Canadla et contribuera à exercer umie il]-
fluience sino n fatale, <lu moin s peu p~ro pre à stiimuii1cir le.''
affaires.

Il y a cependant b)eaucoiup (le caractéristiqçuesý
extrêmement rassurantes (dans la situatimn présenite' et
qu'on peuit signaler sans exagéraitin et sans déènatuirer
le ton général des affaires. La plus significative petit-
être est l'amélioration notée dans les encaissements mi
collection en général. Cette amlélioratin p)etit être
considérée comme une év'idence de la plus; libre circu-
lation de l'argent. Lorsque l'argent devient rare, les
affaires commencent à tomber, aussi le mieux qui se
manifeste à ce sujet peut être accepté comme un avant-
coureur d'une amélioration rapide du commerce en
général.

On peut aussi affirmer avec certitude qu'actuelle-
ment le fermier est dans une condition prospère. Il a
eu une bonne récolte et en a obtenu un boit prix. Les
marchands dans les centres purement agricoles n'ont
eu aucune raison de se plaindre des affaires. Ce n'est
que dans les villes manufacturières que le poids ef-
frayant des temp5 difficiles s'est fitr sentir. Penser
qjue la puissance d'achat qui est restée intacte dans les

régions agricoles amènera (le mueilleutres condition ini-

dlustriel les n 'est pas un e déd<uction déraisonnable.
I ~iielî î~~iîînincontestée (les collections devrait

être tcclt.-Itte paîr le déetaillant commeni unt signal pour
act iver sspriires encaissements. lieureux le iar-
cliand qui liut affirmiler <que jusqu'ici ses coI mlctiî uts se
sonut alin iitics réguliéres. Ileaucoup til éuté ec nîpê-
clIts par la dléclaration (i le guerre de faire rentrer rapi-
dlement l'aîrgent qlui leur est 41l1, mais actunellemnt, ils
n' ont aucune raisoni sérieuse pourt nie pas faire unt effort
qui déblarrasserait leurs Ilivres (les vieux compltes cil re-
ta rd. IL'argent est utile enm ce moment, et à mesure que
ni s avancerons dlaits 1'lîii\er la circulationi (le l'argent
sera ('e plus ehl plus réduite. Il est <h uitc bon dle prve
nir cela et <'agir <quandl il cii est tempils.

NE LAISSEZ-PAS GROSSIR LES COMPTES

Un épîicier déta:illantt dlans une lettre récente émet-
tait luIrle -qu'une p)ropa.-gand(e universelle devrait être
faite parmi les épiciers (laits le but quie les crédits

Siietit rédluits. I .a suggestîio (leut ce miarciaiid est que
tout le mondie d1ev rait adoplter une iiet lii îîl sulivatitt la-

quel le ti)tls les- ci ilites se'raientt piayablles danis les
tretnte jolurs.

En des temps ci ilîie c'eux prestts. cet te stugges-
tii ii ni érîte <'être pirise sérieus'iemnt cii cionsidéerationii

par le cgiittierc tout entie'r. Si iii idéue est qu e tout
ntarchiandî devrait muarq uer ses factulres, dI'n tîinihre iin-

v itati t le publlic a régler Si 'h i riiît rai iiluîiiit dlatns

les treit (t i rs au itln , et certes, il ie î limrrait ci ré-
sulter qu'une ailelii îratiîîî seiisibIcle l'ciîitîts ac-

*ulellcs,.
t'te antre 1)csinie nultls iiait réc'iiemmet dlans le

mê'me senis :' 'je cti miais ici îles (-jmicrs Ii uit les livres
,Si uit charges (le h uIti(es dlettes. I iiurîie i fe-rait-iin

paýune caniî a.gite pinr fix('r tti( limite dle creclit ? Il
sevtihile que le tc'uiij> est piartic-ulièremen'ît biemn clifiisi (le

Ianc(-(r titi tel .îî i muvi\c'lit et (le iii iitre-r aux il t aillants
que leuhr (i iiimierc esýt étalbli sur dles bases bieni peu't sc-

lidecs higrscjl'îl et permliis aux guii s (le faire traîiner leurs
i liteiîdé iîiîneuctt.'' Il îî'y a cii effet, à prenire

vute, auicunie ralidlii pcour qu'il tic siut tenité tin effo rt
danis ce senîs. L.a seule objectii , c'est qu'il est a crain-
(Ire qu'il îî'y ait pas enîtente absolue enître les détail-
lanîts et que d'aucunîs se servent de leur extension dle
crédit comme d'uîî moyen de concurretîce redoutable.
Cela ie saurait cepenidant emp)êcher un homme d'adop-
ter lut-meme une résolution en vue d'éviter les abus et
pas un <le ses clients honnêtes ne s'offusquerait d'une
telle mesure.

Fournir un bon service aux clients, c'est faire'les
choses correctement et év'iter les erreurs.

On dit qu'on a plus de plaisir à donner qu'à rece-
voir. S'il en est ainsi, tout marchand devrait, donner
une partie de son temps pour le maintien des~ affaires
dans-des conditions normales,
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LA RECOLTE DE 1914.--SA PRODUCTION.--SA VALEUR.

Racines et fourrage.

Les récoltes de racines et de fourrage au Canada,
comprenant les pommes de terre, les navets, les bette-
raves fourragères, etc., le foin et le trèfle, la luzerne,
le mais fourrager et les betteraves à sucre, ont occupé,
cette année, une superficie totale de 9,070,700 acres,
contre 9,243,000 acres en 1913, et leur valeur approxi-
mative est de $226,668,ooo, contre $197,988,ooo en 1913.
Les pommes (le terre ont produit 8 5,672,ooo boisseaux
sur 475,900 acres, ce qui donne, pour tout le Canada,
l'excellente moyenne de i8o boisseaux par acre, la plus
élevée qu'on ait eue depuis 1910, excepté.seulement en
1909, où la moyenne atteignit 193 boisseaux. Au prix
moyen de 49 cents le boisseau, le même que l'an der-
nier, la valeur totale dela récolte des pommes de'tèrre
est (le $41,598,ooo contre $38,48,ooo en 1913. Le ren-
dement des pommes de terre dans les provinces mari-
times est spécialement bon, ayant été par acre de 213
boisseaux dans l'Ile du Prince Edouard, de 220 bois-
seaux en Nouvelle-Ecosse et de 240 boisseaux au Nou-
veau-Brunswick. Les navets et autres racines ont
donné 69,003,000 boisseaux ayant une valeur de $i8,-
934,000, contre 66,788,ooo boisseaux valant $18,643,000
en 1913. Le foin et le trèfle ont donné 1o,259,ooo ton-
nes valant $145,999,000, contre ro,859,ooo tonnes va-
lant $124,696,ooo en 1913; la luzerne a donné 218,400
tonnes valant $3,096,oo, contre 237,770 tonnes valant
$2,819,ooo en 1913; le mais fourrager a donné 3,251,500
tonnes valant $15,950,000, contre 2,616,300 tonnes va-
lant $12,5o6,ooo en 1913; et la betterave à sucre a
donné 146,ooo tonnes valant $1,092,000, contre 148,000
tonnes valant $906,ooo en 1913. La production par
acre des navets, etc., a été de 394 boisseaux contre 358;
celle du foin et du trèfle 1.28 tonne, contre 1.33 tonne;
celle du mais fourrager a été de 10.25 tonnes. contre
8.62 tonnes, et celle de la luzerne, de 2.42 tonnes, con-
tre 2.54 tonnes; celle de la betterave à sucre a été de
9.42 tonnes, contre 8.71 en 1913. La qualité moyenne
de ces récoltes pour tout le Canada, est élevée, allant
de 89 p.c. de l'étalon pour les betteraves à sucre, à 96
p.c. pour le mais fourrager.

Supériorité et état du blé d'automne.
Nous avons recueilli à la fin d'octobre, de nos cor-

respondants, les évaluations de la superficie ensemen-
cée cette année en blé d'automne, pour la récolte de
1915. La compilation de leurs rapports indique que
cette superficie, pour les cinq provinces produisant le
blé d'automne, est de 1,294,000 acres, contre 1,884,800
acres en 1913, et 873,300 acres de superficie récoltée
cette année. Jýa superficie ensemencée pour 1915 re-
présente, sur celle de 1914, une augmentation nette de
9.2 p.c. L'année dernière, la superficie ensemencée
avait été signalée comne étant de 7.37 p.c. inférieure
â-1celte de 1912. La iiajorite. du bl d'automne est
cultivée en Ontario, où la superficie qui lui est consa-

crée cette année est estimée à 1,043,ooo acres, contre
898,ooo acres ensemencés dans l'automne de 1913.
L'augmentation de la superficie ensemencée en blé
d'automne dans Ontario est-donc dans une proportion
d'environ 16 p.c. Dans les trois provinces du Nord-
Ouest, la superficie semée en blé d'automne a de nou-
veau diminué, continuant ainsi la décroissance attri-
buée au découragement qu'ont produit plusieurs mau-
vaises récoltes consécutives. Cependant, l'Alberta est
la seule province de l'Ouest où l'on cultive beaucoup
de blé d'automne, et la superficie qu'on estime y être
ensemencée est de 230,ooo acres, contre 262,ooo acres
l'année dernière, soit une diminution d'environ 12 p.c.
En Colombie Anglaise, il y a une augmentation de
5,500 à 6,ooo- acres, soit 1o p.c. Au 31 octobre. dans
les cinq provinces l'état du blé d'automne était signalé
comme étant de 96.5 p.c. de l'état modèle, ce qui, en
supposant que des conditions météorologiques moyen-
nes se maintiendront jusqu'à la moisson de l'année
prochaine, fait prévoir un rendement par acre d'envi-
ron 1.5 p.c. au-dessus de la moyenne des quatre an-
nées dernières, 1910-13. Dans Ontario, au 31 octobre.
l'état de cette récolte éeait de 99; elle était de 82 au
Manitoba, de 92 en Alberta et en Colombie Anglaise.
de 96 p.c. de l'état modèle.

Progrès des labours d'automne.

La récolte ayant eu lieu de bonne heure, et le bat-
tage s'étant accompli dans de bonnes conditions, dans
les provinces de l'ouest, les cultivateurs ont fait de
magnifiques progrès dans les labours d'automne, sur
les terres où ils ont l'intention de semer au printemps.
Vers le 31 octobre, on avait labouré au Manitoba 92
p.c., en Saskatchewan 77 p.c. et en Alberta 56 p.c. de
la superficie totale de la terre destinée aux récoltes de
l'année prochaine. Ces chiffres peuvent être très fa-
vorablement comparés avec ceux des deux saisons pré-
cédentes, alors que la plus haute proportion pour cent
n'avait pas dépassé 58 au Manitoba (1913) et la plus
basse n'avait été que de 24 en Saskatchewan et en
Alberta, et 1912. Le progrès fait cette année est donc
de bon augure pour les récoltes de l'année prochaine.
Dans l'est du Canada, la proportion pour cent des la-
bours d'automne terminés vers le 31*octobre, s'éten-
dait de 5i en Nouvelle-Ecosse à 75 dans Québec; mais
dans l'est, et particulièrement dans les provinces ma-
ritimes, la aison des labours d'automne est plus lon-
gue. Le chffre moyen pour tout le Canada, est de 71,
contre 54 l' née dernière, et 44 en 1912.

Jachères d'été dans l'ouest.

Le progrès en fait de jachères d'été continue en-
core dans l'ouest. On signale sur l'année dernière une
augmentation de 6 p.c. au Manitoba, et de 3 P.c en
Saskatchewan. Cependant, Alberta accuse une dimi-
nution d'environ 5 p.c.
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DEPENSES ET PROFITS DANS LE COMMERCE DE DETAIL

QUELLES SONT VOS DEPENSES?

Cette question est une des plus importantes pour toute
personne engagée dans le commerce. Savoir établir un bud-
get de dépenses, un pourcentage par rapport aux ventes n'est
pas toujours chose facile et beaucoup de marchands voient
leurs affaires péricliter faute d'avoir su établir judicieusement
une appropriation convenable des différents items qui entrent
sous cette rubrique. C'est pourquoi nous avons cru bon de
passer en revue les principales branches du commerce de
détail et avons montré quels doivent être en moyenne les
frais généraux dans chaque ligne et quels sont les bénéfices
qui en ressortent. Ces chiffres ont été établis après. enquëte
dans plusieurs centaines de maisons de commerce. Il serait
bon que chaque commerçant fit une liste de ses propres dé-
penses et bénéfices pour les comparer aux évaluations moyen-
nes qui suivent.

Tout détylant qui veut mener_ à bien ses affaires doit
connaitre:

1 Quels sont ses frais.de toutes natures (non pas esti-
més, mais réels);

2° Quelle est la moyenne de ces frais pour les autres
marchands également dans sa ligne.

Lorsqu'il a ces informations en mains, il est en position
de comparer sa propre situation avec celle qui peut être prise
comme modèle et prendre ainsi les mesures efficaces néces-
saires.

Les dépenses commerciales comme le téléphone, la glace,
le papier, les sacs, la papeterie, les timbres, etc., sont classées
comme "dépenses générales". Les dons sont compris dans
le budget de publicité et les licences avec les "taxes et assu-
rances".

Le "coût de faire des affaires", comme indiqué ci-dessous,
ne comprend ni le fret, ni le camionnage, ni l'intérêt sur le
capital investi, ni les pertes ou gains résultant des escomptes.
Chaque tableau ne s'applique qu'à un seul écoulement de
stock. Les "salaires" comprennent aussi bien ceux des pa-
trons que les dépenses directes de ventes.

Le "service des livraisons" comprend l'entretien et les
gages du garçon y affecté. La dépréciation pour cet item est
incluse sous la dénomination "dépréciation". La "déprécia-
tion et la perte" comprennent la dépréciation sur tout le ma-
tériel et les pertes irrégulières du stock en outre de la perte
normale des marchandises périssables. Les "mauvaises det-
tes" représentent les comptes passés en écriture comme irré-
couvrables.

LES DEPENSES D'UN MAGASIN DE NOUVEAUTES

Le coût de faire des affaires établi ci-dessous est une
moyenne obtenue par une sérieuse information. Notez que
dans cette enquête les magasins tenant des stocks d'occasion
n'ont pas été compris; pas plus que ceux faisant un volume
de ventes au-dessus de trois cent mille dollars; que les char-
ges de fret et de transport n'y sont pas considérées.
Loyer .. 3..........................·· ... 324%
Salaires .............................. 9.65%
Publicité .............................. 1.67%
Chauffage et éclairage ..... ·............... 54%
Service des livraisons .. i................ ... .02%
Fournitures diverses.. .................... .38%
Assurances et taxes...................... . .08%
Dépenses générales ...................... 4.15%
Dépréciation etperte ................... 1.11%

Mauvaises dettes........................ .21%

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes .......................... ··. 23.05%

UN MAGASIN DE NOUVEAUTES ORDINAIRE

Le propriétaire de ce magasin rapporte qu'il renouvelle
quatre fois son stock en entier au cours de l'année.
Loyer...... ................ $ 1,550.06 ou
Salaires.. ...................... 4800.19 ou
Publicité .................... 750.03 ou
Chauffage et éclairage .. .. .. .. .. 200.01 ou
Service des livraisons.. .......... 450.02 ou
Fournitures diverses ............... 2o.01 ou
Assurances et taxes ........... ··. 550.02 ou
Dépenses générales ................ 2200.09 OU
Dépréciation et perte.. .. 7...........700.03 ou
Mauvaises dettes ........... 150.01 ou

3.1%

9.6%-
r.5%
.4%
.9%
.4%

1.1%

4.4%
1.4%

.3%

Total des dépenses.. ............. $11,550.47 ou 23.1%

UN PETIT MAGASIN DE NOUVEAUTES

L'enquête prouve qu'en moyenne les petits magasins de
nouveautés paient pour leurs dépenses 16.21 pour cent de
leurs ventes. Il est à noter que
pas de livraisons et n'occupent
leur vente.
Loyer................
Salaires................
Publicité................
Chaqffage et éclairage..
Service des livraisons .. .. ..
Fournitures diverses......
Assurances et taxes .. .. ..
Dépenses générales.. ....
Dépréciation et perte .. .. ..
Mauvaises dettes..........

Total des déenses .. .. .. ..

ces petits magasins ne font
pas un grand espace pour

$ 731.12 ou
2.546.31 ou

302.53 ou

100.84 ou

50.42

201.69
50.42

23.21

2.9%

10.1%
1.2%

.4%

.2%

.8%

.2%

.4%

.i%

.. $4,1o9.38 ou 16.3%

UN GRAND MAGASIN DE NOUVEAUTES
1

Les magasins de nouveautés courants fa sant au-dessus
de deux cent mille dollars de-ventes anciuellement paient (le
capital investi établi) environ 24.76 pour cent de dépenses
quand ils sont en concurrence avec des magasins à départe-
ments dans les grandes villes. Notez le
publicité, le loyer.
Loyer......................
Salaires......................
Publicité....................
Chauffage et éclairage..........
Service des.livraisons
Fournitures diverses............
Assurances et taxes .. .. .. .. .. ..
Dépenses générales
Dépréciation et perte
Mauvaises dettes

TôtaT des dépenses

pourcentage élevé le

$ 7.650.37 ou
22,276.09 ou

6,975.34 ou
2,025.10 ou
3,150.15 Ou

1,575.08 ou
2,700-13 ou

4.950.24 ou

3,150.15 ou
450.02 ou

$54,902.67 ou

3.4%
9.9%
3.1%

.9%
1.4%

.7%
1.2%

2.2%

1.4%
.2%

24.4%
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DEPENSES D'UN MAGASIN DE CHAUSSURES

L'état c:-dessus représente les dépenses ordinaires d un
magasin de chassures de campagne d'après enquête. Remar-
quez le pourcentage élevé du loyer; de même vous verrez
que le pourcentage des salaires est très élevé proportionnel-
lemnent. En conséquence, les conclusions suivantes s'impo-
sent: dans des conditions normales, les profits nets sont fai-
bles; il s ensuit que votre succès exige une particulière atten-
tion dans l'achat des styles, un renouvellement fréquent des
lignes en stock et beaucoup d'activité.
Loyer......................
Salaires....................
Publicite...................
Chauffage et éclairage..........
Service des livraisbns
Fournitures d:verses............
Assurances et taxes............
Dépenses générales.............
Dépréciation et perte
Mauvaises dettes..............

..... 2. 3.21

.. .. .. i .65%el

.46%
.. ... .30%

.. .. .. 1.03%
4.36%

.. .. · · .50%
.. .. .. .o%

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes.. .... . · · · · · · ·.... 15.91%

UNE EPICERIE ORDINAIRE

Dans une ville de 30,000 habitants, cette épicerie fait un
chiffre de ventes annuel de cinquante mille dollars à un taux
de dépenses moyen. Remarquez que le coût de la publicité
est moindre que dans les autres lignes; que les frais de li-
vraisons s'élèvent presqu'au chiffre du loyer.
Loyer....................
Salaires....................
Publicité................····
Eclairage et chauffage..........
Service des livraisons
Fournitures diverses..
Assurances et taxes............
Dépenses générales........··.··
Dépréciation et perte........··
Mauvaises dettes-............

$1,154.85 ou, 2.3%

4067.09 ou 8.î%
351.48 ou .7%
251.05 ou .5%
954.01 ou 1.97

150.63 ou .3%
200.84 ou .4%
150.63 ou .3/0

301.27 ou .6%

îo.63 ou .3%
Total du pourcentage des dépenses par rapport aux

ventes ............................. 23.22%

UN MAGASIN DE CHAUSSURES ORDINAIRE

Les, chiffres qui suivent donnent de très près les dépen-
ses d'un magasin ordinaire de chaussures. Le stock se renou-
velle environ 32 fois avec une perte de réduction d'à peu
près 9 pour cent. En conséquence. le marchand est forcé de
réaliser sur tout son stock un profit brut de trente-c:nq pour
cent s«il veut obtenir un raisonnable profit net.
Loyer ....................... $ 778.13 ou
Salaires.. .................... 2786.21 ou

Publicité.. ..................... 376.51 ou
Chauffage et éclairage ...... 225.91 .ou

Service des livraisons.. .75.3 ou
Fournitures diverses ............. 100.40 ou
Assur»ances et taxes.. ......... ·.. 301.21 ou

Dépenses générales.. ............. 1.029.14 011
Dépréciation et perte ................ 150.6î ou
Mauvaises dettes.. ............... 25.10 OU0

3. 1 '/
11.1%

1.5%
.9% i

.3%,

.4%
1.2%
4.1%

.6%

Total des dépenses ............. ·.. $5,848.52 Ou 23.3%

DEPENSES D'UN MAGASIN DEPICERIE

Les chiffres indiqués ici sont le résultat précis d'une ana-
lyse très serrée parmi les épiceries ordinaires. Rema.rquez
que les épiceries faisant affaires avec des clients ayant des
gros revenus, ne sont pas comprises dans cet'te étude; que
puisque le pourcentage ordinaire est de 19.91 des prix de ven-
te, les renouvellements de stock doivent être nécessairement
rapides et ne procurer qu'un faible profit net.
Loyer..................
Salaires................
Publicité................
Eclairage et chauffage......
Service des livraisons......
Fournitures diverses.. .. .. ..
Assurances et-taxes .. .. .. ..
Dépenses générales .. .. .. ..
Dépréciation et perte
Mauvaises dettes.. .. .. ....

2.07%

.. .. 7.96%

.83%
-39%

2.03%

.37%
... .58%

.45%

.76%
.47%

Total des dépenses ............. $7,732.48 ou 15.4%

UNE PETITE EPICERIE QUI FAIT AFFAIRES AU
COMPTANT

Il est naturel que dans ce genre d'épiceries le pourcen-
tage des dépenses soit moindre que pour les autres. Les
chlffres ci-joints s'appliquent à un petit magasin de ville.
Notez qu'il ný?i pas de dépenses de livraisons ni de pertes
pour mauvaises dettes.
Loyer......................
Salaires......................
Publicité....................
EÈlairage et chauffage
Service des livraisons............
Fournitures diverses
Assurances et taxes..............
Dépenses générales..............
Dépréciation et perte............
Mauvaises dettes................

$ 291.92

1,048.76
21.62

32.44

21.62

43.25
21.62

86.5o

2.7%

9.7%
.2%

35

.2%

.4%
.2%

.8%

Totaf des dépenses $....... ....... · $1.567.73 ou 14.5%

EPICERIE A CREDIT OUVERT

L'expérience prouve que lorsque les épiceries vendent à
crédit à un sommerce exclusif, leurs dépenses sont au-des-
sus des niveaux habituels. Les dépenses désignées ici sont
celles qui concernent les épiceries de ce caractère. Remar-
quez le loyer; le total des salaires; les dépenses de livrai-
sons.
Loyer ...................... $ 2,009.10 OU 2.7%
Salaires.. .................... 6,771.40 ou 9.1%
Publicité .................... 595.29 ou .8%
Eclairage et chauffage ............ 223.23 ou .3%
Service des livraisons ............. 2,232.33 ou 3.0%
Fournitures diverses ............ 297.64 ou .4%
Assurances et taxes ............ 223.23 ou .2%
Dépenses générales ............. 595.29 OU .8%
Dépréciation et perte ............ 744.11 Ou 1.0%
Mauvaises dettes .............. 595.29 ou .8%

Totaldes edépenses .............. $4286¥i ot %



Vol. XLVII-No 48 LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.

DEPENSES D'UNE PHARMACIE

Ci-dessous la mc.yenne de dépenses d'un commerce de
pharmacie. Remarquez qu'à part des magasins à départe-
ments, ce sont les pharmacies qui ont les plus hauts loyers;
que l'addition de la vente de la créme à la glace et autres ar-
ticles qui n'ont aucun rapport avec cette branche de coin-
merce permettent de supporter les dépenses élevées par des

UN MAGASIN ORDINAIRE D'ARTICLES DIVERS
(BAZAR)

Ces- chiffres s'appliquent à un bazar de petite ville de
2,ooo habitants. Les ventes totales s'élèvent à environ onze
mille dollars par an.

Remarquez qu«il n'y a ni charges pour service de livrai-
sons ni pertes pour imauvaises dettes.

profits additionnels.
Loyer... ............ .. ... ,.........
Salaires..............................
Publicité.............................
Eclairage et chauffage.....................
Service des livraisons......................
Fournitures diverses......................
Assurances et taxes......................
Dépenses générales......................
Dépréciation et perte....................
Mauvaises dettes...................

4. 02

0o. ().5'

1 .2 1

4.49"o

.. (1_'

Loyer........................
Salaires......................
Publicité....................
Eclairage et chauffage............
Service des livraisons............
Fournitures diverses............
Assurances et taxes..............
Dépenses générales:.....·...·
Dépréciation et perte............
Mauvaises dettes................

$ 4-1.49 ou 4.1%
980.07
165.18

19.1 i

22.02 ou
99.11 ou

55.o6 ou
1 .oi ou

8.9%
1.5%/

.9%

.2%

.9%

.5%

.1%

.1 /C

Dépenses totales.. .. $...............$,803.05 ou 17.1%
Total du pourcentage des dépenses par rapport aux

ventes. .. .... .............. 24.65%

UNE PHARMACIE ORDINAIRE

Les dépenses figurées ici sont celles d'un pharmacien
faisant annuellement $2oooo de ventes dans une ville moyen-
ne. Les ventes de soda seules suffisent pour rencontrer la
dépense du loyer.
Loyer ....................... $ 924.65 ou
Salaires ...................... 2,191.01 ou
Publicité.. .. 5......................52.64 ou
Eclairage et chauffage .............. 160.81 ou
Service des livraisons ............ 80.40 Ou
Fournitures diverses ............ 60.30 ou
Assurances et taxes.. ............ 281.41 Ou
Dépenses enérales.. ............ 482.42 Ou
Dépréciation et perte .. 1.. ......... 00-50 ou
Mauvaises dettes.. .............. 40.20 Ou

4.6%
10.9%

2.6

.8%

.4%0

.3%
1.4%
2.4%

'5%

Dépenses totales.. .............. $4,844.34 OU 24.1%

DEPENSES D'UN MAGASIN D'ARTICLES DIVERS
(BAZAR)

L'établissement des dépenses dans de tels magasins est
particulièrement important. Remarquez que le loyer se range
parmi les plus hauts parce que de bonnes situations sont gé-
néralement exigées; que la dépense de publicité comprend
les articles posés à perte sur le comptoir et dans les vitrines

pour attirer le commerce; que si le renouvellement se fait
rapidement et si les frais sont peu élevés, cette ligne est pro-
fitab!e à un certain volume.
Loyer ............................... 4.41%
Salaires ............................. 8.86%
Publicité.. ................ .............. .52%

Eclairage et chauffage .. 8......................8%
Service des livraisons....................
Fournitures diverses.. ..................... .21%

Assurances et taxes.. ..................... .98%
Dépenses générales......................
Dépréciation et perte....................
Mauvaises dettes.....................·..

.91%

.o6%

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes ........................... ··. 17.76%

DEPENSES D'UN MAGASIN DE FERRONNERIE

Nous donnons ici le coût moyen de faire affaires de dé-
tail dans le commerce de ferronnerie. Cette évaluation est
prise sur un grand nombre de magasins de quincaillerie.
Loyer..............................··
Salaires..............................
Publicité............................
Eclairage et chauffage....................
Service des livraisons....................
Fournitures diverses.. ....
Assurances et taxes......................
Dépenses générales......................
Dépréciation et perte
Mauvaises dettes........................

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes

3.41%
10.11%
1.12%

.43%

.91%

.6o%

.99%
1.01%

.52%

.31%

1 9.41%

UN MAGASIN DE FERRONNERIE ORDINAIRE

Ces chiffres se rapportent à un magasin faisant quarante-
cinq mille dollars d affaires par an. Notez que les salaires
sont très élevés parce que dans le magasin pris pour type,
les fils du marchand travaillaient à un salaire plus élevé que
la moyenne; notez aussi que les pertes pour mauvaises dettes
sont très fortes.
Loyer... ..- .. .. .. .. .. .. .. .. ..
Salaires......................
Publicité......................
Eclairage et chauffage............
Service des livraisons............
Fournitures diverses............
Assurances et taxes..............
Dépenses générales..............
Dépréciation et perte............
Mauvaises dettes................

$1.305.61 otn
5,042.35 Ou

405.20 OU

225.10 Ou

270-13 Ou

180.08 ou
495.23 ou

360.17 ou
225.10 ou

180.08 ou

2.9%

11.2%

.9%

.5%
.6%
.4%

.8%

.5%

.4%

Total des dépenses .............. $8,689.o5 ou 19.3%

DEPENSES D'UN COMMERCE DE VOITURES

Le pourcentage résultant de l'enquête est donné ci-des-
sous comme une moyenne très raisonnable. Notez que le

. . . . . .
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pourcentage est très peu élevé; que les salaires sont assez
élevés parce que les ventes ne sont pas assez importantes
individuellement pour contrebalancer leur rareté.
Loyer.. ............................. 2.12%
Salaires .............................. 9.41%
Publicité .. 1..............................22%
Eclairage et chauffage .................. ..- 51%
Livraisons .................... ......... 9o6%
Fournitures diverses .................... .42%.
Assurances et taxes.. .. 1...................4%
Dépenses générales.. .................... .71%

Loyer......................
Salaires......................
Publicité....................
Eclairage et chauffage............
Livraisons....................
Fournitures diverses .. .. ...

Assurances et taxes............
Dépenses générales
Dépréciation et perte............
Mauvaises dettes..............

$ 1,322.24 du 2.2%
5,469.29 ou 9.1%
2,043-47 ou 3.4%

180.31 ou .3%
360.61 ou .6%
120.20 ou .2%
661.12 OU 1.1%

1,081.84 ou 1.8%
721.22 Ou 1.2%
240.41 ou .4%

Dépréciation et perte....................
Mauvaises dettes...·...··....· ....

.62%

.33%

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
.ventes -. 17.44%

UN COMMERCE DE VOITURES ORDINAIRE

Ces chiffres proviennent des livres d'un magasin ven-
dant pour $57,6oo de voitures-et -articles s'y--rapportant-dans
une ville de 3oooo habitants.
Loyer .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. $i,og4.63 ou 1.9%
Salaires ........ ·.... ··......... 5,818.81 ou io. %
Publicité.. ...................... 633.73 ou î.i%
Eclairage et chauffage ..... · .... 345.67 ou .6%
Livraisons .. s...................58.5 ou .9%
Fournitures diverses .. ·........ 230.45 ou .4%
Assurances et taxes ...... '...... 460.90 ou .8%
Dépenses générales.. ............ 230.45 ou .4%
Dépréciation et perte ............ 403.28 ou .7%
Mauvaises dettes.. .............. 115.22 ou .2%

Total des dépenses .. .. .. .. .. $9 851.65 ou 17.1%

Total des dépenses .. $.............$2,200.71 ou 20.3%

DEPENSES D'UN MAGASIN DE BIJOUTERIE

Les bijoutiers, à ce qu'il parait, pagent la moyenne de
dépenses la plus élevée du commerce de détail i part des
magasins à département. Notez que le reñouvellement du
stock est lent, qu'en conséquence les profits ne sont pas sou-
vent satisfaisants, même.quand la marchandise est vendaëe à
de hauts-prix et qu'ilconvient dvoi'l'ueil aux anilesno-
veaux ou «un renouvellement fréquent et qu'il ne faut, pas
négliger les réparations.
Loyer................................
Salaires..............................
Publicité............................
Eclairage et chauffage.................
Liviaisons............................
Fournitures diverses....................
Assurances et taxes......................
Dépenses généraies......................
Dépriéciation et perte....................
Mauvaises dettes........................

3.98%
io.96%
2.85%

.61%

.09%

.89%
1.32%
3.95%

.95%

.21%

DEPENSES D'UN MAGAZIN D'HABILLEMENT

Ces dépenses ont été calculées d'après renseignement
pris dans toutes les villes. Notez que les magasins des gran-
des villes pour lesquels les dépenses ressortent à 30.12 pour
cent, ne sont pas compris dans cette évaluation; remarquez
la forte dépense de publicité qui n'est dépassée que par les
magasins à départements et les magasins de meubles.
Loyer..................·............
Salaires..............................
Publicité..............................

.Eclairiage et chauffage....................
Livraisons............................
Fournitures diverses......................
Assurances et taxes......................
Dépenses générales ... ... ....

Dépréciation et perte....................
Mauvaises dettes...··..·................

3.04%
9.49%
2.16%

.62%

.65%

.43%
1.07%
1.31%
1. 16%

.34%

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes.. .......................... 20.27%

UN MAGASIN D'HABILLEMENT ORDINAIRE

Ces dépenses ont été prises chez un commerçant ven-
dant pour $6o,ooo de vêtements par an.

Notez que le loyer est peu élevé parce que le dit com-
merçant avait loué toute une bâtisse et sous-louait tout l'es-
pace dont il n'avait pas besoin, que le coût du chauffage est
supporté en partie par ces sous-locataires, que ces économies
ont eté appropriees aux fins de publicité.

Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes ............................ 25.81%

. UN MAGASIN DE BIJOUTERIE ORDINAIRE

Les chiffres ci-dessous sont ceux d'un magasin de bijou-
terie ordinaire; ils ne peuvent guère varier de plus de deux
pour cent. Un bijoutier réduisait sa feuille de paye en annon-
çant qu'il faisait les réparations et en partageant le temps de
ses commis entre la répaiation et la vente.
Loyer .. $....................$,o8o.4o
Salaires .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. .. 3,361.23
Pulicité .. . - - . . .. 1059.18
Eclairage et chatifige ............ 180.07
Livraisons .................... 30.01
Fournitures diverses ............ 270.10
Assurances et taxes.. ........... 540.20
Dépenses générales.. ............ 630.23
Dépréciation et perte .......... ·.. 360.13
Mauvaises dettes.. ............... 90.07

3.6%
11.2%

3.5%
.6%

.9%
1.8%
2.1%
1.2%

.3%

Total des dépenses .............. $7,592.78 ou 25.3%

DEPENSES D'UN MAGASIN DE MEUBLES

Ce tableau donne la moyenne du pourcentage des dé-
penses dans le commerce de détail des meubles. Remarquez
que la nature des articles exige un loyer élevé; que les dé-
penses générales sont très lourdes, souvent par suite des ré-

parations nécessitées par le bris causé par un emballage dé-
fectueux.
Loyer.............¯.........·.....
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Pourcentage total des dépenses par rapport aux
ventes............................

Salaires................ ··.
Publiité..........·..........
Eclairage et chauffage............
Livraisons....................
Fournitures diverses..............
Assurances et taxes......·......
Dépenses générales..··........
Dépréciation et perte............
Mauvaises dettes...............

UN MAGASIN DE MEUBLES ORDINAIRF

Ces chiffes sont ceux d'un magasin vendant $roo,ooo de
meubles par an; ils peuvent servir debase comme moyenne.
Notez que les pertes pour mauvaises dettes sont relative-
ment très importantes, même dans des conditions normales.
Loyer ......... :............$ 3.507.36 Ou 3.5%
Salaires .. .. .. ................ 8,317.60 ou 8.3%
Publicité ...................... 2,906.15 ou 2.9%
Eclairage et chauffage .. 8.............80.70 ou .8%
Livraisons .. 1.....................,102.33 Ou 1.1%
Fournitures diverses ... ··...... .. 5.o.66 ou .5%
Assurances et taxes ............ 1,402.97 ou 1.4%
Dépenses générales .. 1.......... .,803.82 ou i.8%
Dépréciation et perte ............ 1,904.03 ou I.9%
Mauvaises dettes .............. 1,202.54 Ou 1.2%

Total des dépenses .............. $23,449.56 OU 23.4%

MOYENNE DES PROFITS NETS SUR LES VENTES
DANS LES DIVERSES LIGNES DU COMMERCE

DE DETAIL

Pour
Epicerie faisant affaires au comptant.. .. 3.....3
Magasins d'habillements ................... 4
Magasins généraux et de commissions.. ....... 8
Magasins de nouveautés (petites villes) .. I....ro
Magasins de nouveautés (grandes villes)...··.· 5
Magasins de meubles.. .. 1.................8
Epicerie ordinaire ........................ 4
Magasins de ferfonnerie (ville de 5,ooo habitants) 12.5
Grand magasin à départements (moyenne de

plusieurs années) .................. 3.I
Maison faisant affaires par correspondance, avec

S 15% de frais généraux ................ 6.8
Magasins d'articles variés (bazars) .. .. ... 10

Magasins dits "d'occasion" ................. 5

cent
à 5

à Io
à 12

à 7

à 5

à 12
à Io

PROFITS ET DEPENSES POUR QUELQUES GENRES
DE MAGASINS

POUR UNE PHARMACIE

Exemple d'un magasin ordinaire. - Le propriétaire pen-
sait qu'il avait en mains une très bonne affaire; il ne fut fixé
sur la valeur réelle de son magasin que lorsqu'un représen-
tant d'une agence commerciale lui eut dit de mettre à part
l'intérêt du capital investi et de se donner à lui-même un sa-
laire avant de reporter le profit net.
Publicité et dons ................. $,2o4.8i

Service de livraison .............. 299.06
Dépréciation et perte 21..............20.62

Stock au début de l'année commerciale
coûtant)....................

Achats de marchandises pendant l'année

(prix

(prix
$38,210.90

coûtant) .... ................ ·.... 54,782.43

Total.. .................... $92,993.35
Stock restant à l'inventaire (prix coûtant) .. .. 37,466.21

Prix d'achat des marchandises vendues ....... $55,527.14
Produit authentique des ventes .. .. .. .. .. .. 80.942.56

Profits bruts ................ $25.415.42
Dépenses comme détaillées ci-dessus.. ....... 22,940.20

Profit net .................. $ 2,475.22

POUR UN MAGASIN D'EPICERIE

Les chiffres ci-dessous émanent d'une épicerie prospère;
ils peuvent être raisonnablement pris pour base. Le faible
placement d'argent dans le stock est la caractéristique la
plus marquante de cette ligne.
Publicité et dons .. .. .. .. .. .. .. $1,275.50
Mauvaises dettes.. ............... 492.66
Service des livraisons.. .......... 3,410.85

8.73%
2.72%

.92%

.94%
.41%

r.*%
i. îo%

2.14%

1.94%

23.91%
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Dépenses générales .............. 44
Eclairage et chauffage.. ........... 462.25
Assurances et taxes.. ............. 492.14
Intérêt sur capital investi à 6%.. ..... goo.o
Loyer.. .................... 2,400.00
Salaires (y compris celui du marchand) 4,952.70
Fournitures diverses ............ 241.11

Stock au début de l'année commerciale (prix
coûtant) ........................ $ 8,120.16

Achats de marchandises pendant l'année (prix
coûtant) ......................... 29,711.02

. Total..- . . . . . . . .. $37,831.18
Stock restant à l'inventaire (prix coûtant) .. .. 7,902.10

Prix d'achat des marchandises vendues...... $29,929.o8
Produit authentique des ventes ............ 42,106.52

, Profits bruts ................ 217744
Dépenses comme détaillées ci-dessus.. .. ..... 11,856.28

Profit net ................... $ 321.16

POUR UN MAGASIN DE BIJOUTERIE

Il est intéressant de comparer ces chiffres provenant des
livres d'un bijoutier ordinaire avec ceux d'un magasin de
chaussures, celui-ci faisant approximativement le mê>ne vo-
lume de ventes.
Publicité et dons .............. $2,400.9
Mauvaises dettes.. .. 1.... ........ 7154
Service des livraisons .......... 289.25
Dépréciation et perte.. ........ 821.22
Dépenses générales.. ............ 405.25
Eclairage et chauffage .......... 592.6
Assurances et taxes .. .. ........ 185.16
Intérêt sur capital investi à 6% .. 2,962.85
Loyer .. 3..0.. .. .. .... ........ 000
Salaires (y compris celui du marchand) 9,872.91
Fournitures diverses.........738.5o
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Dépréciation et perte..........961.10
Dépenses générales.........942.75
Eclairage et chauffage..........475.20
Assurances et taxes...........
Intérêt sur capital investi à 6%7o.. .. ..... 630.0
Loyer..............2,865.00
Salaires (y compris celui du marchand) 7,842.94
Fournitures diverses..........385.61

Stock au début de l'année commerciale (p
coûtant).. . . . . .

Achats de marchandises pendant l'année (p
coûtant).............

Total......... ...
Stock restant à l'inventaire (prix coûtant)

Prix d'achat des marchandises vendues
Produit authentique des ventes......

Profits bruts.. ......
-Dépenses comme détaillées ci-dessus....

rix

rix
$ 7,341.60

73,021-45

$80,363-05
6,998. 11

$73,364-94
96,243.75

$22 87&.81
20,126.17

Profit net............$ 2,752.64

POUR UN MAGASIN A DEPARTEMENTS

Ces chiffres illustrent clairement les -oaractéristiques

soumis et approuvés par plusieurs conventions. O
prendre comme moyenne courante.
Publicité et dons..........$ 210.80
Mauvaises dettes...........208.60
Service des livraisons...........56.5o
Dépréciation 'et perte. .......... 8o.0o
Dépenses générales.. .. . . 110.00
Eclairage et chauffage.........100.50
Assurances et taxes..........180.50
Intérêt sur argent engagé (6%7) 720.00
Loyer...............720.00
Salairêà' (y compris celui du marchand) 2,748.00
Fournitures diverses..........56-10

Stock au début de l'année commiterciale (prix
coûtant)........... ....

Achats de marchandises pendant l'année (prix
coûtant)...............

Total..............$34,220.80
Stock restant à l'inventaire (prix coûtant)... 8,oîo.1o

Prix d'achat des marchandises vendues.....$26,210.70
Produit authentique des ventes.........34,07391

Profits bruts............$ 7,863.21

Dépenses comme détaillées ci-dessus........5,391.00

Profit net............$ 2,472.21

d'un magasin à départements.

Publicité et dons.......
Mauvaises dettes .... ..
Service des livraisons
Dépréciation et perte
Dépenses générales .
Eclairage et chauffage
Assurances et taxes .
Intérêt sur capital investi
Loyer.........

à 69o

Salaires (y compris celui du
patron)..........

Fournitures diverses. ....

$1 13,209.25
5,691-95

81,211.01
20,3 19.12
6o,9o4.88
31,843.60
23,191-40

37,210.84
121,670-80

241,625.61
27,204-51

Stock au début de l'année commerciale (prix
coûtant)..............

Achat de m archandises pendant l'année (prix
coûtant)..............

Total......... ...
Stock restant' à l'inventaire (prix coûtant)*

Prix d'achat des marchandises vendues
Produit authentique des ventes......

Profits bruts.. ......
Dépenses comme détaillées ci-dessus....

Pertes apparentes... .........
Escomptes au profit du magasin.....

Profit net..... ....

$ 309,7:10.12

2.167-101-40

$2,476,85 1.52
31o,46i.83

$2,166,389-69
2,881,246.17

$ 714,856.48
764,082.97

$ 49,226.49
231,216.45

$ 181,989.96

POUR UN MAGASIN DE FERRONNEkRIE-

Les chiffres de ce magasin sont très justes; ils ont été

POUR UN MAGASIN DE CHAUSSURES

Les dépenses dans l'état ci-dessous ont été établies par
une personne des plus compétentes en la matière et sont re-
connues comme normales.

Publicité et dons..........ý2,009.41
Mauvaises dettes .. .... ...... .... 98.6o
Service des livraisons.........264.82
Dépréciation et perte.........401-14
Dépenses générales..........1,645-75
Ë-elairagt -et- -chauffage .. .... ...... 402.88
Assur'ances et taxes...........892.15
Intérêt sur argent investi (6%7) 1,740.00
Loyer...............2,400.00
Salaires (y compris celui patron).. 8,106.S0
Fournitures diverses..........371.25

Stock au 'début de l'a nnée commerciale (prix
coûtant)................$24 68o.42

Achats de marchandises pendant l'année (prix
coûtant)................51-414.5

Total...............$76 094.97
Stock restant à l'inventaire (prix coûtant) ... 22,365.86

Prix d'achat des marchandises vendues........1
Produit authentique des ventes.........72,49824

Profits bruts...............

Dépenses eomme -détaillées ci-dessu-& .. M,---., .

Profit net .. .... .......... $ 437.63

n peut les

$7,810.60

26410.20
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EMPLOYEZ CET ESPACE POUR FIGURER
VOTRE "COUT DE FAIRE DES AFFAIRES".

Nous avons laissé cet espace en blanc pour vous per-
mettre de figurer vos propres frais et de les comparer avec
la moyenne des autres maisons dans votre ligne.

Ventes par an
Loyer par an
Salaires

Publicité
Chauffage
Eclairage
Livraisons.

Fournitures
diverses

Assurances
Taxes
Dépenses
générales

Dépréciation et Perte
Mauvaises
dettes '

Sommes
i' r. 1 111-

eeutsge centage

", moyenventes

Total des dépenses

Total des ventes |-

(prix d'achat)! _ _
Produit réel des ventes

Profits nets

COMPAGNIES INCORPOREES

Des lettres-patentes ont été émises par le Lieutenant-

Gouverneur (le la Province de Québec, incorporant :

"A. Laurendeau, Limitée," pour faire le commerce en
gros et (il détail d'épiceries, provisions, liqueurs, ferronne-
ries, chaussures, marchandises sèches, et toutes sortes de
marchandises ci général. Capital-actions, $20,ooo, à Mont-
réal.

"Théos. Hôtel, Limitée," pour exercer en général et dans
toutes ses branches le commerce d'hôteliers et de restaura-
teurs, Capital-actions. $20.000, à Montréal.

"La Compagnie d'Autobus (le Chicoutimi," pour tenir des
lignes d'autobus, automobiles, chars, voitures <le places ou
autres semblables dans la ville de Chicoutimi. Capital-
etions, $20,ooo, à Chicoutimi.

"Neveu & Fils, Limitée," pour exercer ci général et dans
toutes ses branches le commerce d'hôteliers et de restaura-
teurs. Capital-actions, $20,oo, à Montréal.

"St. Roch Canning, Limîited," pour acheter, vendre, raf-
finer ou préparer de toutes manières, manufacturer les con-
serves telles que les tomates et tout autre produit de cette
méme nature. Capital-actions, $2o,ooo, à St-Roch l'Achigan.

"Simard, Limitée," pour exercer en général et dans toutes
ses branches le commerce d'hôteliers et de restaurateurs.
Capital-actions, $20,000, à Montréal.

"La Cie Rivard & Simard, Ltée," pour faire le commerce
(le chaussures, d'épiceries, de provision, de ferronnerie, de
nouveautés, etc. Capital-actions, $i8,ooo, à Roberval.

"Café Moineau, Limited," pour exercer en général et
dans toutes ses branches le commerce d'hôteliers et de res-
taurateurs. Capital-actions, $2o,ooo, à Montréal.

"Charles Café, Limitée," pour exercer en général et dans
toutes ses branches le commerce d'hôteliers et de restaura-
teurs. Capital-actions, $2o,ooo, à Montréal.

"Alliance Limoilou, Limitée," pour obtenir, acheter, ac-
quérir, vendre en gros et en dtéail, céder et transporter des
marchandises en général. Capital-actions, $5,000, à Québec.

"J. J. Soumis & Co., Liimited," pour faire le commerce en
gros et en détail de toutes sortes de marchandises et effets.
Capital-actions, $20,000, à Joliette.

"L'Artique Compagnie de.._lace, f.,inite," pour manufac-
turer, acheter et vendre de la glace et fournitures pour les
marchands de glace et en faire le commerce. Capital-actions,
$100,000, a Québec.

"J. P. Bellavance, Limitée," pour faire toutes les opéra-
tions de commerce en général. Capital-actions, $20,ooo, à
Rimouski.

"Cosmopolitan Hotel Company, Limited," pour faire en
général et dlans toutes ses branches les affaires d'hôteliers et
de restaurateurs. Capital-actions, $20,000, à Montréal.

"H. Chagnon & Co., Limitée," pour exercer et poursuivre
l'industrie générale de marchands de bois dans toutes ses
spécialités. Capital-actions, $99,ooo, à Montréal.

"Plateau Laval, Limitée," pour faire le commerce d'im-
meubles dans toutes ses branches. Capital-actions, $19,800, à
Sherbrooke.

"La Compagnie d'Aqueduc de Saint-Ignace de Loyola,
Limitée," pour construire et exploiter un ou des aquedùcs
dans la dite paroisse. Capital-actions, $to,ooo, à St-Ignace.

"J. Donat Langelier, Limitée," pour faire toutes sortes
de transactions immobilières. Capital-actions, $20,000, à

- Montréal.
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VADROUILLES NOUVELLES.

Tout détaillant de quincaillerie connait et tient en stock
les articles O'Cedar: la vadrouille à polir O'Cedar, la va-
drouille à épousseter O'Cedar et le poli O'Cedar. Il lui sera
donc agréable d'apprendre ces bonnes nouvelles. Vers le
premier décembre il y aura prêt pour livraison trois nou-
velles vadrouilles, de la même qualité qui les a rendues si
populaires, mais de styles et dimensions différents. Il y aura
une autre vadrouille ronde avec un manche de 46 pouces qui
pourra se vendre à $r.oo, et deux vadrouilles triangulaires,
une pour détailler à 75c et l'autre à $r.25. Celle à 75c aura
un manche de 46 pouces et celle de $1.25 un manche de 54
pouces.

Ces quatre vadrouilles à polir O'Cedar répondront à
toutes demandes comme taille et prix et rendront les articles
O'Cedar encore plus populaires, si possible, et plus faciles à
vendre encore que par le passé.

Une campagne d'annonce dans tout le Canada a été com-
mencée concernant ces nouveaux modèles et les détaillants
devraient se préparer à rencontrer la demande créée. Com-
mandez promptement ces articles à votre fournisseur, car
l'affluence des commandes sera considérable.

NOUVELLES CHARTES.

La "Gazette du Canada" publie les nouvelles chartes ac-
cordées sous le sceau du Secrétaire d'Etat du Canada. Voici
celles qui ont trait aux nouvelles compagnies ayant leur prin-
cipale place d'affaires dans la province de Québec:

"Nairns' Fells Power & Pulp Company, Limited", pour
construire et acquérir par bail, achat ou autrement et exploi-
ter et entretenir des fabriques de pâte et de papier. Capital-
actions, $Ioo,ooo, à La Malbaie.

"Henders & Co., Ltd.," pour prendre à son nom et conti-
nuer l'agence de billets de valeurs océaniques actuellement
exercée au numéro 45 rue Windsor, à Montréal, par Walter
H. Henders et John B. Berezowski. Capital-actions, $5o,ooo,
à Montréal.

"Canadian Tar Products Company, Limited," pour ex-
$raire, acheter, acquérir, céder, vendre et autrement disposer
de la houille, du fer, pierre à chaux, minerai et minéraux, etc.
Capital-actions, $Soo,ooo, à Montréal.

"Chaleur Pulp and Lumber Co., Ltd.," pour faire le com-
merce du bois dans toutes ses spécialités. Capital-actions,
$75,ooo, à Montréal.
r "Radnor Water Co., Ltd.," pour aérer, embouteiller et
faire le commerce d'eaux minérales, gazeuses et autres, de
boissons douces, etc. Capital-actions, $ioo,ooo, à Montréal.

"Dohan's, Limited," pour exercer l'industrie de maison
de pension et de logements. Capital-actions, $200,o00 à Lévis.

"Dominion Foundation Co., Ltd.," pour entreprendre,

dessiner, faire, bâtir, construire et exploiter toutes sortes de
travaux et entreprises publics et privés. Capital-actions,
$50,000, à Montréal.

"Uptown Land Company of Montreal, Limited," pour
faire le commerce d'immeubles quelconques. Capital-actions.
$oo,ooo, à Montréal.

"MacKeen Company, Ltd.," pour acheter ou autrement
acquérir, détenir, louer ou autrement disposer de toute pro-
priété mobilière ou immobilière, etc.' Capital-actions, $50,000,
à Montréal.

"Compagnie Contant. Monette et Pion, Limitée," pour
faire le commerce de quincaillerie et matériaux de construc-
tion en gros et en détail, de produits chimiques dans toutes
ses branches et pour toutes les industries. Capital-actions,
$.o,ooo, à Montréal.

RECETTES.

Voici quelques moyens pour se débarrasser des rats, et
aussi des souris, ou tout au moins pour en diminuer considé-
rablement le nombre. L'un de ces moyens nécessite d'ail-
leurs la manipulation d'un produit particulièrement dange.
reux, et l'on fera bien de demander à un pharmacien de pré-
parer le mélange, qui se fait avec oo grammes de farine or-
dinaire, 25 grammes de noix ou de noisettes bien écrasées,
10 grammes de mélasse et 2 grammes du produit terriblement
dangereux que l'on appelle cyanure de potassium. On étend
la composition sur des vieilles croûtes de pain, et l'on place
ces croûtes là où fréquentent les rats et les souris. Qu'on
fasse attention aux animaux domestiques, qui pourraient bien
avaler de ce pain. Il est beaucoup moins dangereux, et on
prétend qu'il est tout aussi efficace, de mettre dans un réci-
pient de la chaux pulvérisée, mélangée par moitié à de la
farine, le récipient étant naturellement placé aux endroits où
viennent de préférence les rats et les souris. A côté du réci-
pient on dispose une soucoupe pleine d'eau, et comme il est
très vraisemblable que le rongeur boira un peu après avoir
avalé du mélange, la chaux ainsi hydratée le tuera avec cer-
titude. Ajoutons que certaines personnes affirment qu'en
versant du goudron dans les trous par où passent les rats et
les souris, l'odeur de cette substance suffira à les faire fuir.

* *
Un hygiéniste connu, M. Bérier, donnait récemment la

formule d'un liquide susceptible de désinfecter fort efficacement
tous les instruments de coiffures et de soins du visage, les ra-
soirs, les tondeuses, etc. Cette préparation a une odeur agréable
et n'a point l'inconvénient irritant des solutions phéniquées.
Elle est composée de 30 grammes d'essence de Wintergreen et
de 6 grammes de teinture de Quillarya Saponaria dans un litre
d'eau.

POUR LES FETES.

Voyez dans ce numéro l'annonce de la Maison
Laporte-Martin, vous y trouverez tout un assortiment
de vins et champagnes qui vous donnera des indica-
tions pour votre approvisionnement des fêtes.

TUYAUX EN CIMENT.

M. Clis. E. Laflamme,. épicerie-ferronnerie à St-
Jérôme, Qué., manufacture des tuyaux d'aqueduc en
ciment. Tous ceux qu'intéressent. cette fourniture
pourront s'adresser à lui pour tous renseignements.
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GRAINS ET FARINES
Marché de Chicago

Futures cotations:
Ouver- Ferme-
ture Haut Bas ture

Blé-
Déc. $1.14% $1.-15 %/ $1.14 V $1.154à
Mai 1.20% 1.20? 1.20' 1.20

Mais-
Déc. .64½ .64% .63,/ .637,j
Mai .69; .70 .69%4 .694

Avoine-
Déc. .49% .49?' .49'i .49'À
Mai .534 .53h .52?% .53

Cotations au comptant:
Blé. - No 2 rouge, $1.15 à $i.r3.;

No 2 hard, $î.iS à $i.i5¾·;.
Mais. - No 2 jaune nouveau, 64.,c à

65c; No 3 jaune nouveau, 62-ic à 631¼c.
Avoine.-No 3 blanche, 48Y2c à 49 4c;

standard, Soc à 5o04c.
Seigle. - No 2, $î.07¼ à $1.08.
Orge. - 6oc à 78c.
Grains de mil. - $3.75 à $5.25.

LE MARCHE LOCAL DU GRAIN.
Par suite des prix plus élevés dans

les centres américains et canadiens, la
demande des acheteurs étrangers pour
le blé de printemps n'a fait que s'amé-
liorer el comme les câbles étaient plus
nombreux à une avance de 3 d. à 6 d.
par quart, des ventes de lots de chars
furent faites, mais en général le volume
d'affaires faites est restreint. Le plus
haut fret océanique payé cette saison du
port de Montréal fut 7 s. par quart pour
une cargaison entière, ce qui équivaut à
21c par boisseau. Le marché local pour
gros grains n'offre aucun fait marquant,
les prix pour toutes les lignes étant fer-
mes avec une somme d'affaires modérée
faites en lots de chars. L'avoine No 2 de
l'Ouest Canadien se vend 61y4c, le No 3
C. O. 59c, le No i Feed r8c, le No 2
Feed 57c, l'avoine d'Ontario et Québec
No 2 blanche 55c, et le No 3 54c le bois-
seau ex-magasin. Il n'y a pas de change-
ment dans le mais d'Argentine qui se
vend en lots de chars de 84c à 84½c le
boisseau ex-magasin.

LE MARCHE DE LA FARINE.
Il ny a pasr& nouveaux développe-

ments dans la situation locale de la fa-
rine, le sentiment du marché pour toutes
qualités étant ferme, sans changements
de prix à noter. L'intérêt de la part des
acheteurs étrangers pour qualités de blé
de printemps était calme et les quelques
offres qui furent faites furent générale-
ment au-dessous de ce que les minotiers
étaient disposés à accepter. Il s'ensuit
que les affaires sont peu actives. Le da-
mande locale continue à être limitée et
tout le marché est très calme avec les
premières patentes cotées à $6.70, les
secondes à $6.20 et les fortes à boulan-
ger à $6.oo le baril en sacs. La farine .de
blé d'hiver est aussi très calme et les
prix sont sans changements avec des
ventes de pate'ntes de choix à $6.oo et les
straight rollers de $5.5o à $5.6o le baril
en bois, et les derniers en jute de $2.65
à $2.75 le sac.

Patentes du printemps:
Royal Household 2 sacs 6.70
Five Roses 2 sacs 6.70
Glenora 2 saes 6-ao

Harvest QJueen 2 sacs 6.20
-«La * à»uuanger:

fiakers bpeciai 2 sacs 0.oo
Manitob. b. b. 2 sacs 5.00

cteoba - sac U.o00
Monîtcalm 2 sacs 0.00

rarem d Haver:
Straiglit .-.fers 2 sacs 5.40
klurouta (à patisserie) 2 sacs 0.70

A sÀacs 0.20
Parne de blé-d'inde blanc

polr UOUaIlgers
Farimt de bie-d'inde pour

enlardis
r rne d avoine:

A voine
Atvoline

Issus

2 sac

2 sac

roulee, sac de 8o lbs.
roulee, baril
Dr. bLE ET AVOINE

Lir.

s 5.30

s 3.90

5.69
0.55

ROU-

La deimande pour toutes les lignes d'is-
sus de Die cst en augmentation serieuse,
tant de la part des marcliands locaux que
de ceux Uc la campagne. Un peut attri-
buer ce niuueient aux prix cleves des
grains et au tenips froid qui nous arrive;
ii s ensuit que e marcne est plus actit
avec des ventes de son de $24 a $25, de
shorts de $20 a $27, et de middlings de
ý29 a $30 la tonne sacs compris. Le
marche pour inoulee est ferme, avec
de bonnes affaires faites en qualites
de purs grains de $35.00- à $30.00
et de grains melanges (e $31.00 à $32.00
la tonne. La demande pour avoine rou-
lee est bonne et le ton du marché est
ternie avec des ventes a $6.55 le baril en
bois et a $3.15 le sac.

Nous cotoî.s;
lisus de blé:

Son Man., au char, tonne 25.00
Gru Man., au char, tonne 27.00
Middlings d'Ontario, au char,

tonne 29.oo
Moulee pure, au char 33.00 35.00
Moulée melangée, au char 28.00 30.00

FOIN PRESSE ET FOURRAGE.
Un bon volume d'affaires continue à

se faire en foin pressé. Il y a une large
demande de la part des marchands lo-
caux pour les qualités supérieures dont
les oflres sont quelque peu limités et les
prix sont en con quence très fermes
avec des ventes de ots de chars de foin
No i de $20.50 à i.oo, d'extra bon No 2
de $d9.50 à $2 .0, et de foin No 2 de
$18.50 à $î9.oo la tonne hors voie.

Nous cotons.
Foin No i, pour livraison

immédiate 18.00 à 19.00
Très bon, No 2 17.00 à 18.oo
No 2 16.oo à 17.00

CEREALES. -
Blé No i Northern 1.31 1.32
Avoine No 2 C.W., très rare o.61 o.611
Avoine No 3 C.W. o.581 0.59
Orge No 3 C.W. 0.00 0.73
Orge No 4 0.00 0.69

PRODUITS LAITIERS.
Beurre. - Le sentiment du marché

local est plus ferme par suite de l'amé-
lioration de la demande et des ventes de
lots enLierý se son| faites pour la con-
sonynatio f locale.

On cote les prix suivants:
Beurre fin supérieur de

cremerie 27ylC à 28C

Beurre fin de crèmerie 26J4c à 274c
Beurre second choix 26P4c à 26Yc
Beurre du Manitoba 24c à 25C
Beurre. de l'Ouest 25c à 253C

Fromage. - Il y a une amélioration de
la demande, tant par càble que de la part
des acheteurs locaux, et on enregistre la
vente de quelques lots entiers.

Le ton du marché est ferme par suite
des stocks réduits sur place qui sont te-
nus par quelques personnes seulement.

On cote les prix suivants:
Extra fins de l'Ouest

septembre, blanc m5sc à 'Sc
Extra fins de l'Ouest

septembre, coloré 15y2c à 15%c
Extra ins de l'Ouest

octobre, blanc 15Xc à 15;ic
Extra fins de l'Ouest
octobre, coloré 1S¼4c à 15e'

Extra fin de l'Est, sep-
tembre, blanc 1SY4c à 15c

Extra fin de l'Est, sep-
tembre, coloré i5,4c à 15c

Extra fin de l'Est, octo-
bre 15qc à 15-3/16c
PRODUITS DE LA CAMPAGNE.
Oeufs. - Le sentiment du marché est

très ferme avec une bonne activité, tant
pour con§ommation locale que pour le
compte de l'exportation.
Stock strictement frais 48c à 50c
En conserve de choix 31c à 32c
En conserve No i 29e à 30c
En conserve No 2 25c à 26c

Produits de l'érable. - Les prix sont
fermes et les affaires actives. Les ap-
provisionnements sur place sont réduits.
mais suffisent cependant à répondre aux
besoins.

On cote les prix suivants:
Pur sirop d'érable, boite de

8 lbs. 6oc
Pur sirop d'érable, boite de

ro lbs. 65c à 70C
Pur sirop d'érable, boîte de

i t lbs. 75c à 8OC
Pur sucre d'érable, la lb. 9c à foc

Miel. - Le sentiment du marché est
ferme avec une bonne demande pour
toutes qualités et une activité normale.

On cote les prix suivants:
Miel blanc, trèfle 16yc à 17%4c
Qualités brunes 14V/c à 15!c
Blanc extrait 12/2c à I3C
Miel sarrazin 6 /c à 7V/c

Fèves. - Les affaires en fèves sont
calmes,. par suite de la demande limitée,
mais comme les offres ne sont pas im-
portants, le sentiment est ferme et les
prix ne montrent pas un gros change-
ment.

On cote les prix suivants:
Fèves triées à la main, le

boisseau $2.65 à $2.75
Choix I-pound pickers 2.55 à 2.60
Three-pound pickers 2.30 à 2.40

Volailles. - La demande pour volaille
apprêtée est bonne et le marché est actif.
Les approvisionnements ne sont pas con-
séquents, mais si le froid actuel persiste,
ils augmenteront bientôt.

On cote les prix suivants:
Dinde, la lb. 16c à 18c
Poulet, la lb. 12C à 13c
Canard, la lb. 13c à 15c
Oie, la lb. ioc à lIc

mPomniu de terre. - De bonnes affai-
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res continuent à se faire en pommes de
terre et le ton du marché est ferme avec
des ventes de lots de chars des Monta-
gnes Vertes (Green Mountains) à 62V/c
le sac ex-voie et dans le commerce de
gros de 75c à 8oc le sac ex-magasin.

LE MARCIIE A PROVISION.

Le porc apprêté et vivant est plus faible
et les prix sont plus bas par suite de
l'augmentation des approvisionne-
ments. - Les autres lignes se main-
tiennent.

Par suite de la faiblesse sur le marché
(le Toronto pour le porc vivant et la
baisse (lui en résultait (le 25c à 35c par
roo livres faisant tomber le prix à $7.75
les rioo livres pour stock de choix pesé
hors chars, un sentiment de faiblesse se
développait sur le marché de Montréal
et les prix déclinaient de 25c à 4oc les
ioo lbs. Les offres étaient plus consé-
quents qu'on ne pensait. niais avec la
baisse soulignée il y avait une bonne de-
mande le la part des packers et des ven-
tes <le lots (le choix se firent de $8.oo à
$8.-5 les îoo livres, pesées hors chars.

Il y avait aussi un sentiment plus fai-
ble sur le marché pour la viande apprêtée
et les prix étaient en baisse de 25C les
ioo lbs. Les affaires furent plutôt calmes
mercredi et jeudi par suite du temps plus
doux et les ventes portèrent surtout sur
de petits lots pour besoins immédiats.
Les bétes fraichement tuées des abat-
toirs se vendaient (le $î1.oo à $îi.-o les
ioo lbs et la viande préparée à la campa-
gile (le $9-50 à $o.25.

Il continue à se faire un commerce
actif dans la plupart des lignes de vian-
des fumées et sèches, les approvisionne-
ments étant suffisants pour répondre à
tous besoins. Les jambons de poids
moyens se vendent de 17c à 18c, le bacon
pour petit déjeuner de 10c à 20c, le bacon
<le choix Windsor, de 21c à 22c, et le ba-
con Windsor désossé, de 23c à 2,.c la li-
vre. Il n'y a pas de changement pour
les saindoux, la demande en est bonne et
des ventes de qualités de "pure leaf" se
font à 13½c la livre en seaux en bois de
20 lbs et à 13c en seaux en fer-blanc de
20 lhs, tandis que le saindoux composé se
vend à ii ýc en seaux en bois de 20 lbs.
et 1oJc en seaux en fer-blanc de 20 lbs.

LA SITUATION.
La repris.e des affaires s'accentue, il y

a beaucoup d'articles d'importation qui
vont manquer avant les fêtes, tels que
fruits- secs, etc., les importateurs n'en
ayant pas acheté en quantité suffisante.
C'est dire que la demande dépasse de
beaucoup les prévisions.

SUCRES
Extra granulé, sac, les 1oo Ibs. 6.71
Extra granulé, brl.. 5 x 20, oo lbs. 6.8o

fI-xtra ground, baril, les ioo lbs. 7.15
Extra ground, bte 50 lbs., 100 lbs. 7.85
Extra ground, I bte 2% lbs., roo Ibs. 8.05
No i Yellow, baril, les 1oo lbs. 6.40
No i Yellow, sac, les ioo Ibs. 6.35
Powdered. baril, ioo Ibs. 7.45Powdered, bte 5o lbs., les 100 Ibs. 7.55
Paris Lumps. I bte 25 lbs.. ioo lbs. 7.60
Crystal Diamond. bte o lbs. 7.50
Crystal Diamond, i bte, 50 Ibs.,

les 1oo lbs. '' 7.60
Crystal Diamond, i bte, 25 lbs.,

les 1oo lbs. 7.80
Crystal Diamond. Domino, 20

cartons, 5 lbs., les Ioo lhs. 8.o
Sucres bruts cristallisés, lb. 0.071
Sucres bruts non cristallisés, lb. o.o7

Ces prix s'entendent au magasin du
vendeur à Montréal.

MELASSES
Très bonne demande.

Barbade, choix, tonne 0.33 0.33 0.36
Barbade, tierce et qrt. 0.36 0.36 0.39
Barbade, demi qrt. 0.38 0.38 0.41
Mélas.e, fancy, tonne 0.35 0.35 0.38
Mélasse, fancy, tierce et

quart o.38 0.38 0.41
Melasse, fancy, 2 qrt. 'o.4o 0.40 0.43

Les prix s'entendent: ière colonne,
pour territoire ouvert; 2e colonne, pour
territo:re combiné; 3e colonne, pour
Montréal et ses environs.
2ème qualité, le quart 27.75

LARD AMERICAIN
1ère qualité, le quart 30.25

SAINDOUX
Bonne demande.

La Db
Saindoux pur, en tinette o.12
Saindoux pur, en seau 2.6o
Saindoux pur, cse de io lbs. o. 13
Saindoux pur, cse de 5 lbs. o. 13
Saindoux pur, cse de 3 lbs. o.13
FARINES ET PATES ALIMEN-

TAIRES
Pâtes alimentaires

Bonne demande.
Nous cotons:

Arrow root, boite de 7 Ibs. 0.1
Farine Five Roses, qrt. 7.2
Farine Five Roses, sac 3.7
Farine Household, qrt. 7.2
Farine à pâtis. Océan, qrt. 7.o
Far. d avoine granulée, sac 3.7
Far. d'avoine standard, sac 3.75
Far. d'avoine fine, sac 3.75
Farine d'avoine roulée, bri. 6.5
Farine d'avoine roulée, sac 3.1
Far. de blé-d'Inde, sac 2.50
Banner, Saxon et Querker

Oats, et Ogilvie, caisse o.oo 4.15
Cream of wheat, cse 0.00 5.75
Fécule de mais, ie qlté, lb. 0.00 0.07
Fécule de mais, 2c qîté, lb. o.oo o.o6
Fécule de pommes de terre,

qrts de i lb., doz. o.oo I.50
Vermicelle, macaroni et

spaghetti Canadiens btes
de 5 lbs., lb. o.oo o.o6

En vrac o.oo o.o6
'an"t"s de i lb: o.oo 0.0

Nouillettes aux ouefs:
Paquets de I lb., ILb. 0.00 0.0

Spaghetti. pàtes assorties:
alphabets. chiffres, ani-
maux nouilles, coudes.
importés en vrac lb. o.oo o.o

En paquets de i lb. " 0.00 0.10
Tapioca pearl, en sac, la " o.o54 o.o6
Tapioca seed, en sac, la " o.o5* o.o6
Sagou .N " 0.05* o.o6

VINAIGRE
Nous cotons. prix nets:

Bollman. cruches paillées, 4
gall. imp. cruche 0.00 2.

Domestique triole. cruches
Paillées, 4 gal. imp. cruche o.oo i.

118 grains (proof), le gall. o.oo 0.
EPICES PURES, GRAINES ET SE

Ronne demande courante.
Nous cotons:

Allspice, moulu lb. o.oo 0.2
Anis "o.oo 0.1
Cannelle, moulue " 0.00 0.25
Cannelle en mattes o.18 0.22
Clous de gr;rofRe ent'ers 0 0.20 0.22
Clous de girofle entiers " o.oo o.2ý
Chicorée canadienne " 0.12 0.11
Colza " 0.07 O.oR
Crème de tartre 0.00 o.6(
Gingembre en racine " 0.17 o.2

I.
i

'I
'I
'I

8
'5
15
.5

Graine de lin non moul. " o.o31 o.o4j
Graine de lin moulue " o.o6 0.07
Graine de chanvre " 0.071 o.o8
Macis moulu 0.00 0.75
Mixed spices moulues " o.oo o.25
Muscade moulue " 0.00 0.50
Muscade " 0.20 0.35
Piments (clous ronds) " 0.00 0.12
Poivre blanc rond " 0.28 0.29
Poivre blanc moulu 0.0o 0.33
Poivre noir rond " 0.19 0.22
Poivre noir moulu " 0.00 0.25
Poivre de Cayenne pur " o.oo 0.30
Whole pickle spice " 0.16 0.20
Sel fin en sac o.oo 1.35
Sel fin en i de sac 0.00 0.40
Sel fin, quart, 3 Ibo. 0.00 3.30
Sel fin, quart, 5 Ibo. 0.00 3.20
Sel fin, quart, 7 Ibo. 0.00 3.10
Sel fin, en quart de 280 Ibs.

Ordinary fine 0.00 1.85
Fine 0.00 2.10
Dairy 0.00 2.25
Cheese 0.00 2.35
Gros sel, sac o.80 o.85
Légumes secs.
Nous cotons:

Orge mondé (pot), sac o.oo 3.40
Fèves blanches, Can., Ib. 0.041 0.05
Orge gerlé, sac 4.00 4.50
Fèves jaunes, minot 0.00 3.00
Lentilles rouges, par sac, lb. o.oo6 0.07
Lentilles vertes, par sac " manquent
Pois verts. No i " o.o6 o.o6
Pois cassé, le sac " 0.041 0.05
Blé-d'Inde à soupe, cassé,

le sac o.oo 3.25
0 RIZ
5 La demande est bonne.

Nous cotons:
Riz importés:

0 Riz Patna. sacs de 112 Ibm.,
0 suivant qualité lb. o.oSi

Riz Carolina 0.09
Riz moulu 0.00
Riz soufflé (puffed) cse de

36 paquets de 2 pintes o.Ôo
'< Riz décortiqués au Canada:

Les o)rx ci-dessous s'entendent
Montréal.
Qualité B. sac 250 lbo. 0.00
Qualité C, sac îoo lbs. 0.00

o

Lsre 0.00
7 Polisied sac e nal 0.00

Pearl Patna 0.0071 Imperial Glacé Patna
Crystal .apan 0.00
Snow japan 0.00
Ice Drips Japan 0.00

FRUITS SECS
Assez bonne demande.
Nous cotons:
Dattes et figues:

Dattes en vrac i lb. 0.00
Dattes en pqts de i lb. 0.00

Raisins de Corinthe.1
Corinthe Filiatras, en vrac o.oe

50 Corinthe Filiatras, en car-
tons. i lb. 0740 Raisins de Malaga. .

20 Connaisseur, la bte
U Extra Dessert, la bte

Extra paouets, la bte
Royal, la bte

> Imnérial, la bte
(i6 Couronnes. p)qts, la bte
Eoeelsior, la bte

Raisins Sultans.
Cartoris, i IL 0.101

> En vrac 00
Raisins de Valence.

Valence fine off Stalk, btes
de 28 lbs. o.081

i Valence Selected, btes de

o.o6f
0.10

o.o6

4.25

f.o.b.

3.50
3.60
5.85
3.65
3.75.
5.15
5.35
5.65
5. 8s
6.05
6.20

o.06
0.07

La lb.
0.071

0.08
Lb.
2.60
3.60
4.00
4.25
5.C
;.80
6.oo
Lb.

0.141
0.10

Lb.

0.081
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28 lbs. o.081 o.o
Valence Layers, 4 cour.,

btcs de 28 lbs. o.oo 0.091
h<aiaina de Californie. Lb.

Epépinés, paq. i Ilb., fancy 0.00 0.10o
Lpepineý, paq. 1 lb., choix o.oo o.ogl

Noix et Amandes. Lb.
Amandes Tarragone o. î8 0. 19
Amandes Valence écalées 0.42 0.43
Cerneaux 0.50 0.52
Avelines 0.121 0.14
Noix de Grenobles Mayette manquentl
Noix Marbot o.16 0.17
Noix du Brésil 0.15 o.16
Noix de coco ràpées. à la lb. 0.18J 0.22
Noix Pécan polies 0.17 O.-Il
Noix Pécan cassées o.00 0.55
Peanuts rôties, Coon 0.091 o. zoi
Peanuts rôties%, G. O.îol 0.111
Peanuts rôties, Bon TVon 0.131 0.14

Fruath évaporés. Lb.
Abricots, boite 25 lbs. 0.00 0.15
Pêches, boites 25 1 -',. 0.00 0.o91
Poires, boite 25 lbs. 0.00 0.13
lPommes tranchées. évapo-

rées, btes de 5o lhs. 0. 09 o. 094
Pelures de fruits. Lb.

Citron 0.î11 0.121
Citronnelle o.18 0.19
Orange 0.111o0.î1

Pruneaux de Californie La lb.
Boites de 25 lbs.
30/40 0.14

40/50 0.13
50/60 0.12
6o/70 o.ui

70/80 0.104
80/90 0.10

90/100 0.091

CONSERVES ALIMENTAIRES

'Conserves de Légumes.
Nous cotons:

No i No 2
Asperges (Pointes), 2 lbS. 2.25 3.25
Asperges cnt ères can.. 2 lb. 0.00 2.25
Asperges Californie. 2j lhs. 0.00 3.45
Betteraves tranchées, 3 lbs. 0.00 1.321.
Blé d'Inde 2 Ibs. 0.921 0.95
Blé d'Inde en épis gai. 4.50 4.52J
Catsup, bte 2 lbs. doz. 0.00 o.6s
Catsup au gai. doz. 0.00 5.00
Champignons hôtel, boite 0.15 0.16
Champignons, ter choix 0.204 0.21
Chiampgnons, choix, btes o.1î81 0.191
Choux de Bruxelles imp. 0.17 o.18
Choux-fleurs 2 lhs. 0.00 1.05
Citrouilles. 3 lbs. 0.90 0.02è
Citrouilles gaI. 2.30 2.321
Epinards gaI. 0.00 4.524
Epinards 2 11bs. 0.00 1.124
Epinards 3 Vis. 0.00 1.774
Eriinards im-p. hie 0.13 0.14
Fèves Golden Wax 2 lbs. 0.92! 0.-95
Fèves Vertes 2 lb)S. 0.92J 0.05
Fèves de Lima 2 lbs. 1.20 1.224

Flageolets importés bic o.16 0.17
Haricots verts imp. bte 0.14 o.1î8i
Macédoine de légumes bte 0. 14! o.15
Marinades en seau, 5 gaI. Ô.00 2.75
Petits pois imp. moyens, bte 0.00 0.13
Peits pois imp. mi-fins, bte 0.00 0.13
Petits pois imp. fins bte o.1î6 o. 17
Petits pois imp. ext. fins. hte 0.-17 0. X
Petits pois imr>. surfins. bte (manquent)
Pois Cao. English Garden 0Y.924 0.05
Pois Cao. Early june O.os 0.97è.
Succotash 2 lbs. Î.oo 1.10
Tomates. 3 lbs.. doz. 0.9741 iCm'
Tomates. gaîl. 2.90 2. 0324
Truffes, 4 boite 5.o0 5.40

Conserves de fruits.
Très bonne demande.

Par doz., groupe No i No 2
Ananas coupés en dés,

î¼2 lb. 0.00
AîîaiîaS IlilpoI-rtes 27a, lbs. 2.75

ctiij uiticrs <,Can.) 3 lb. 0.00
.iilil-A tranîclies <.Lan.) a1 lb. 0.00
Aila rapts ieiup. "an)

2 lbs. 0.00
t.er.ses rouges sans noyau,

2 ibs. 1.921
1' raises, siropi épais, 2 lus, a'.1

1 rîiio.~~. rup epais,
2 lbs. 0.00

tiadelIes rouges, sirop> tpdl5,
J L)!,. 0.00

GadelIes noires, sirop> epaîs,
a ibb. 0.00

Groseilles, sirop épais.

2.50
3. 25
J.5su
1.95

I .50

1.95

'. 171
1.971

1.45

1.45

2 lbs. 0.00 1.45
Mar nades can. i gai. gaI. o.oo o.8o
Olives, 1 gai, gai. 1.271 1.70
l'èches Jaunîes 2 lbs. 0.00 1 .b71
l'eches *3 lbs. 0.00 2. 121
Poires (Bartlett) a2 lbs. 1.55 1 .57§
P'oires 3 lbs. 2.05 2.071
Puiîiiiiics 3 lbs. 0.00 1. 10
Mures, sirop épais 11b. . ou 1.95
l'oîîîîiîes Standard gaI. 2.23 2.75
Il'ruiles jaison, sirop épais,

2 lbs. 1.10o 1.13
Prunes Lomibard, sirop épais,

2 lbs. 1.0,34 1.05
Prunes de Cal.fornie, 21 Ilb. 0.00 2.74
l'runîes Ciree:iîgage, sirop

épais 2 lbS. 1.10 1.12J
Rhubarbe Preserved, 2 lbs. 0.00 1.55
Cerises blanches doz. 0.00 2.25
Cerises noires doz. 0.00 2.40
Framboises doz. 0.00 2.00
Mures doz. 0.00 2.40
Gadeihes rouges doz. 0.00 2,40

Conserves de poissons.
Trés bonne demande.
Nous cotons:

Anchois à I huile (suivant
formîat> doz. 2.25 6.10

Caviar i Ilb. doz. 5. 15 5.25
Lav;ar i Ilb. doz. 10.00 10.25
Crabes i lb. doz. 3.75 3.00
Crevettes en saumure, i Ilb. 0.00 1.-75
Crevettes sans %aum. i lb. o.oo i .8o
Finnan Hadd es. doz. 1.35 1.40
Harengs frais, importés,

doz. 1.20 1.*25
Harengs marinés, imp. .. i .6o 1.65
Harengs aux Tom., imp. «*0.00 1.75
Harengs kippered, imp. " 0.00 1.75
Harengs eanad enis kippered 0.95S 1.00
Hlaregns canadiens. sauce

tomiates 0.95 1.00
Homards, bte h., i lb. " 6.5 6.65
Homards, bte plate, i lb. " 3.521 3.6o
Homards,, hIe plate. 1 lb. *" 6.75 6.9o
Iluitrcs (solid méat) 5 oz.

dtîz. 0.00 1.40
Huitres (solîd mécat). in oz.

doz. 0.00 2.00
Huitres i lb. 0.o0 1.50o

Huitres 2 lbs. 0.00 2.45
Maquereau. lin i lb., la doz.

1.00 1.05;

Moruec NO 2 l1b. (manque)
Nforie No i en otiart lb. 0.04 0.05
Rovans aux truffes 'et aux

achiards bte 0.17 0.18
9-ird'nes cani * bte, CSe 4.00 4.25
Sardines françaises. * btes 6.171 0.32
Sardines françaises. 4 btes 0. 2. 0. Ç1
Sardines Narvèze. il bte 0.00 11.00
Sardines sans arétes 1400 0.24 0.25
Sauimon Labrador. Ton lhs. o. oo W..o
Spimon Coboes, Rraser

River. i 1h. 0.00 1.70

Saulmon rouge:
Horse Shoe et Clover Leaf.

boite basse, i/2 Ill., doz. 1.55 1.5

Ilorse Shoe et Clover Lcaf,
boite basse, i Ilb., doz. 2.70 2.721

Saumoin rouge Sockcye,
(1<îvcrs Iuîlet), bte hxau-
te, l lb. doz. 2.40

Saumiion rouge du printemps.
bte haute, i lb. doz. 0.00 2.00

Saumion Huniphack, i lb.
doz. 0.00 1.25

Truite des mers. loci lb3. 0.o0 7.00
HARENGS DU LABRADOR

Quarts 0.00 5.75
laQuarts o.00 3.25

PAPIER D'EMBALLAGE
Papier Manille en rouleaux 0.03
Papier brun en rouleaux O.Oii

i.e papier Manille 13 x 17 est coté aoc.
SAVON DE CASTILLE

Le savoni de Marseille en morceaux se
venîd $5.00 la caisse et de itypr i& 12c la
h'. re, poids nct, blanc ou marbre.

GRAISSE A ROUES
On cote:

Gra;sse Impérial, eil lots de
grosse doz. 0.571

Caisse dc 4 doz. o.6o
Graisse au mnica:

Boites de i lb. (par 3 doz.)
doz. 0.90 0.95

Boites <le 3 lus (par doz.) doz, 2.2%
FROMAGE-BEURRE-OEUFS

Montréal
Prix vendants aux épiciers

Fromage doux i6c
Fromage fort, blanc. à la meule i8c

au morceau 19c
I:lrîage Oka 26C
Beurre, choix 39c
lieurre, choix, en bloc d'une livre 30 Va c
(Oeutfs No i 28C
<.)eufs choisis 32C
Oeufs frais en boites dc carton

d'une douzaine 45 c
FROMAGES IMPORTES

Bonne demande.
On cote le fromage de Gruyère:
Fromiage entier, 175 lus, 33c; au mor-

ceau, 35c.
Le fromage de Roquefort se vend de

32e à 33c la Ilb. et le L:mbourg, 24C la
livre.

On cote encore:
Gorgonzol IL 0.28
Edam doz. io.oo

BUREAU D'ENREGISTREMENT
D'ARTHABASKA.

SEMAINE DU 16 AU 21 NOV. 1914.

Ventes. -
V'alentin Anctil a Michel Lebel, P. 704,

BuIstrodec. $fioo. dont $175 a/c.; Octave
Biais à Désiré IRouseat, 311. 3C et 3D
(à diSt. <le 3C), bioe rang, Stanfold, et
11ne rente annOirle <le $.5 sur P. 3C, $7.000
rducs; Mme Marie Deniers et vir à Alfred
Hémiond, il, Princeville (à dist.), $400
nayces Comptant; Ludger Gélinas à
Treffié l)esruisseatix, ()25 et P. S. O. '>24,
Warwick. $i,200., dont $goo a/c.; Stanis-
las Blergeron à Isaïe (Comeau. 9>42, War-
wick, $.?oe payées comptant; Sévérin Lit-
pien i (Calixte C~ons.tant, V,2 E. <le ý/_ O.
A4i, Buistrode. $100 oayées comptant;
Tlýe Eastern Canada Coldfield Co.. Ltd.,
à Joseph Beauregard, fils, P. -44 Sainte-
Victoire. $200 payées et autres considlé-
rations; Mme Victorine St-Laurent à jo-
seph Beauregard, fils, P. A54, Ste-Vic-

l toire, $300 et autres considérations.
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(Suite de la page 28)

Tumblers 2 10.80
Muggs 2 13.20
Nugget 2 13.20
Athcnsan 2 .... ...... 13.20
(Goid Band Tu. 2 13.80
No. 64 jars 1 " 18.00
No. 651 ' 21.00
No. 6ô " " 24.00
No. 67 2 *. ' ' 13.20
No. 68 i 1 15.00
No. 69 1 24. Q
Molasses Jugs 1 21.00
jarres i gai. 1 36-00
jarres i - 1 54.00

Vernis à chaussures La doz.
Marque Froment i doz. à la caisse 0.75
Marque Jonas i î 4'* " " 0.75
Vernis. militaire à l'épreuve de l'eau 2.oo

MATTHEW8-BLACKWELLI.
LINITED

Montr6al, Canada.
Lard en baril

Lard pesant, Marque
Frontenac, Short
Cut, brl. 35/45 27.50

Lard pesant, Marque
Frontenac, Short

vCut, Ya brl. 14.00
s Lard pesant, Marque
peanMaqu hapli fs

Ofw * Champlain, Short

Short Cut, 1/a brl. 14.-00

(adclair 27qu.50snpe

Saindoux Composé
Tierces, 375 Ibs.
Boites 50 lbs. net <doublure par-

chemin)
Tinettes, 50 lbs. net <Tinette imi-

tée)
Seaux en fer, 5o lbs.
Seaux de bois, 2o lbs., net $1.95
Seaux en fer-blanc, 20 lbs.,

brut, $1.85
Caisses 10 lbs. tins, 6o lbs. en cais-

ses, bleu
Caisse s lbs. tins, 6o lbs. en cais-

ses, bleu
Caisses 3 lbs. tins. 6o lbs., en cais-

ses
Briques de saindoux, 6o lbs., en

caisse
Saindoux garanti pur

Tierces, 375 lbs.
Boites, 50 lbs., net (doublure par-

chemin)
Tinettes, 50 lbs., net (tinette imi-

tée)
Seaux de bois, 2o lbs., net (dou-

blure parchemin) $2.60
Seaux en fer-blanc, 2o lbs.,

brut $2.50
Caisses, 10 lbs., tins, 6o lbs., en

caisses rouges
Caisses, 5 Iba., tins, 6o Ibs., en

caisses rouges
Caisses, 3 Ibs.. tins, 6o lbs., en

caisse
Saindoux en carré d'une livre, 6o

lbs.. en caisse

0.091

0.091

0.001

0.09J

0.091

0.0

0.101

0. îo1

o. 121

0.121

0. 12J

0.13

0. 12J

0.131

0.131

0. 131

0.131
Viandes fumées Marque «Ancbor m

jambons: Première qualité.
Extra gros, 25 à 40 lbs. o.15
Gros, 29 à 25 lbs. o. 16
-Moyens, ;4 à 29 lbs. 0.17

Petits, moins de 8 à 12 lbs. 0.171
Jambons désossés, roulés, gros

18 à 25 lbs. 0.18
jambons désossés, roulés, petits

12 à 18 lbs. 0.19
Bacon, Special Rose Brand 0.22
Bacon Anchor Brand, à déjeuner,

sans os, choisi o.18
Windsor Bacon b *22
Bacon Windsor, dos pelé 0.24
Petit bacon roulé, épicé, désossé,

8 à 12 lbs. 0.151
Cottage Rolîs, de 4 lbs. 0.17

Viandes cuites.
jambons cuits 0.25

Saucisses
Bologna tHondon de Boeuf) o. oçl
Bologna (Enveloppe cirée) 0.09
Brunswick 0.12
Frankfurts 0.11
Polish 0.1o

Saucses fraiches.
Rose Blrand Sausage Pure Park

i lb. cartons o. î6
Saucisses de porc, tripes de porc o.og
Saucisses de porc, tripes de mouton o. îo
baucisses Cambridge (paquets de

i lb. 0 .10
Saucisses de fermier .0.10

Boudin blanc anglais 0.071
Boudin noir anglais 0.08

JOHN P. MOTT & Co.
Elite, per dot. 0.00

q~p Prepared
Breakfast

9qqr No i Choc
W!vnond Chocolate

a"Chocolate
Cocos Nibbu
Cocos SheIla
Confcctionery Chocolate
Plain Chocolat. Liquors
Vanilla Stick

Cocos 8 2S
Cocos, 0.36
olate 0.30

0.29
0.35
0,05.

o.S 0.30
o:1 à 0.35
la gr. 1.00

SAVON.
The GENUINE, empaqueté ion

ceaux parcase.

E~fl

SNAP CO., LTD..

Montr6aL

Baap Hand
Cleam

Cse de 3do 3.60
AP P Cae(~ de 6 do:. 1.20

30 jours.
ARTHUR P. TIPPET & CO., MontréaL

Lime Julce "Stowers" La eu
Lime Juice Cordial, a dos. Pts, 4.00
Lime Juice Cordial, i doz. Pt&. 3.50
Double Refi. lime juice 3S

AGENCES
LAPORTE, MARTIN. LIMITEZ,

Légumes importés
"'LE SOLEIL"

Pois.
Sur extra fins, 1/2 flacon, 4o s. '
Sur extra fins, 1/ kilo, îoo s.

Extr fin, !2 kio, 10 s
Extra fins, i/ kilo, 10 s.E
Très fins, '/2 kilo, 100 s. 't
Fin, jus maigre, 1/2 kilo, i00 s. n
Fins, 1/2 kilo, i00 s. 1
Moyen NO 2, >4 kilo, ioo s.
Moyen NO 3, 1/> kilo, 100 S.

François Petit
Pois fins, % kilo, iac s.

Amp.:gem
En Branches Géantes, bocal, 16 s.
En Branches Géantes, i kilo, 5o s.
En Branches Grosses, Yi~ kilo, ioo s.
En Branches Grosses, i kilo, So s.
En Branches Extra, i kilo, 50 s.
Coupées sur Extra, i kilo, 5o s.

Fl.aeoetm
Extra Fins, i kilo, 40 if
Extra Fins, Y2> kilo, îoo s.
Moyens, !/1 kilo, iac s.

Haricots
Verts Extra Fins, 5/2 flac., 40 s.
Verts Fins, i kilo, 50 s.
Verts Moyens, !/2 kilo, iac s.
Verts Coupés, V/2 kilo, ioo s7.

Divers
Côtes de Céleri, Y,~ kilo, loi s.
Côtes de Céleri, i kilo, r.# s.
Céleri (pieds), 3/2 kilo, >00 s.*Fonda d'Artichauts, 54 kilo, îac s
Salsifis, %6 kilo, 100 S.

Soupes.
Oseille, 3/ kilo, ioo s.
Crème de Céleris, V/2 kilo, i100 s.
Cerfeuil. Vert, !/, kilo, 100 s.
Purée de Tomates, 3/2 kilo, 100 s.

Huile d'Olive "Minerva"
Caisse 12 bout., litre
Caisse 12 bout., qrts.
Caisse 24 bout., pts.
Caisse 24 bout., y/, pts
Caisse 48 estagons, %j gaîl., gaîl.

Savons de Castle
Le Soleil 72% d'huile d'Olive,
Caisse de 200 marc, de 31/> Oz.
Caisse de 50 barres de Y4 lb.
Caisse de 25 barres de i i lbs., lb.
La Lune 65% d'huile d'Olive -

Caisse de 25 barres de i i lbs.
Caisse de 50 morc. carrés de 12 oz.
Caisse de 12 barres, 3 lbs.

Ci

0

r
Mc
E

00
7.00

5.5
5.25

500
0.ic

LOI LACOMBE.

Déposants Employeurs
J. Aimé Lacombe Cité de Montréal
Alfred Cuerrier M. S. R. Co.
J. L. Racicot Cité de Montréal
Max. Uditzki Bertha Shernman
John Risdon Laporte-Martin. Ltée
Arthur Charbre G. T. R. Co.
Roméo Blanchard Max. Beauvais
Ross Dobbin Can. Jewellery Ltd.
Adélard Dionne C. P. R. Shop
Eugène St-Cyr J. C. E. Hubert
Lorenzo Lecompte M. S. R. Co.
Arthur Thouin Z. 0. Limoges
E. G. Creetb Wm. Mfg. Co.
Louis Bertrand J. Astphan
joseph Pauzé Jos. Quiroy
Alfred-Morin - C. P. R. Co.
Léon A. Patenaude Stoddard Bedd. Co.
J. A. R. Lemieux Stanislas Danis
Alphonse'Roy Mont. Lime Co., Ltd.
Tarrant, Lesler H. G. M. S. R. Co.
Roméo A. Rochon

Can. Coll. Co. of Can.
Etienne Robidoux

Alaska Feather and Down
L. R. Demontigny

Smith Marble Works
Jos. Avila Vital Boivin M. S. R. Co.
Dominique Giroux Steel Co. of Can.
Dova Belisle Jacob Bercovitch
N. V. Cartier Ville de Maisonneuve
Louis Paul Bergevin

Win. Rutherford & Son Co., Ltd
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Table Alphabétique des Annonces

Aisnrance Mont-Royal .. 52
Atlas Construction .... .... 30

Baker & Co. (Wulter). .24
Banque de Montréal. .... 54
Banque d'Hochelaga...54
Banque Nationale . ... 4
Banque MotIon . ... 5
Banque Provinci %le.. ..... 54
Barr Register Co .... ..... 21
Bélanger & Bélanger ..-. 5
Borden Milk Co ........... 8
llowner, S F. & Coa..... ... 22
British Colonial Pire Ans... 53
drodie & Harvie .......... 25

Canada Lufe Assurance Co.. 5
Canada Poster ...... ...... 16
Canada Starch Ca ......... 4
Canada Steamship Uines... 5
Canadian Manufacturers

Association.............. 9
CaiadianSaltCO..... .... 23
Caron L................ 5
Channeil Chemicat Ca..5
Chaput, Fils & Cie ......... 7
CnIurCh & DWlght ......... 23
Cie d'Assurance Mutuelle

du Commerce .......... 53
Clark, Wm..24 et Couvert
Connors Bros............. 13
Cottam Bart ............ 5t
Couil tard Auguste ....... 6

Couvrette & SaunaIo...

Desîxiarteau Alez ........
Dom. Canners Co., Ltd ....
t)ouî1inion Register...
D>ominion Textile Co ..
1)antigiîy Ilector ........
Douglas J. M. & Ca. ..

Ecole Polytechnique ....
Eddy H. B. Ca ..........
Esiî-hart & Evanti. .
liquitable (Cie d'assurance

i ncendie).........8..
Ewing, S. Hl. & Sons..

Fairbank N K ...... ....
Fontaine Henri .........
Portier Josephb..........

Gagnon, P.-A..........
Oarand, Terroux & Cie....
Gendron Nlfg. Ca ........
Gillett Ca. lAtd.. [E. W.]
Ganthier & Midgley ...
Grand Trun RRitway...
Greening WVire Ca .......
G.unn, Langlnisi & Cie ..
Gurd Clis. & Co , Limited.

Heinz H. J. Ca .........
Hennesey jas ...........
Hébert C. H. & Cie...

Hliram Watkers............ 77
Iloude J. B. Ca .......... 8
ludon, Hlébert & Cie ... I
HiudQn & Orsati, Ltée Couvert

Imperiat Tobacco Ca.. Couvert
International llosiery Ca. . 25

Jamieson R. C ........... 6
jouas & Cie, H ........... 2o

Lacaille, Genclreau & Cie '24
Laporte. Martin Linmi-

tée .................... 3
La Prévoyance ..... ..... 53
La Sauvegarde ............ 52
Leslie &Co.. A. C........
Lindners Limited ........ i
Liverpoolt-Manitoba ....... 52

Martin C. 8 .E........... 5
Martin-Senour ........... 67
Mathieu (Cie J. L.) ........ 14
Matthews.Blackwell Ltd... -26 6
McArthur, A........... 6o-6 1Metropolitan Lufe li. Ca.. 52
Molson Breweries.......... 71
Montbriand. L. R ....... 5
Montreat-Canada Ais. Co.. 52
Montreal Hay Co. Ltd. ss 5
Mott, John P.. & COa....... 24

National Breweries ........ 70
Nicholson File ........... 61

Nova Scotia Steel Ca ... 54
Nugget Poliah Ca. Lt..... 19

0. K. Manufacturlng Ca... 27

Pink Tho&. Ltd............ 63
Prêt Immobilier Limitée.. . 24
Prévoyants du Canada,(Lem) 52

Ramsay A. &Son ........ 6
Record Fou ndry.......... 62
Rolland & Fils, 1. B ... 6

Salada Tea ............... 27
Seagram, Joi. R3........... 76
Simunds Canada Saw Ca.. 62
St. Lawrence Sugar Ca 25 et C
St-Vincent Arrowroot ... 23
Sun Lufe ai Canada. .---- 5

Taylor Forbes Co. Ltd..6
Tbéfttre National Français. 56
TolFdoS ale ............. *66
Tuckett (The G. E. & Son

CO]................. 29

United Sha. Machinery Ca.
Ltd................... 68

Western Ans. Ca .......... 52
Wilks & Burnett ........ 5
Wilson 1". A. &Cie ........ 73
Wiser J. P. & Sons Ltd .... 73

Des centaines et des centaines
de Quincailliers trouvent que la

(Faite au Canada)
Se vend vite et

facilement.

La raison -Les annonces de la 0-Cedar pénètrent dans des milliers de ménages au Canada et
sont lues par des milliers de personnes, parce-que les ménagères~ nt toujours sur le qui-vive pour

trouver une invention qui diminue leè tra ail et rende plus agréable la tenue
d'une maison.

Les 0-Cedar Polishi Mops sont utiles et indispensables en, toute@ sai-
- sons ; aussi poussez-les activement en tous temps.

Ecrivez à votre marchand de gros.

W CHANNELI CHEMICAL COe IIMITED
369 Ave. Sorauren, Toronto, Ont
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METROPOLITAN
Life Assurance Co'y
:-: of New-York -

tCompagnie à Fonds Social)

Assurance en force.... $2.816,504.462
postesen vigues au ss dé-

ce'nbre, '91 .. ..-....-... 11.987.742
un 193, il Compagnie à é-

mis au Canada des poli-
eu pour plus de......... $51.000,000.

jette a déposé entre les
Mains du Gouvernementi
Canadien et de fidel-com-
muis canadiens, exclusive-
ment pour les Canadiens.
plus de............... 820,000,000.

IL y jupis de TNINff Canadiens &asulés
tans :la uTRpoLITANi.

WESTERN
ASSURANCE CO.

iNOdittrongRE Nsaut
&CTW,. au-delà de $ 3.284.179.93

sureagu Principal: TORON TO, Ont.
lion. Quo. A. Coz. Président.

w. R. Biocs, vice-Président.

W. I. MEumLE. Gérant-Géniral.
C. C. Fourmi, secrétaire.

Suousale de Montréal 1

Rom?. Bicz*&iîKE. Gérant

L'ASSURANCE MONT- ROYAL
(Compagnie indépendante (Incendile,

BUREAUX:- EDIFICE LEWIS
17 Rue St-jean, Montrèai,

Hon. H. E. Rainville, Président

ESINI1ART & EVANS
Courtiers d'Assurance
Feu, Vie, Accident, Cambriolage,

Bris de glaces, Automobiles,
R.eponsabillté des Fonctionnaires

Agents principaux pour :

The SOMttiiiiUal. &iNatial les. C.
d' Bdimbourg.

terman Americas lisuranca Cà.
de wew-York.

Nous cansidérons toutes commandes
d'agences de la part de personnes

responsables. L'expérience
n'est p sabsolument

indispensable.

Durea: EDIFICE LAu et the WOODS
89 rot Si-Sacrement,

TILEPHONE MAIN ses M0ONTREAL

Assurances
LES FEMMES SONT DE MEIL-

LEURS RISQUES D'ASSU-

RANCE QUE LES

HOMMES.

Une très intéressante con férence
a été donnée récemment par Arthur
Iluniter, l'actuaire de la New-York
I.ife, à l'assemblée annuelle (le l'As-
sociation des assureurs de New-
York, sur l'enquête faite à propos de
l'actuaire médical. 'M. Huniter a fait
l'historique de cette enquête com-
miencée en i909 et qui a recueilli les
rapports de 43 compagnies aux
Etats-Unis et au Canada. Cette en-
quête, (lit-il, a eu pouîr résultat de
mettre toutes les compagnies dans
une position meilleure que celle
quî'elles occupaient. auparavant, ail
point de vue de leur actuaire.

M. liunter a fait uîne analyse co-
llte de la classification qu'il faut

donn1:er aux femmes. L,'expérience
de la Nçw-York Ufe a été de dé-
montrer que les femmes sont de
meilleurs risquîes d'assurance que

MONTREAL -CANADA
D'ASSURANCE COUNE L'INCENDIE

Fondée en 1 SES
Téléphone Bell Main 5381

Actif ... 57885.95
Réserv...........S193.071.19
Autres Valeurs

passives... 20.688,00

S213.759.19

surplus ponr les assurés ......... ffl126.78
Bureau - Chef I*
EDIFICK DULUTH,

10 rue Notre-Dame Ouest,
angle de la rue St.Sulpice.

MOPiTREAL.
. Lavalte, Président

perd. -roué, 'Gisant PrevinoWa

ASSUIRE Z-VOUS
DANS

ER $JILWEUJRDE
le PARCE aeu Teux ont aussi astgu

QUE que ceuz de n'importe quelle
compagnie.

lie PAROE Ses peNlese s ont plus libéral»s
QUE que cellest de n'importe quelle

sel eses sea.lee sont p6§@
00*9 ras & la généralité de ceflles des

autres eompa"abes.
4e PAROI La saesse et Isexpiriene de

QUE sa direetta mont une garan-
tie de succès pour les aunées
futures.

Be PAROI Par-dessus tout, elle est une
QUE compagnie Oesmiladeu

Fraumalse et ses capitaux res-
tent dans la Province de
Qnébec pour le hénéti.. ès.
nstres.

Su.. esi gob Angle des rues Notrs-
Dame et St-Vln.snL
MONTIREÂL1

Les Prévoyants du Canada
ASSURANE FONDS DE PENSION

Capital Autorisé ......... 500.000.00
Astif du Fonda do Pension'
1.30 septembre 114 ... S543.044.03

ACHELTEZ DES PARTS DES PRIVOYANTS
DU CANADA

Parce que c'est un placement sans pareil;
Parce que c'est avec la plus petite prime,
la plus grosse rente ;
Parce que c'est la seule Compagnie à
"Fonds Social" faisant une spécialité du
Fonds de Pension.
Total de l'actif du Fonds de Pension seu-
lement : $543,044-53.

ANTONI LESAGE. Cérant.Gén6raI.
BUREAU-CHEF:-

Ediflie "DOMINION" 1213. St-Pierre
Qu6bea.

BUREAU A MONTREALs
Chambre 22, EdifiIe "LA PATRIE"

X. LESAGE, GERANT.

Pour toutes vos productions impri-
mées, vous avez intérêt à employer des

caractères simples, d'une lecture facile.

BUREAU-CHEF
1 12 NUE IT-JACQUES, MONTREAL.

III DIRECTEURS:
J.i Garne Thms Présigknt et

8 Diectur-Gran ; LwisLaing. Vice-
Président et Secrétaire ; M. Chevalier,
Ecr; A. G. Dent. Ecr. ; T. J. Drummond.
Ecr. ;John Emo, Ecr. ; Sir Alexandre
Lacoste ;Win. Maison Macpherson,
Eer. ; J. C. Rimmer. Eer. : Sir Frede-
rieli Williams-Taylor.
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LA COMPAGNIE

D'Assurance Mutuelle
Contre le Feu.

180 Rue ST.JACQUES,
MONTREAL.

Les nouvelles affaires ont aug-
menté de 30 %~ dans les pre-
miers six mois de l'année et la
Compagnie n'a aucune perte
eontestée.

Certifié correct

C. A.SYLVESTRE,

Auditeur Uecé

Montréal. ler Juilet 1B13.

"L'Equitable"l couvre toutes ses obli-
obligations sans discussion inutile ou
coûteuse pour les Réclamants.

les hiomnmes. Cent cas ont été exa-
intés à fond à l'enquête. On a choi-

si que ceux qui étaient susceptibles
d'accuser une plus grande mortalité.
En (dépit (le ce fait, le résultat a été
(le mfodlifier (les op)inions fort an-

ciennes, a ce sujet. Cette enquête a
fait ressortir le fait que les compa-
gniies, sans être ternues à se montrer
plus libérales daîis le choix de leurs
risques, ont décormais le moyen
d'opérer ce choix dans des condi-
tions plus équitables pour certaines
classes de risjues. - United States
Rev iewv.

BUREAU D'ENREGISTREMENT DE
TROIS-RIVIERES.

Ventes.
Edmond B3ourassa à Corporation de

Trois-Rivières, Trois-Rivières; Daine C.
P. Grenier à Arthîur Sauvé, paroisse (le
Trois-Rivières; Vve Pierre Grenier à
Donat Berthiaumie, Yarnachiche; Arthemi
Pellerin à joseph Gélinas, Shawiniigan
Falls; Shawinigan WV. & P. Co. à Joseph
Plante. Shawinigan Falls; Daine J. N.
Lainy à Nérée liellenare, Yarnachiche;
Adolphe Duplessis à Frères Pointe <lu
Lac. P'ointe du Lac; Jos. et Emnile Belle-
mare a Arthur Héroux, Yamachiche;
Shérif de Trois-Rivières à John Alfred
Hall. Trois- Rivières; Shérif de Trois-
Rivières à P. D. 'Forest et A. Lebrun,

Sun Life of Canada
Actif................. $ 5.5,726,347.32
Assurances en vigueur.... 202,363,996.00

Ecrivez au Bureau Principal,

Montréal, pour vous procurer la

brochure intitulée -"ProepèreQL

Progressive."

-. ,ý

DES DIVIDENDES
S6riesseoemts Augmîenté$

seront payés en jam~ier 1915,
aux tenieurs (le polices de la
Canada Life appelés à y parti.
ciper à cette date.

La Canada Lite
peut annoncer cette
heureuse nouvelle

parce que ses bénéfices sansces.e*
augmentant dans les cinq der
nières années ont éta) 1i de nou-
veaux records dans l'hi8toire
Canadienne de I'At;,uraiiee-Vie.

HERBERT C. COX,
Président et Gérant-Général.

La compioli rjuuraace
rlUTUIELLB DU Cor1nFlRCE

Contre l'incendle

DFtP')bT AU (4O(WKRNFt-XKNT
suà conformité avec la nouv.elle Loi d,&,@traueaedeQttihec. 8 Mdouard VIS Chat, 0..

At.surance cou-
VOLe-vrent 1es

MAISONS DE C#'MME.XE,
RESIDENCES DE VILLES,

RESIDENCES D'ETE
Accident!, Maladies. Brlq de Glaces

Automobiles. Attelagres.
Responsabilité de patrons et publique.

Pharmaciens. Médecins
Garantie de Contrats.

Cautionnements Judiciaires
Fideimie' (le emPlOY,

LA -PREVO-YANCE
lI St.Jacqucs, Emutréil. Tel. Main 1626

J. C. OAONIE, Cér@nt-Cénéroi.

BRJTJSI-I COLONI1A L
PrIRE INSURANCE COMPANY

EDIFICE ROYAL, » 2 PLACE D'ARMES, MONTREAL.

CAP17AL At 70JRISE, $2O,0000 CAPITAL SOUSCRIT. $1,000,000

Agents demandés pour les districts, non représentés. __
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BANQUE DE MONTREAL
STABLIIE auS1I?

Capital Payé....... ....****'*'*...8I 6,000,000.00
Réserve ........................ 10,000,000.00
Profit non partagées.......... ...... I ,OSS,OOS.40

SIEOL.-SOOIAL, - MONTIIIAL
UMuried DIr..tsus-B. V. Meredith. Ecr., Présidenut. B.?P.-
AnÉ's m.:l B. Uienhl, ho W;lam MacDonald, Bon. Robt Mackay,

air To. Bhuhessy, X C V.O.. David Motrice, C. R. Hosmer A.
Baumgarten. C. es. Gordon, JI. si. Lirumsnond, D. Forbes Angus et
Wm. meMcaster.

Sur Fre lerlck Willia'na-Taylor, Gérant-Général, A. D. Braithwalte
Auliant Gérant-Général.

Succursale. dans toutes les principales cités et villes du Canada
et an Angleterre, les Statu-Unis d'Amérique, Terreneuve et Mlezique.

Sleo Suoursee dans la ville de Montréal.
Département dlipargnoe dans toutes les Succursales du Camadl a

LA BANQUE NATIONALE
FONDER EN 1860.

Oupltal 02,000000
Réserve 1,700.000

. Notre service de billets circulaires péur les voyageurs -Tra-
vellers Cheques" a donné satisfaction à tous nos clients ; nous
invitons le public à se prévaloir des avantages que nous offrons.

Notre bureau de Paris,

14 RUE AUBER,

est très proprice aux voyageurs canadiens qui visitent l'Europe.

Nous effectuons les virements de fonds, les collections, les
paiements, les crédits commerciaux en Europe, aux Etats-Unis
et au Canada, aux plus bas taux.

LA BANQUE MOLSON
INCORPOREZ EN t855

Bureau Principal, IMONTRSAL.
CAPITAPL PAYIÉ 84.000.000
FONDS DE RESERVE _____ .80.000

I. 0. PRATT Oéranto0é.érl
SUCCURSALES DANS LA PUOVINÔE DE QUEBEO

Arthabatka Rue aalte-catberlne Sutton
B.edord Avenues du Pare Richmond
Cowansville et Georgesamile Roberval
Coicoutlmi Maisoneuve ami
Drummondwllle liirket sud Karbeur- Saint-Césaire

raerle et Rivière Mont-Joli. Saint-ours, Qui.
au Loup station Côte des Ni ge.- Sainte-Thérèse de

Knowiton Côte et-Pau, Biainville
Lachine Boulevard SI-Laureat Vietodrisytle
vontréal-Rue et- Saint-Keuri- Ville et-Pierre

.Plerreville -Waterloo -
T-éeeulvllr Qubec---- Betli. Ont

Ste-Marie de Beauce
00 5uciturséaha dans tout la Canada.

Agences à Londres, Paria, net un et uaus toutes leu p.rincipales villes du
moude. Elmiston de Lettres de Crédit Pour le eommerce et lettres
etreulalrec pour voyageurs.

NOVA SOOTIA STEEL & GOAL 00.
LIVIT8RD

MANUFACTURIERS
ACIER en BARRES MARCHAND, MACHINERIE à
ROUES, TRANSMISSIONS en ACIE3R COMPRIME
POLI, TOLES D'ACIER jusqu'à 48 pcs de large, RAILS

e"T" de 12, i8, 28 et 4o Ibo à la verge, ECLISSES,
MSIEUX DE CHARS DE CHEMINS DE FER..

CROSSES PIERES DE FORCE, UNE SPECIALITE
Mines de Fer, Wabana, Terreneuve.-Mins

Hauts Fourneaux, Fours à Réverbère à Sydney Mines,
N.-E.-Laminoirs, Forges et Ateliers de Finissage

à New Glasgow, N.-8
BlurTeau -Pincipal: NEW GLAS OW, N.-E.

Banque Provinciale
Du Canada

CAPIAL AUTORISE. . - I0.0.o
CAPIAL PAYE ET SURPLUS (au 31 Dd. 1»13) *1Z3.1873*.4

,CONSEIL D'ADMINISTRATION,
Président: M. H. LAPORTEi 1k la maison Laporte, Marlin, Limitée.

adlmiuistrateur du 9-rit Foncler-Franco-Canadien.
Viee-Prsidest :W.- F CARSLEY Capitaliste.
Vice-PIuldeat: TANCREDE SIf3VENU. Administrateur Lake of the

Woods thilitng Co.
Hom. L. SEAUBIEN E z-m~inistre de lAgriculture, P. Q.
M. M OWRHVc-rudn 'oatnPcfeRiLPHONSE RACINk, De la maison de gros "'Alphonse Racine*Ltie.'
M.:L J. 0. SEAUCHEMIN, De la LibraIrie Beauchemin Liée.

SUREAU DE CONTROLE
<Cemisaire-Cems.ur)

Préidet H.. ir ALEX. LACOSTE, C. R., Ex-juge en Chef de la
Cour duB'ncdu moi1.

Vice-Prid"at:Doct. E. P. LACHAPELLE. Administrateur du Crédit
P ndier Franco-Canadien.

M.- M.- CHEVALIER, Directeur général. Crédit Foncier Franco-Canadien

BUREAU CHEF
Direteur Gérant Générai M.- TANCREDE BIENVENU

M. J.. W. L. PORGET, laspetàtïr si. AMEX.-DOTER., Secritalr
66 SUCCURSALIES DANS LES PROVINCaa DR QU*EEC, »'OwTI&îO

ET DU NOUVBAU.tttSIwCt.
Cotrspoudanta à rEtranau,: Etats-Unis :New-York, Boston, Buffalo

Chicago; Angleterre. France. Allemagne, Autriche, Italie.

BÂANQUEB DPHOCHEBLÂGÀA
Fondée on 1874

Capital auto.li 84000 000 Capital payé $4,000,000Fonde de Réserve 3.425.000 Total de l'Actif au-delà de 32,000,000
DIRECTEURS a MiM. 1. A. Vaillancourt, Xcr., kresident ; au) P. L.Besque, Vsce-Président; A Turcolte, ecr..,; A A. Larecque, Ecr., ;X. Hl

Lemay er., *, Hou.>1. M. Wilson ; A. W. Banner, Fer.
BeaudryLeman. Gérant-Général. F. G. Leduc, Gérant; P. A.Zaiallée

Asitant-érant;, Yvon Laniarre. Inspecteur.
BUREAU PRINCIPAL-95 Rue St-jacques-b§oNTRREÂ4

SUCCURSALES DE LA VILLE
Atwater, 1636 St-lacqnes. Outre -Mont, 1134 Laurier O.
AY[win. 24 -.ntarIO Est. Papineau, 2261 Papineau.
Cont-e. 271 site-Catherine Est. Pointe i't-Cbarles. 316 Centre.Delanaudiére. 737 omt-Royal Est. St-ienis, 6_96 St-i.enls.
DeL.ormler, z: aS Mont-Royal Est. St-Pdouard. 2 490 St Hubert.
Est, 7t, Ste-Cathetine Est. t.t-Renri, 1835 N'otre-Dame 0.Fuiium, 5igs 0.latio RatI. sI-Viateur. 195 Sit-Viateur O.
Hlochelaga. m67s Ste-Catherine St. St-gotiqur. 3108 Blvd. St-..aurent.
Longue-Pointe. 4023 Notre-Dame B. Laurier. iSco flivd. St-Lantent.
Maisonneuve 345Ontario. Mais. Eina'd, 77 nlvd Mouk.
Mont-Royatl, 1184 li-Denls. Verdun. 13 Avenue Church.
N.-D. de Grèce, sde Blvd. Décarie. Vieuville. 67 Notre- Dame, Vieuvlle.
Ouest, 629 Notre-Dame O. Villeirey. 3126 St-Mubert.
-_ - -- AUTRES SUCCURSALES EN CANADA
Apple 13111. Ont. N.-D> des victoires. Si-justin, Qui.,
Beaubarnois. Qué Ile-aux-Trembles, Q. (Co ventinong).
Berthiervtlle.pué. Ple-aux-Trembles, U: Ste-Justine de

Bodax u- Pointe-Claire, luni N4ewton, Qui
(Co. Hochelaga). Pont de Masklnongé. St-l.amnbert. Que.

Cartierville, Qui. Q. (Co Maskinongé). St-Lausrent, Qu.
Casseimau, Ont. lrince-Albert, Subit. St-I.Con Qui,
Charette Mille, Qui. Québec, Qui. St-Uart<u Qui
Chasnbly, Qui. Québec, rue St-Jeau,Q.* St-Paul alottsford. Q.Edmonton, Alto. Russel. Qui. St-Paul IlPrmute. Que
Paruham, Qui. St-Albert, Alta St-Pald des liétin.Alu
Pouroirir. Ont. St.Pouiface. van. St-Pie «e Bagat, Qui.
Granby Qui. Ste-Claire, Qui., St-Pierre, blen.
Oravelbourg, Saisi. <Co. Dorchester). St-rhilippede

Hawkesbury, Ont. St-Cutisbert. gui J aprhlrie, Qui.
Joliette, Que. <Co. Berthier). Ste-Prudentienne,
Lachine. Qui. St.Elzisr de Lavai. Q. (Co Shefford).
Laprairle Qui. Ste-Genevlè.e, Que. St-Réani, Qui.
L'Assomption. Qui. <Co. Jacques-Cartier). St-Rock de Québec,Q.
Lanorale, Qui..- Ste-Geneviève St-Simon de magot Q.

(Co. sterthier). de Batiscun, Qui. Site-Thècie, Que.
Longueuil. Qui. St-Gervrais. Que.. itt-Valérien. Qui.
L'Orignal. Oint. <Co. Bellechasse). St-Vincent de Paul
ILouisevlll., Qui. S;t-ignace de Loyois.Q. Qui , (CO. Laval4iuaievllle. Qui. St-jacques I*Achiten. Sherbrooke, Qui.
Max-ville, flut. Qui. Forel, Quei.
M4ont-Laurier, Qui. nt-Jérôme, Que. Trois-Rivières, Qui.
Notre-Dame de Trais- Ste-Julienne. Qué., Valleyfield Que

Rivières, Qui. <Co. Montcalm). Vlctoriavlie. Qui..
Vaukleek Bill1 Ont.
Wlnnipeg, Man.

Egmet tes Lettres de Crédit Circulaires -mur-lu Voyageur-papawhie.
dn toiles sparuet dunionde. ouvre îles crédits comnmerciaux ; abête
de traites sur les pays étrangers;g vend duo chiques et fait des paemenie
télégrphiques sur les principales villes du monde.
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Finances
'I

LE RAPPORT ANNUEL DE LA BANQUE
DE MONTREAL

La publication du Rapport annuel de la Banque de Mont-
éal est toujours attendu avec impatience parce qu'il donne le
on général de la situation canadienne et. fournit des données
récises sur les conditions qui régissent le pays.

Le ton du rapport de cette année semble indiquer que
out a été fait pour maintenir la forte position habituelle, et,

de cette manière, pouvoir arriver à disposer facilement de
toute dépense contingente qui pourrait se présenter dansle
pays, sous ces conditions exceptionnelles.

Le comptant en main.

Dans le but de maintenir cette position forte, il est évi-
dent que l'attention a été concentrée à conserver le plus gros
pourcentage possible à la fois de comptant et des valeurs
réalisables à demande, comme démontré par le fait que ces
valeurs en caisse, représentées par l'or et les billets du Gou-
vernement du Dominion, dépassent $42,ooo,ooo, soit une aug-
mentation de plus de $19.ooo,ooo sur celles de l'année précé-
dente. De cette somme, des pièces d'or et d'argent sont gar-
dées pour un montant de $15,452,819 en comparaison avec un
montant de $11,015,339 l'an dernier, et des billets à demande
du Gouvernement pour $2.5,208,942 contre $11,i-49,46o l'année
dernière. En plus, une somme additionnelle de $5oo,ooo a
aussi été déposée dans le Central Gold Reserves, élevant cette
somme à $,50oo,ooo. Les recettes au comptant ont atteint 19
pour cent des dettes au public en comparaison avec 10.45 pour
cent à la fin de l'année précédente. En mainienant uné posi-
tion aussi forte, il est évident que la banque n'a pas profité
du crédit dont elle jouit sur le marché de Londres, ses billets
payables ne se chiffrant qu'à la somme de $436,ooo.

Les recettes réalisables.

L'item suivant en importance est celui démontré par les
'aleurs réalisables à demande, lesquelles atteignent le total
inaccoutumé de $122,658,003, ce qui équivaut au très haut
Pourcentage de 55.17 pour cent des dettes envers le public.
tes sommes comparées. à $103,699,427 l'an dernier, qui repré-
sentaient 49.69 pour cent; l'augmentation dan ce départe-
m'ent, pour l'année, étant pratiquement de $1o,ooo,ooo. De
cette somme, les prêts sur demande ou à court délai en An-
gleterre et aux Etats-Unis, se chiffrent à $41,502,122, contre
$51,2 40, 795 l'année précédente. Un compte qui, sous les pré-
sentes conditions, devrait être d'une assistance toute particu-
.ière à la Banque pour disposer des affaires générales du pays,
plus particulièrement dans les centres éloignés, est celui qui
est représenté par la balaqce qui lui est due par les banques
au correspondants de banques établis en dehors du Canada,
qui atteint maintenant la somme élevée de $15,900,03o en
'omparaison A_$6,126,729 à la fin d' année précédente. Ac-
tions de chemins de fer et autres, $11,254,173, contre $12,-

403,169 l'an dernier. Sécurités des gouvernements Fédéral et
l'rovincial, $502,931 contre $530,880; billets d'autres banques,
$1,08 8.33, et chèques sur autres banques, $8,069,753, ces deux
item comparés aux billets et chèques d'autres banques, tel
que démontré dans le rapport de l'an dernier, s'élevaient à
$9,443.052.-

Il y a un léger changement dans la manière de présenter
le rapport, tout particulièrement dans le département des
préts, ce qui est dû aux provisions de la nouvelle loi des Ban-
ques. Le montant total des prêts à la fin de l'année fiscale
s'élevait à $129,071,429, contre $134.563,792 à la fin de la der-
nière année fiscale, et à $117,493,528 à la fin <les six mois se
terminant le 30 avril 1914, ce qui fait une augmentation de
près de $12,000,000 pour les six derniers mois.

A cause du soin inaccoutumé que l'on a pris pour main-
tenir la banque dans une position forte, on a évidemment été
forcé de ne pas rechercher autant que d'habitude les occa-
sions le réaliser des profits. En conséquence, les profits pour
l'année courante se sont élevés à $2,496,451 seulement, soit
ir.6o pour cent, tandis qu'ils avaient été l'an dernier de $2,-
648,402, équivalant à 16.55 pour cent sur le capital payé. Le
montant porté au comptant des profits et pertes, à la fin de
l'année précédente, était de $1,046,217, ce qui fait, avec le
montant des profits de cette année, une somme de $3,542,669
qui pourrait être distribuée en dividendes. On a pris sur
cette somme $1,290,ooo pour le paiement des dividendes et
des primes. La banque a versé $ioo,ooo au Fonds Patriotique
Canadien; elle a affecté $20o,ooo au fonds des réparations et
des constructions nouvelles, ce qui laisse au compte des pro-
lts et pertes, à la date du 31 octobre 1914, une balance de
$l,?32669, contre $1,046,217 à la fin de l'année précédente.

Le rapport annuel sera soumis aux actionnaires à l'as-
semblée annuelle qui aura lieu le lundi, 7 décembre prochain.

The Montreal Hay Co. Ltd.
409 Edifice Lac des Bois

10 RUE ST-JEAN
MONTREAL

Nous achetons et vendons du foin

Président L. P. Fortin
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TEL. au"I. MAIN tan,

IBBLÂNGUR] &U IBIC1ANGICI
Notaires, Comptables et Commissaires

TRUST à LOAN BUILDIN.
ne "0 rue as. 0equee,. 11ON11TRIAL

Argent àPrêter à4, àet 6%

PZ4POUR OISEAUX ns le "Comlw
80" S.d'fabri" d'arès dun brevetae. mau

eh&»"dieee arlee1dmne pent raffle
cermm vale et esm pelrité

Chas tous e feurulaseur a ps.

maison Fouées n ai,
AUGUSTE -COILLA-RD

IlMPRATEràv Du
Feronnrieet quincallerie» Terre à

vitrs, elat»@,nu.

S04cialItés aPeles de tou sertes
mes. SUS1 à nelS rue BO1-Paul

Veuten la et Ies et.Amabie, NONTrRUAI.

tea maison n'a pas de Commis-voyageurs etfait bénéficier ses clients de cette économie. At
tention toute spéciale agiscommandes prl
malle. Meseleura lus marcad el campage

seout toujours servis au plu bau prix d
m*rclié.

A&LBx. DEsmÂRTjBÂu
comptable, Auditeur

SPÉCOAITÈ i - Ugtolatie. doePelletis,
Compromis E tuté.

54, 60 RUE NOTRE.DANE EST

Hotel St-Maurice
MOTEL DES VOYAGEURS

Heoter Dontlgny, Prop.

Chambres de première class et
Salles d'cantillons

GRANDIMEREs P. Q

Comptable, Liquidateur
et Auditeur

218 RDIPIeH McGILL

Tel. flala 5126.

NEW VICTORIA NIOTEL
B. FONTAINU, PROPRISTAIRE

QuiEal 0
lHOltel des commsvoyageurs.

Plan Américain. Taux, à partir de $2.3o.

JOSEPH FORTIER
Fabrleant.Ptptlev

Atelier de REgiute, Reluju, Typo-
graphie, Relief et Gmufrage. Pabri.
cation de Livrs de Comptablité.
Formules et fournitures de Bureua.

210 rue Notre-Daine Ouest,
(Angle de la rue St-Na*rre>. Mozmàx..

Trois-Rivières; Shérif de Trois-Rivières
à Octave Gélinas, St-Barnabé; Ignace
Houde à Ernest Normandin, Ste-Flore.

-Obligation.
D)ame Nap. Normand à Hortense Vi-

gneau, Trois-Rivières; Honoré Beau-
chesne à Athanase Roy, Trois-Rivières;
Aug. Bellehumeur à Incl Silverman.
Trois-Rivières; Frères Franciscains à
Anselme Dubé, Trois-Rivières; Valère
La pointe à F. X. Bellemare, St-Barnabé;
AIlfred Bastien à Caisse Populaire de
Trois-Rivières, Trois-Rivières; Edouard
Gravel à Arthur Picotte, Shawinigan
Falls; Morneau & Richard à Bellefeuille
& Giroux, Trois-Rivièreq; J. A. Comeau
à J. B. Comeau, Trois-Rivières.

Rétrocesion.
Paul Dumonlin à Dame C. P. Grenier,

paroisse de Trois-Rivières.
Privilèges.

Modeste Dugré vs Adélard' Royer.
Shawinigan Falls; Chs. Thomassin vs
Adélard Royer, Shawinigan Falls; Phi-
lias Lambert'vs Adélard Royer, Shawini-
gan Falls; Paul Héon vs Adélard Royer,
Shawinigan Falls.. -

Testament.
Wilfrid Matteau à Marie-Louise Dé-

ziel, Grand'Mère.
Mariages.

Antonio Ricard à Blanche Trottier,
Grand'Mère; Eug. Vaillancourt à Ber-
tha Meunier, Yamachiche.

Transports.
Anselme Dubé à A. Dugré et F. X.

Nohert, Trois-Rivières; Dame J. J. Côté
à Dame E. S. de Carufel, Trois-Rivières.

jugemnents.
J. M. Badeaux vs Phi. Baril, St-Nar-

cisse, $25.25; Beauchemin & Ce vs En-
gène Roy, Shawinigan Falls, $70.05;'
Beauchemin & Cie vs Alph. Bergeron,

-Shawinigan Falls, $33.64; Beauchemin
& Cie vs Alexandre Ayotte, St-Casimir,
$21-74; C. E. Cross vs Antonio Juneau,
Shawinigan Falls, $37.50; The- Mutual
Film Co. vs Jos. Tardif, Shawinigan
Falls, $83.6o; J.- A. Rochefort vs Jos.
Boulianne, Trois-Rivières, $5.2o; J. W.
Garceau vs Orner Massicotte, Ste-Gene-
viève, $30.25.

I-t

SUPERBES CROISIERES
D'ÉTÉ

NIAGARA A LA MER
Toronto. Les Mille lies, Les Rapides du Saint.

Laurent La Rivière Saguenay. Service Jour-
na.lier.

ROUTE DES PLýýGES DU NORD
Quatre fois par reffle Québec au Sept lies.

Mlngan. etc.
ROUTE DU BAS DU GOLFE

Départs Une fois tous les quinze Jours de
Montréal et Québec pour Gaspé, Summerside,
Ciiarlottetown et Pictou.

Pour plus amples renseignements s'adresser
à toute agence de tourisme ou de billets ou

ài~c.~a. la I.Camd&SteinubIp Lmsss"1
Montréal.

Comptable peIcro
GONTHE& MIDGLEY

Téléphone mfi=togpique

OARA!, JERUX &CIE
48 ru e 4trDame O3emt

P. A. GAGNON

a&;Ue Banque Omébes.
diP. 'Âzmes, OdDB .

1T 4gipqg-POeIwo Uan

Ri MONTBRIAND
SAabitecte et Mesureur,

ta l» et-André Montréal

TEL. BEILL MAIN $670

le. A&. OWAIMI
comptable Ligenel

Institut des Comptables et Auditeurs
de la Province de Québec.

48 Netre-Dam. Ouest, - Montréal.

OUVERTURE DIS CLASSES
Fournitures Classiques, livres

d'Exercices, Papier Qualité Supé.
fleure, Papier Ecolier. Blocks-
Notes, Papier à Lettres, Boites de
Papeterie, Plumes, Crayons, Ar-
doises, Boites -dEcoiers, Etc., Etc.'

Demandez échantllons et pris à

Il COMMINE <L-B. ROLLI & [IS
53 Rue St-SudpIce- - 1Mo0&tré

'~1-.2

THr.ATRE NATIONAL
aE~i DU 30 novammen

L.A SOURIS
La fine comédie en 3 actes

d'E. Pailleron

Arthur W. W its. Alexander aurni tt

WILKS & BURNETT
oemotel Ateumrs Oommuakre pour

Règlement d'affaires de Faillite

#~1 ùî Laqu uEhaàu
éiéphouell ell main ssoo MONTEEA1.
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MATERIAUX DE CONSTRUCTION.

Les matériaux de construction occiu-
pent un rang prépondérant dans le total
de la valeur des produits des mines et
carrières de la province de Québec. En
1013, leur valeur se chiffrait à $8,187,917,
ce qui représente une proportion de 62
pour cent. Sous cette rubrique, nous
comprenons le ciment, le calcaire, les
briques, le granit, la chaux, le sable à bâ-
tir, les produits des argiles (tuiles, tuyaux
d'égout, potteries, etc.), énumérés dans
l'ordre de leur importance respective.

Ciment.

Le ciment produit dans la province de
Québec est exclusivement du ciment
Portland. La fabrication du cianent est
maintenant presque une science exacte,
et il est à peu près impossible, excepté
fortuitement, de trouver un mélange na-
turel de calcaire et d'argile donnant les
résultats que l'on attend du ciment Port-
land. Donc l'industrie du "ciment natu-
rel" a été entièrement remplacée au Ca-
nada, par la fabrication de ciment Port-
land, dans laquelle les matières premiè-
res sont mélangées dans des proportions
fixes, selon un contrôle chimique rigide.

La composition du ciment Portland est
donc bien définie, et quoique le mélange
les matières premières puisse quelque

peu varier dans des limites étroites, il
renferme généralement 75 pour cent (le
carbonate de chaux, 13 pour cent de si-
lice (soluble), 5 pour cent d'alumine. i'2
pour cent d'oxyde de fer, et la différence
est allouée aux impuretés, carbonate le
magnésie, alcalis et matières inertes.

Les matières premières dont on fait
usage dans la province de Québec sont
le calcaire Trenton, pour l'ingrédient cal-
caire, et soit les schistes Utica, soit l'ar-
gile marine Léda pour le constituant ar-
gileux. Ces substances sont répandues
en abondance en maints endroits de la
province de Québec, particulièrement le
long du fleuve St-Laurent.

En 1913, les fabriques de ciment de la
province de Québec expédièrent 2,881,480
barils de ciment, évalués à $3.361,292. De

fait, la valeur du ciment constitue 40%
de la valeur totale des matériaux de
construction déclarée au Bureau des Mi-
nes. Il y a dix ans, en 1904, la produc-
tion enregistrée de ciment fabriqué dans
la province de Québec était de 40,000 ba-
rils évalués à $66,ooo.

Calcaire.

L'exploitation <e la pierre calcaire est
une industrie bien développée clans les
environs de MIontréal, où on a ouvert les
carrières à M ileE- nd. à ( lutremont, C'ôte
St-Louis, Longue-I 'ointe. Villeray, Sault-
au-RNécillet, dans les assises des forma-
tions Chazy et Trenton, qui sont toutes
dec:x largement développées sur l'ile de
Montréal.

A St-Vincent <le Paul, St-François de
Sales, où on. exploite aussi des carrières
sur une grande échelle. le calcaire extrait
est exclusivement diu calcaire Trenton.
I)es couches le cette méime pierre sont
aussi exploitées à St-Marc <les Carrières,
Deschambault, et Lachevrotière, dans le
comté de Portneuf, ainsi qu'à Beauport
et à Chàteau Ricier, en aval de Québec.
On exploite aussi le calcaire Trenton à
Hul', vis-à-vis la ville d'Ottawa.

D'après les rapports que nous avons
reçus directement de la part des exploi-
tants, le calcaire extrait en 1913 atteignit
$1,704.207. Ce chirff..ne représente cer-
tainement pas la totalité <le la produc-
tion, car il est à peu près impossible d'ob-
tenir les rapports d'un grand nombre de
petits exploitants lui opèrent par inter-
mittence selon les besoins et les débou-
chés (lu moment. Par exemple, nous
avons sur notre liste d'exploitants le cal-
caire. 162 adreses, auxquelles nous en-
voyons des formules à remplir. En 1913,
nous avons reçu 84 reponses, une assez
forte proportion ne donnant signe de vie
qu'après notre deuxième et troisième re-
quête de nous renvoyer notre formule.
De ces 84 réponses. 44 nous firent rap-
port d'expéditions <le calcaire et 40 rap-
portèrent chômage toute l'année.

Granit.

L'étendue les terrains laurentiens qui
se développe au nord du St-Laurent et
<le la rivière Ottawa offre une source
inépuisable de granits de diverses textu-
res et couleurs, mais à cause du manque
de débouchés et d'écoulement, on n'y a
ouvert que quelques carrières. Les prin-
cipaux exploitants de granits laurentiens
sont la "Laurentian Granite Co.", dont la
carrière est située à Staynerville, comté
d'Argenteuil, et MM. M. P. et J. T.
Davis, gui exploitent une carrière à Ri-
vière à Pierre. Ces derniers exploitent
exclusivement pour fournir à leur entre-

prise de la construction du l'ont de Qué-
bec.

Les diverses v-enues de roches ignées
qlui pénètrent les couches ordoviciennes
dans les cantons <le l'F-st, offrent aussi
une excellente source le granit, et on a
ouvert <les carrières considérables dans
le canton <le Stanstead; clans le canton
Whitton; au Mont Johinson, près <le la
jonction Iberville.

Le chiffre le la production de granit
de la province de Québec, en 1913, s'est
élevé à $358,74), alors qu'en 19i2, il avait
été de $356 ,749.

Autres matériaux de construction.

Il n'y a guère eu <le développements
baillants en ce qlui concerne les autres
matériaux de construction. Les produc-
tions de briques et de chaux n'ont que
légèrement augmenté par rapport à l'an-
née précédente. Ceci peut s'expliquer du
fait que la construction en ciment fait de
grands progrès, ainsi <lue l'on pieut se
rendre compte par l'augmentation dlans
la production dIu ciment. Le sable de
construction qui figure au tableau ne re-
présente qu'une partie infime le la quan-
tité usitée clans la province pour fins de
construction, car nous ne tenons compte
que du sable exploité en vertu de permis
d'exploitation émis par le département.
C'est surtout <lu sable extrait du fond les
rivières par dragage ou au moyen de
pompes.

LA CUISINE. ELECTRIQUE ET LA
VIE CHERE

Il résulte, d'une conférence de M.
Wilmkurst à la Société <les Ingénieur-
E'ectriciens de Londres. que l'emploi
généralisé de 1 électr'c'té pour la cuis-
son des aliments ferait réaliser de sé-
rieuses économies alimentaires, la -perte
en poids étant moins grande que pour
tout autre mode de cuisson.

C'est ainsi que pour un g'got de mou-
ton cu*t avec l'antique fourneau au
charbon, la perte en poids atteint 30%;
elle n'est que de 27% avec le fourneau à
gaz et de 15% lorsqu'on emploie l'élec-
tric'té. Les résultats sont analogues
avec les autres viandes. Voilà qui ouvre
des horizons nouveaux aux cuis!nières
désespérées de voir "fondre" les super-

¯lies morceaux de viande qu'elles ont a
préparer.

Ferronnerie, Quincaillerie, Peinture
Matériaux de'Construction, Etc.

LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.
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LA SITUATION. Tôles noires IX 22 X 30" 6.3o
Aucune augmentation en général. Feuilles: 1X22 x31" 7.50

L'huile de lin est augmentée de 7c par 22 à 24 2.65 Broche galvanisée, etc.
gallon. id 3/

PLOMBERIE
Toyam dê plomb

Les prix sont de 7.50 moins 5% pour
tuyaux en plomb et de 9.00 pour tuyaux
de plomb composition moins ç5%.

Tuyaux de renvoi en font et acces-

Les escomptes sur les prix de la liste
sont: tuyaux légers, 6o%, tuyaux
moyens et extra-forts, 65%, et accessoi-
res légers, moyens et extra-forts, 70%.

Tuyaux an fer
Tuyaux noirs:-34 pouce à fi pouce, 65

P.C.' >6 pouce, 7o P.c.' X4 à 2 Pouces,
74>ý p.m.; 234 à 4 pouces, 74 p.c.

Nous cotons, prix de la liste:
34oo0 pieds 6.00o

zoo pieds 6.00
zoo pieds 8.5o

34 oo pieds 11.50
zo1o pieds 17.00
100 pieds 23.00
zoo10 pieds 27.50
zo 10Pieds 37.00
zoo10 pieds 58..50
zoo pieds 76.%o

334 zoo pieds 92.oo
zoo0 pieds 109.00

Tuyaux galvanisés
Tuyaux galvanisés: 34 à %~ Pouce, 50

P.C.. 14 pouce, 59 P.C.; X4 à 2 pouces,
6434 P.C.; 234 à 4 Pouces. 64 P.

Nous cotons, prix de liste:
'w zo pieds 6.00

14 îoo pieds fi.oo
34zoo pieds R..Ço
34o10 pieds it.go

z oo pieds 17.00
zoo pieds 2.1.00
z3 oo pieds 27.50ç

2 1oo pieds yy.on
a34 zoo pieds çR. go

3 zoo pieds 76. go
1%4 Too pieds 02.0On
4 Too pieds 100.00

Tuyaux en acier
2 pouces zoo pieds 9.6o
2 1 pouces 1oo pieds 12.25
3 Pouces 100 pieds 13.30
31 pouces 10o Pieds îA
4 Pouces zoo pieds zp.8o

Fer-blanc Charcoal
Nous cotons- 1 C. 14 x 20 4.65

Fer-blanc exn feuilles
X. E-xtrat par X et par cse 1.00

quivant cualité
(Caisse de 112 feuilles. zoil Ibm. net)

Au coke - Lydbrook ou dga

(Caittge de tt2 f.-uilles. To8 Ibm. netl
Au Charbon - Terne-Dean ou égal

C "n ý R bte -. 40
(Caisse de ust feuille%. 2t6 Ibm. net)

(Cisseol de r.6n lbo.)
Feuilles; étamées

XX. TA x 6o. cauoee 26 lhq. n
72 x 10 gaulze-A. ton hbg. grPt
72 x 1-~ <'qie 2>6 TmO lbQ. Q-4c

1Tôles eavanisées *Canada"
Nous e-n~ns: 52 feuilles, $4.6o; 6c

feuilles, $485.

28 2.55
Tôles Noires "Canada"

50 Feuilles
6o Feuilles

75 euilesTôles galvanisées
Nous cotons à la caisse:

Gorbals Queens
Best Best Cornet Head

28 G 4.30 4.10 4.30
26 G 4.00 3.80 4.00
22 a 24 G 3.75 3.4S 3.75
16-20 1. 6; 3.20 .1.65

Les prix de la mar que Cornet
plutôt à la hausse.

Tôle galvanisée.
Dominion Crown "Canada":

Feuilles de 18 X 24 x 52
Feuilles de 18 X 24 x 6o
Feuilles de 18 X 24 x 6
Feuilles de 20 k 28 x 47

Canada Crown galvanisée Cona
Feuilles de 1S X 24 x 52
Feuilles de 18 X 24 x 6o

3-.00
3.05
3.15

Fleur
de
Lis
4.10
3.80
3.55
3.45

sont

4.55
4.80
4.8o
4.80

ada.
4.50
4.75

iot 0z=28 A llo 4.10
28 G.=26 Anglais 3.90
26 G. 3.65
24 G. 3.40
22 G. 3.40
16 à 20 G. 3.25

Moins d'une caisse, 25c de plus par
1oo livres.

28 G. Américain équivaut à 26 G. An-
glais.

Soudure
Nous cotons: barre demi et demi.

22C*. garanti. 23c. "Wiping". 20C, métal
pour plombiers.

QUINCAILLERIE
Boulons et noix

Très ferme et à la hausse
Nous cotons:
Boulons à voitures Norway ($.3.oo) 50
et Io P.C.

Boulons à voitures carrés ($2.40) 60 et
TO P.C.

Boulons à voitures <$t.oo): grandeurs.,§
et moindres, 6o et zo P.C.; 7/t6 et au-
dessus, 5234 et 12IA p.c.

Boulons à machine. 71 pce et au-dessous
6re t Io P.C.

BaIl zoo Ibm. il. 2
Boulons à machine, 7/16 pce et au-des-

sus. 60 P.C.
Boulons à lisse. I et plus petits. 60 et

6214 P.C.
Boulons à lisse, 7/16 et Plus gros. 5o et

12V2 n.e.

Noix par boites de zoo lbs.
Nous cotons:

Noix carrée% 4e la lb. de
Tlr'nln j charrue. Cr, et Io p._

L'a broche barhelée et cotée
les ioe livrpq ai Montréàl.

Crampes à clôtutes
rer Poli
Fer ffalvanisé

Broches pour poulaillers
x 20 X l

4X 22 X w
i x 20 x 24'

la liste

$2.321

Nous cotons:
No 9 les zoo Ibm. 2.30
No 12 les zoo Ibm. 2.45
No 13 les zoo Ibo. 2.55

Poli brûlé:
No à 9 les zoolIbs. 2.35
No zo les zoo Ibm. 2.35
No ii les zoo Ibo. 2.42
No 12 les 1oo Ibo. 2.6o
No 13 les zoo Ibo. 2.70
No 14 les zoo Ibm. 2.8e
No îS les zoo Ibo. 2.85
No 16 les zoo Ibm. 3.00
Brûlé, p. tuyaux zoo Ibn. No 18 3.85ç
I3rulé. P. tuyaux zoo Ibs. No 19 4.70
Extra pour broche huilée, îoc P. zoo Ibm.

La demande -est faible.
Marché très ferme.
Nous cotons net:
No 1.1. $2.25: No 14, $2.30: et No iç.

t2.40. Broche à foin en acier coupé de
longueur, escompte 2Ç P.C. sur la liste.

Plaques d'acier
'/ Douce zoo livres 2.40
3/16 pouce - 1oo livres 2.70

Zinc en feuilles
Le marché est ferme.
Nous cotonq- à~~o~ Sioon les i0n 1h.

Coudes pour tuyaux
Nous cotons à la doz.: coudes ronds

ordinaires 79 feuilles. $i.zo: 6o feuilles.
$1.35, et polis. 6o feuilles. St.6o.

Broche moustiquaire
Forte demande.
Nous cotons: broche noire, $1.55 par

rouleau de zoo -ieds.
- Broquettes

Pour boites à fraises 75 et 121 P.C.
Pour boites j fromage RS et zo p.c.
A valises 8e et 124 P.C.
A tapis, bleues 80 P.C.
A tapis, étamées 8o et 15 P.
A tapis, en barilq 40 p*.
Coupée's bleues. eni doz. 75 et 121 P"è.
Cnilnéeq bleues.et * pe-

santeur 6o p.c.
Sweeden. coupées, bleues

et ornées. eni doz. 75 P-c.
A rlnaussîires. en doz. go p.c.
A chatissures. en nirts lbt 6e et to p.c.

Clous de broche
Nous cotns: $2.25 prix de base. f.o.b..

h., Montréal.
Clous à cheval

Nous coton,; par hoite: No 7. $2.00:
NO 8. $2-7ý: No o. $2.60: No 1o. $2.50.
avec escomptp de TO m.

Fers à cheval

Nous cotons fobt. è Montréal:
Neverslip crampons, 8 le cent

FPrc enrdUn;ireq et
2.CC ne.a,'$q. le rirt

2.85 Pvercl-n rramnonns

£.75 «WpvpfsI;0 rramnons
5.00 rrp.,nnnvq
3.40 Fer à neige, le qrt

Il. le

et ns e
No 2
grand

3.0on
le rent

Io- epnt
le- rent
cent

4.15

.1.80
't n1le

N^-

petit

1.15
~. A1N~

2 M
2 ~fl

2. On
2.20
4.40
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CHAINES D'ATTACHES
OU DE LONGES

Les plus légères, les plus
solides et les meilleures
chaînes qu'il y ait sur le
marché.

Chaînes de licou, à chiens,
à bétail et de trait. 1

TISSU METALLIQUE
Toile Métallique O°,"I.

Toile Métallique m°arin.

Toile en broche régalvanisée.

Toile métallique de toutes descriptions
et articles en broche.

CABLE EN BROCHE. ACCESSOIRES FOUR CABLE EN BRO(HE.

Manufacturés par

THE B. GREENING WIRE 00., LIMITED
HAMILTON, Ont. MONTREAL, Qué.

r.59
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Matériel à Toiture Black Diamond
De même que le Dia. U Il BLA DIA

~' 4. ~ .- 'MOND" est le résultat
mant est coisidéré com- d'années d'efforts faits

pour atteindre la erfec-
me e Roi des Joyaux tion. Une manuacture

bien outillée et des ou-
de o~me e ETI3II3Lvriers comipétents, expé-deriments, produisent des

A TOITU "BLAde rouleaux de
DIA ND" est le oichaque année, et vous

DIAN41D st l Roipouvez être sûr, M. le
Marchand, que vous re-

des Nat6riaux à Toi- commandez un article de
premier ordre. Nous

t voua soutiendrons et as-
dammerons tous les ris-

lques dce sujet.

Marque que vous pouvez toujours recommander.
PourIle commerce du printemps, laissez-nous vous coter -nos prix sur les articles suivants

PAPIER A DOUBLER GRIS ET PAILLE
PAPIERS DE CONSTRUCTION GOUDRONNÉS ET SECS, "CYCLONE" et "CROWN".
GOUDRON ET CIMENT A TOITURES.
PAPIERS POUR MURS, JOURNAUX, LIVRES ET PAPIERS DE COULEURS.
PAPIERS D'EMBALLAGE MANILLE, BRUNS, FIBRES ET GRIS.
FEUTRE A TAPIS, ETC.
Laissez-nous vous coter nos prix du MATERIEL A TOITURE TOUT PRÉPARÉ. Nous avons

de bons arguments pour la vente de toutes les marchandises, qui vous indiqueront la manière d'expliquer
les nombreux usages de notre papier spécial et de nos feutres goudronnés pour TOITURES.

Une de nos spécialités est notre MATERIEL A TOITURE EN FEUTRE GOUDRONNÉ ET
GRAVIER. Nous avons des listes de toitures qui ont duré beaucoup plus de vingt-cinq ans. Ce matériel
est absolument \ l'épreuve du feu et est d'un prix raisonnable.

Nous ferons toute ligne spéciale demandée. Ecrivez pour renseignements.

Alex. McArthur & Company, Limited.
82 RUE MoCILL

Montréal, - - Quebec.

Vol. XLVII-No 48.
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Ce que 50,000),(00 de Limes
par.AN signifient pour VOUS

Que 60,OOO,£0O de LIMES NICHOLSON soient
employées par année-, veut dire simplement
que vous ne pouvez faire d'erreur en emn-

ploant ces limes.
lay signifie que des Conseils Exécutifs,

Surintendants, Agents. Acheteurs et Chefs
de Rayons ont depuis longtemps trouv'é que
la LIME NICHOLSN était la lime la plus
efficace et économique à employer.
Le con3eil et l'exen, le d'un grandl nombre
d'autres experts tee ni mes vous intéret;se-
ront. Ils sont unanimes dans leur décision
reconnue bonne pour

Employer de plus es plu les LIMES NICHOLSON
Marques: Keerney end Foot, Creat Western,

Amerlean, Aronde, Cloe.
Vendues par tous les Mfarchands de Gros.

Nicholson File Company
PORT HOPE, - ONTARIO

Feutre et Papier
N'IMPORTE QUELLE QUANTITIC

Toitures Goudronnées (Roofing) pretes à oser, 2 et 3
Papiers de Construction. Feutre à Doubrer et à Tapisser
Produits du Goudron. Papier à Tapisser et à Imprimer

Papier d'Umbalage Brun et Manille.
Fabricants du Feutre Ooudron'ib

-BLACK DIAMCND"
Alex. McArthur & Co., Limited

82 ]RUE MCGILL, MONTRBÂL
manufacture die Feutre pour Toitures: Rues du Havre et Logan

moulin papier, joliette. Que.

Tôles Galvanisées
mm"Queen 's liead"!
~ Le tfpe du genre depuis un demi-siècle.

Jamais égal6es comme qualité.

A. C. LESLIE & 00 LIMITED.
MONTREAL

Chariot pour enfant (du catalogue D>

Sleigh à mains (du catalogue D>)

Sleigh pour bébé (du catalogue D>

Voiture spéciale pour enfant, carrosserie en bois.

Prix not au commerce $6.90.

au ricle5 FAITS AI' CANADA sont de prc'm'êre qua.
lité s'il,; vous otéère ,sc-n1, e(rîv7-nouS

TUE CENDRON MANUFACTURINO CO., LIMITED.
TORONTO, - CANADA.

THE CENDRON MANUFACTURINC CO., LIMITED.
Manulacturiers de

Voitures d'Enfants, Meubles Rustiques. Acces-
soires pour Salles de Bain.
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Agents demandés dans les Provinces d'Ontario et de Québec
pour fournir à la demande croissante pour la Scie à Main

SI MON D 1S
LA SCIE A MAIN PARFAITE.

à

La Scie à Main Simonda a passé la phase des expériences, c'est le produit fini d'un travail
soigné de quatre-vingts ans. EIle se rapproche eutant de la perfection que cela est per.
mis aux efforts de l'homme. Aucune dépense, aucun effort de réflexion n'ont été épargnés
pour que la Scie à~ Main Simonda se tienne à la place qu'elle occupe aujourd'hui, au
premica rang.
Demandez les prix faite aux marchands et le catalogue illustré. Permettez-nous de vous
envoyer un choix- d'échantillons.

SIMONDS CANADA SAW CO., LIMITED.
Rue St-Remni et Avenue Aoorn, Montréal, Qué.

Vancouver, C. A. st. John, N. B Aux Etats-Unis, The Slmonds Mfg. Co.
u J
I

Cette vigriette fait
voir une de nos

1' il

]RECORD
BUREAU

Téléphone MAIN 7658

Air Chaud
Ces fournaises forment une spécialité par elles-mêmes.
Soyez assurés qu'elles vous donneront satisfaction.
N-tt ara, tis.on, t(,utes les fournaises qLi &ont inbtal!e. par ncus ou

d'pes nus isitudi.gne.
Ne payez pas avant d'être satisfaits.
Vqus trouverez plus loin une liste des endroits où nous avons installé

nos FOURNAISES A AIR CHAUD.
PRENFZ DES INFORMATIONS VOUS-MÊIE
Spécialité de Poêles en acier de toutes grandeurs pour Couvents, Collè-

ges et Presbytères.,
Édifice@ pourvue de nos 'Fournaises à Air Chaud"

BI 'c Lake, Que., église. Roxton Pond, Qué , couvent.
Bois-Francs., église. Roxton Pond, Qué., presbytère.
Charleton, Place. Qué., église. Sairrevois, Qué, église.
Compton, Qué , église. St- Louis, Ri chelieu, égl ise et presby.
Hast Hereford, Qué., église. tère.
East Stanbridge, Qué., église et sa- St-Bssile le Grand, Qué., église.cristie. St-Claude, Qué.. églis..
Bat Stanbridge Qué.. presbytère. St David, Qué., église.
Fairmount église méthodiste. St-Paustin, Qué., église.
Ile Dupas, Qué., presbytère. St-Frs-Xavier, Brompton, Q., église-
Lac Bouchette, Qué., église. St-Henti de Mascouche, Q., collège.l.ac-aux-Ecoices, Qué. église. St-Jovite, Qué., église.
La Tuque. Qué , église. SýtMathias, sur Richelieu, église.) Montcerf, Qué., église. St-Nazsiire, Qué., église.
Notre Dame du Portage, église.' St-Nazaire, Qué., presbytère.
Outremont, église baptiste St-Pascal Esylon, Russel. Ont., église
Rapide de l'Orignal, Qué. église. St-Thomas d'Aquin, Qué., presbytère
Rapide de l'Orignal, presbytère. Sorel, Qué., église.
Rapide de l'Orignal, Qué., école. Villeray, Qué., église.
Richelieu, Qué., église. Yamaska, Qué., etc., etc.,
Roxton Pond, Qué., église.

FOUNDIRY & MACHINE
MONCTON, N. B.

DE MONTREA-L, 480 ]RUjE ST.pAIL

CO.

ALEX. DUSSAULT r-hranI.

Fournaises

Vol. XLVII-No 49
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LES OUTILS DE BUCHERON
DE PINK

Les outils Etalons dans toutes les provinces
du Dominion, en Nouvelle Zélande, Aus-
tralie, etc.

Nous manufacturons toutes sortes d'outils
de bûcheron-Légers et de Bonne Durée.

TELEPH. LONGUE DISTANCE, No 87

Demandez notre catalogue et notre liste de prix.

Vendus dans tout le Dominion par tous les
Marchands de ferronnerie en gros et en
détail.

The

THOS. PINK Co., Limited
Manufacturiers d'OUTILS de BUCHERON

PEMBROKE ONTARIO
r, 7 11,1 1'1
FABRIQUES AU CANADA

I j

h

PEINTURES FAITES AU CANADA

Vous pouvez vous porter garant que ces peintures donneront satisfaction absolue
Dans la ligne Ramsay, il y a le fini qu'il faut exactement pour tout besoin ; et une garantie inattaquable poqr la qualité de cia-
que baite. Ceci rend les ventes faciles et les profits importants.
Dans les peintures Ramsay il y a une combinaison idéale de matières premières loyales, éprouvées et le talent scientifique
moderne dans le mélange.

C'est pourquoi les réclamations sont rares
Qu'exigez-vous de votre peinture en stock ?

ECJtIVEZ - NOUS

A. RAMSAY & SON CO., Montréal.
ETABLIS EN 1842

\Vol. X LVII--No 48.
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Ferronnerie, Quincaillerie, Peintures
et Vernis, Huiles, Vitres, Matériaux

de Construction, etc.

EN CROS SEULEMENT.

NOS voyageurs sont actuellement en route pour
vous visiter ; Ils vous offriront les dernières

nouveautés de l'année.

R ESERVEZ quelques minutes d'examen à leurs
échantillons, ce ne sera pas du temps perdu

pour vous.

L EUR oollection d'artioles est aussi complète que
possible et présente un assortiment des plus

variés.

NOS prix ont été établis avec soin, vous ne pou-
vez manquer de les trouver avantageux et nous

espérons que vous voudrez bien nous donner la
faveur de vos ordres, que nous remplirons à votre
entière *stisf action.

HEBERT & OIE. LIMITEE.
IMPORTATEURS

297 et 299, rue St-Paul, -- MONTREAL.

LH.

Vol. XLVII--No 48.
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ROULETTES DE PORTES C
DE CRANCE (coussinets à billes>

vue de devant et d'arrière) avec

Lisses en acier pour portes de grange
grand modélJtavec crochets forgés,

fait en 4, 6, 8 ou 10 pieds de longueur.
Une ligne appropriée et profitable peut être fournie c

en TONDEUSES D'HERBE, ARROSOIRS, etc...
Ecri vez pour catalogue illutstré.

TAYLOReFORB3ES Company Limited.
Bureau chef et usine: Guelph, Ont.

ET

246 Craig Ouest, Montréal.

OflUTque les travaux de peinture
EST-E QE vo CLENT SON AVRTià l'intérieur se font en hiver

Le fermier comme le citadin a mille travaux de peinture à faire à l'intérieur, auxquels il n'a le loisir de consacrer (lu
temps qu'une fois l'hiver venu. C'est une des raisons pour lesquelles le commerce de peinture lemeure actif tout le
longde l'année. Faites valoir ce fait auprès de vos clients. Faites-leur remarquer aussi que

Marques
CROWN, ANCHOR. ISLAND CITrY & RAINBO0W

donnent des résultats qui ne peuvent être surpassés.
Elles sont vendues à un prix raisonnable et sont soutenues par notre réputation et notre garantie.

On n'a jamais fabriqué de meileure peinture.

Re C. JAMIESON & CO-, L1IMITED
ETABUE un ls@

M C> PQ I Fe Et 1-PROPRIETAIRES et DIRECTEURS NI%_auNEtF

P. D. DODS & CO , Limnited.
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I Employez les Balances3 TOLEDO vous serez sûr d'obtenir le pi

Vol. XLVII-No 48

)Ids exact.
Lorsque le client voit dans votre magasin la balance de marque

TOLEDO
il est sûr d'avoir le poids exact.

PAS DE RESSORTS

Le public est averti par l'annonce for-
midable que fait la TOLEDO SCALE
COM1PANY chaque année que LA
TOLEDO sous toutes ses formes est
un article de précision qui donne sa-
tisfaction absolue aux marchands et
aux consommateurs. :*: - .

POIDS EXACT

Les marchands qui se servent des
Balances Toledo n'ont jamais de ré-
clamations de la part de leurs clients.

Nos représentants vous expliqueront
le pourquoi de cette faveur uni verselle.,

Demandez-leur avis.

SCAILE (

MANUFACTURE
I.

JO., - 55 Rue Notre-Dame Est, Montréal.
TEL"1PHONE, MAIN 8157.

- WINDSOR, ONT.

New Light Pattern, le qrt 4.35 4.60
Fer "Toe Welght" No 1 à 4 6.7s
Featherweight No o à 4 3.75
Fers assortis de plus d'une grandeur au

barli, zoc à 25c extra par baril.

Chaînes en fer

Très ferme.
Un cote par zoo Ibo.:

3/16 No,.6
3/16 exact 5
3/16 full 5
* exact 3
i
5/16

Clous -coupée

10.00
8.5o
7.00
6 50
6.50
4 .40

Nous cotons: prix de base. $&So f. o.
b., Montréal.
I 3.90

7/163.80-
I 3.70

9/16 3:60
I3.40
I 3.30
I~ 30

Vis à bois 33

Les escomptes à la liste sont très fer-
mes.
Tête plate, acier 85 10 et 71 P.C. 10
Tête ronde, acier Bo Io et 7f P.C. 10
Tête plate, cuivre 7s 10 et 71 P.C. Io
Tête ronde, cuivre 7o Io et 71 P.C. ib
Tête plate, bronze 70 10 et 71 P.C. '10
Tête ronde, bronze 65 1o et 7J p.c. 10

pu

Nous cotons:
Wright NO 3
Ordinaires
Dashboard C. B.
No:

Peints, SOC extra par do=

dos.
doz.
doz.
do.

4.75
9.00
7.00

Tordeuses à linge

Nous cotons:
Royal Canadien dos. 47.73
Colonial doz. 52.75
Safet7 doz. 36.-25
F_ Z. X dos. 51.73
Rapld doi. 46.75
Panagon dvz 54.00
Bicycle doz. 60.50

Moins escompte de 20 P.C.. Forte de-
mande.

Munitions.
L'escompte sur les cartouches cana-

diennes est de 30 et Io pour cent. La
demandé est très active.

Plomb de chasse
Nous cotons net:

Ordinaire
Chllled
Buck and Seat

lbs. zo où
Ibo. Io0*40
lbL. Io. Bo

METAUX
Antimoine

Le marché est à la hausse, $17 à $18.

Pig Iron.
Nous cotons:

Clarence No 3

Carron Soft

Fe
Ferme.
Nous cotons:

22.30

ren barre

Fer marchand bas e zoo Ibs.
Fer forgé base zoo Ibs.
Fer fini baue zoo lbo.
Fer pour fers à cheval

base zoo Ibs.
Feuillard mince ii à 2 pes base
Feuillard épais No 10 base

Acier en barre
Faible.
Nous cotons net, 30 Jours-

Acier doux base zoo lbo. 0.00
Acier à rivets base zoo lbs. 2.10
Acier à lisse buse zoo Iba. 0.00
Ac-ier à bandage base zoo lbs. 0.00
Acier J machine base zoo lbs. o.oo
Acier à pince base zoo Ibo. o.oo
Acier à ressorts base zoo Ibo. 2.75

2.10
2.25
2.35

2.40
3.20
2.25

2.25
2.25
2.25
2.25
2.25
2.95
3.10

Cuivre en linots

Marché plus ferme.
Nous cotons: $14.25 à $14-5o les zoo

lbs. Le cuivre en feuilles est coté à 2oc
la livme
Boites de fer-blanc, i lb. 0.00 0.22
Boites papier, J lb. 0.00 0.231
Boites fer-blanc, i lb. 0. 00 0. 241

Ctbles et cordages

Best Mnilla base lb. 0.00 0.14
si.oo Britisi Manilla bs b .001

TOLEDO
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Le succès d'un commerce
dépend absolument de la satis-
faction donnée à la cIiý3ntèle, et
rien ne peut satisfaire un client
davantage que la qualité.

Les Peiuntures

MAR-TIN-- 8ENOUR
1OO0y Pureté,

et toute la ligne de Produite

MARTIN - 8ENOUR
VERNIS, EMAUX, et..,

étant de qualité supérieure, il
s'ensuit qude nos agente distribu-
teurs ont l'avantage sur leurs
concurrente.

La campagne de publicité
que nous entreprenons toute-
l'année dans presque tous les
journaux et revues du pays sau-
ra contribuer à stimuler la ven-
te, et chacun en retirera son
profit.

S'il n'y a pas d'agent chez
vous, écrivez de suite, et prenez
avantage d'une proposition pay-
ante.

MIartin-Senour
CosupaY Unuit.d.

Fabricaits de Noture et Viais

MONTREAI.., CHICAGO,
TORONTO.

wDfflPE 1, LINCOLN,

HALIFAX.

Sisal
Lathyarn simple
Lathyarn double
Jute
Coton
Corde à châssis

base IL.
base IL
base lb.

base lb.
base IL
base lb.

0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00

Papiers de Constructiosi
f res ferme.
âuUb cutofus

j aune et nuir, pesant 0.00
i4unc uramuaawc, te rouleau 0.O0
£Yuor ordinaire, le rouleau o.oo
Lioudrunîîc, Ica loo Ilbs. 0.00
rapier à Liaî, Ica 100 lbs. 0. uu
k'apier a couv., roui., 3 plis 0.00
rapier a couv., roui., 3 plis 0.00
?'apier surprise, rouL, 15 Ibs. 0.00

0.10
0.09

o. loi
0.25
0.34

1 .&J
0.35
0.4J
2.2
A. (Aj

0.75
0.95
0.4u

Charnières (coupletis) NO 840

I critit, a la hausse.
là pouce o.60
il pouce 0.75
2 Pouces 0.81
21 pouces 0.92
25 pouces 1.07

3 Pouces Nos Soo et 838 13

1 pouce 0.3-2
li pouce 0.37
If pouce 0.48
it pouce 0:.59a pouces o 67
21 pouces 0.76
21 pouces 0.81
21 pouces 0.95
3 pouces 1.07
31 pouces 1.49
4 Pouces 2.12

Même escompte que pour toutes les
charnières d'acier Polit

FERRAILLES

Cuivre fort et fil de cuivre
Cuivre mince et fonds en

cuivre
Laiton rouge fort
Laiton jaune fort
Laiton mince
Plomb
Zinc

Fer forgé Noi
Fer fondu et débris de

machines No i
Plaques de poète
Fontes et aciers malléables
Pièces d'acier

Vieilles claques

PLATRE

La lb.

0.00 0.11

0.00
0.00
0.00
0.00
o.
0.

0.09
0.10
o.08
0.06

Plomb en lingots

Plus faible: $5.00 à.$5.25.

Zinc en lingots

Marché plus ferme ave large deman-
de de l'Europe.

Nous cotons: $6.25 à $6.5o les 1o0 li-
vre s.

CAUSTIQUE

En baril de zoo lb.., $3.00. Augmente
à cause des droite.

HUILES, PEINTURES ET VI-

TRERIE

Huile de lin

Faible.
Nous cotons au gallon, prix nets: hlai.

le bouillie 60c, huile crue 37c.

Huile de loup-marin.

Nous cotons au gallon:
Huile extra raffinée o

Essence de térébenthine

Ferme.
No-os cotons 72c le gallon par quantité

de 5 gallons et 67c le gallon par baril.

Blanc de plomb

Forte demande. Ferme.

Blanc de plomb pur
Blanc de plomb No i
Blanc de plomb NO 2
Blanc de plomb NO 3
Blanc de plomb NO 4

Pitcb

Nous cotons:
Goudron pur, zoo Ibm.
Goudron liquide, bri

8.65
8.00
7.80
7.35
7.15

0.70 0.50
0.00 4.00

Peintures préparées

02f 0.oa1 Nous cotons:
00 0.03 Gallon

Demi-gallon
La tonn" Quart, le gallon

En boites de s lb.
0.00 12.50

0.00 16.00
0.00 12.50

Verres à Vitres

Nous cotons:

0.0050 Pouces U
0.00 .00 S5 pied.

au-dessousLa lb . 26 à 40
41 à 50

0.00 0.00 51 à 6<j
61 à 70
71 à 80
81 à 85

Plâtre mêlé de sable, f.b., au char 5.5o
Plâtre dur (Hard Wall), f.o.b., 2o

tonnes et plus 10.50
Plâtre dur (Plaster Paris), en ba-

rils, sur char 21

Eta on lingous

Nous cotons:$36 à $37 les 100 livres.
Marché fort, demande peu considéra-

86 à o
91 à 95
Q6 à 1oo
100 a 105

1.45 1.90
1.50 1.95
1.55 1.75
0. 10 0.1 IL

Star Double
nis ou 16 oz. OU 24 Oz.

C: 2.o3 Dble
dc 26 .04 6.25

ý=6.75
7.50

o-' 8.50
9.75

12.50
15.00

0. 17.00
20.50
21.00

Vert de Parispr

Barils à pétrole
Dirum de 5o à zoo lb.
frim olp 2r Ib4.-

0.00
0.00
0.00

Boites de papier. z lb. 0.00 0.21

0.19
0.181
0,109

0.00 0.21
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INSEPARABLES!
Les Oeillets de couleurs Yraimellt Solide

DE LA

MARQUE 4 DIAMOND
ET LA

£7arque de Commerce.0

On la trouve à la surface de tous les Oeillets strictement de "Cou-
leur Solide." C'est une petite marque d'une haute signification.
Les Oeillets de la Marque Diamond ne s'usent pas jusqu'au cuivre
parce que cela est impossible.

Nous avons une brochure qui explique le pourquoi. Demandez-la.

United Shoe Machinery Co. of Canada
Montréal, Qué.

- L -

r
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Cotations Alcools - Whiskeys - Gins- C ognacs-
Rhums - Champagnes-Vins - Eaux Minérales,

ALCOOLS CANADIENS EN BARILS
65 O. P. Le gall.

Hiram Walker and Sons. Ltd. (3)
En barils$.7'

Gooderham aed Worts (4~)
En barils 57

Montreal Products Co., Ltd. )
En barils

Ancien prix, 65 o. p. ~ 7
General Distiliing Co. (5) 57

En barils 5.70
Nouveau prix5.S
J. P. Wýiser & So>, Ltd. 5.' 74

H. Corby Distillery Co., Ltd.(3)
En bar.ls .5.62

50o0. P.
Hiram Walker and Sons, Ltd. (3)

En.barils
Gooderham and Worts (4>

En barils
Montreal I>roducts, Co., Ltd. (4)

En barils
Ancien prix, 5o o. p.
Gtneral Distilling Co. (5)

En barils
Nouveau prix
H. Corby Distillery Co., Ltd. (39)

En barils
J. P. Wiser & Son, Ltd.

RYE WHISKIES.

J. P. AViser & Son, Ltd.
Rye Whisky (39) 25 U. P.

H. Corby Distillery Co.

L

5.25

5.25

5.20

5. 20
5.15

5.09
5.24

e gaîl.
2.74

2.63

En cse
Hiram Walker and Sons, Ltd. (3)

En barils 2.75
Gooderham and Worts (4)

En birils 2.75
Marshall's Royal

En barils 2.74
Hiram Walker and Sons, Ltd. (3)

Canadian Club Whisky 4.50
Imperial Whisky 3 *55 -

Expédiés en barils d'environ 42 gallons.
Expédiés en demi barils d'environ 28

gallons.
Expédiés en quart de barils d'environ io

gallon s.
Hirani Walker and Sons, Ltd. (3)

Bou- Demi-
A la caisse: teilles Flasks flasks

Canadian Club $11.00 $îî.oo $tî.50
Impérial 8.75 9.25 9.75
Baronial 7.25 7.50 7.50
Epicure 11.00 0.00 0.00
H. Corby Distillirry Co., Ltd. (39)
Spécial, de choix 12s 9.90
Old Dominion 12S 9. 8.
Old Dominion i6s 9.65
Majes*tic 12S 7.50
Old Rye 123 7.50
Old Rye 4os 10.-75
Whisky blanc 129 40 U. P. 6.75
Whisky blanc 16s 40 U. P. 7. 25
Pay Day 365 40 U. P. 7.75

GIN
Gin Pircadi'ly,London, qts (3) $8. 25

De Kuyper (i) La cse
Rouge 14.00
Vert ~7-50
Violet 6.50
Melchers (12)
Rouge 131.00
Vert 7.00
Violet 6.00

--.Vlon's, Ol Tom, «tg (iA 2)ý
Wilson's Old Tom, 24 flks (12) 6.7;
Club Old Tom, qts (î2) 7.50

kiub (;Id 'l'1m, 24 ilks. (.12) 8.50
i,. o.enîial D)ry t..îp, qts (12) 7.50

1îup1îiî < 1'yniouU-'(.iîn, qts (12.) 8.00
,LîîIîr V~ç Uîn, qis ýî2>8.5

,heui Top. Gii..

Vert 6.2.5
V iolet 5.00
Urecnlcçn & Co., London, Eng.. (14)

'oonDry", p. cs., '12 bout.. 8Q

e*Uld Tn'and "Lôn ci i~r
'ge allou,'en baril,'dtptÙii .. 5u

Lawrrnce A. W'lson Lu., £A.. (14)
Stuc (jili, la caisse 10.50

Biankcnheym & Nolet's Distillerderij,
Rtotterdam, Hoilancle t.1

*«Kty lIralîia, caisses tuttgcb, 15
grandes bouteilles i l oO

"Key firand,"' caisses vertes, 12
bouteilles moyennes 7.25

-Key Brand," caisses violettes.
24 Petites bouteilles ' 7.50

"01td Geneva Afrikander," 24
Vi jars en pierre 15.00

"O1d Geneva Afrikander," 12
jars en pierre 14.00
RHUMS DE LA JAMAIQUE

J.B. Shierriff & Co., Ltd. (4)
Bell, par cse 10-75
Bell, 35 0. P., par gall. 6.00
Blue Star, 35 O. P., par gaîl. 5.75

Rhums. (2) c/s 12 c/s 24 c/s 48 >'-
Qrts. Pts. Splits

\V . Turner (a) -8. 00 9:00 10.00
Mendoza & Cie 6.00 7.00
Norton & Kn~ 5.251 22l:alsks 6.5o

COGNACS
Blisquit l)111l.uchie (3) qluts., une

(toile11.25
Il squ t (j!d Liqueur Brandy 20 ans i7 7.;0
b.situ,î 1 \ A .5 l1' randy, 55 ans 40.00

Jas. Hennessy & Co. (4)
Une étoile, 6 ans d'âge 14.25
Trois étoiles. 12 ans d'âge 17.23

V.0.. i. anls d'age 18.25
Martel & Co. (i)

Une étoile 14.00
Trois étoiles Il7.25
V. 0. 18.25
V. S. O. P. 20.25

Renault & Co. (g)
s. V. O. 18.50
Clulb Brandy -,1 .5
50 Vars ()Id 46.00

E. Normandin & Co. (is)
Spécial. qts 10.00
V./ S. 0. P.. q t S6.2S
30 ans d âge. qts 23.25
7o ans dâàge. qts 43,. 25

Boutelleau & CO. (13)

F. P.. qi 1 10. 50

F. P. pts1.5
F. P., i6 lmip. up. fi. 12.00
F. P. 24 fI. 1 1.50
U'n dianiant <ils 12.00
Deux dVamants, 0. B.. q t s 1 4.00
Trois d amnants. V. O. B.- otq 15..;0
Qtm.t:e d'amants X. V. O. B.

1931. q ts 17.50 Ç
142.1 <(i2.5

P. ýFrat'in & C. (12)
Un' étoile. q ts 10.2 Z
2A flacons ro onces 10. 25
e- "ut-L -chop_ l
Med:cal il1.00

~ 20 îfli. î2;

(Consultez la clef des fournisseurs, page«2

Rýéserve, 25 anls 65
Liqueur, 30 ans .2
Cognac City Distillera' Association,

Cognac, France (~14)
"Trois k.toileti," vieux brandy,

P. CS., 12 bouteilles îî .00
"'trois Etoiles," vieux il randy,

P. CS.. 24 'lemi bouteilles
"Trois Etoiles," vieux brandy,

P. C5., 3:2 tlasks ',12.00

"Cachet d'Or,' ?. ci. 12 longues
bouteill.9 .s125

,w bou-
teilles 12.00

"V.O.." vieux brandy fin, p. cs.,
12 bouteilles 13.50

'V.S.O.P.." vieux brandy, fin. p.
Cs., 12 boiteilles 18.0Do,

"X.K.O.," vendange 1875, (long
cou), 1). cs., 12 bouteilles 27.90,

"Special Reserve,"' vieux de So i
ans, p. CS., 2 bouteilles 36.00,

Lawrence A. Wilson Co., Ltd. (14)
Wilson's, 187.SOP..I;, cognac-

brandy, par caisse (le 12 qIu.rt 2 <
W~ilsoî's, cogîaclraîîl>. vieux (le -ci)

ans, par caiste (le i2 quarts 5.*
Ji---lez & Lamothe (14)

bouît. 13.-00,.
1865 LiqUeLr bout. 20.00,
En futs 4.05 rO
Ph. Richard (2)4.050

c/s Qts.
Pli. Richard S. O. 40 ans 25.00
lte 20 ans 17.00
Medicinal :. 14 -0

V. S. O. P. 14.00
Spécial Rézerve 13.00
V. S. 0. 12. (X)
V. O. 10.00>
I. M. Boutiui & (ic Alligalor brd ().n

Chs. Couturier XXX 9.00,
F. Mar'on XXX 70
Parville & Cie XX 7.00
\'alin & Frère XXX 5.00

Toutes. ces marques de Cognacs
En caisse de 242 Bout. [$î.oo de pliu%
En caisse de 24 Flasks [par caisse
En caisse de 48 !4 Bout. [$2.oo de plu!,
En caisse de 1{ I Flasks [par caisse

Cogna en uts Gal.,
Pli. Richard -4.5- #6
Ch. Couturier 4.-50 " 4.65
F. Marion 4.-35 " 45
Parville & Cie 2.75 " 2. 90

WHISKY ECOSSAIS.
Alexander & Macdonald, Scotlancl <z4)
Sandv Macdonaldl. p. c.1.5
Sandv Macdonald. 24 Pts 12.15-
Sandy Macdonald. 1î2 fIs. 12.50
Peter Dawson. Limited (12)

rxtra Special, qts Ilo. ýb.
Extra Special, pts 11.5
Extra Soecial, 32 flks. 12. .00.
Rare Old Liqueur 1..
Old Curio 12. ç5

John Hopkins & Co. (3)

Old Mul. chopines 12. 90
John Dewars & Sons (1.5)
Lots <le 5 caisses,. Soc (le tnoins par.

Caisse.
E«xtra Soccial Liqueurs î6.5.
Snecial Liqueur 14. OP
Etiquette bleue. qits. 11.25
Special 10 -75ý

Wrigeht & Greig. Ltd. 13
Roderjck Dhu107
Premier, qts - ~ 12-.75

,6.) (A suivre à la Page 75)
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IL j 1

Il y a plus de cent ans, les ALES et le PORTER de W. DOW
& CO., étaient les types d'excellence au Canada et, aujourd'hui, ils maintiennent
toujours leur position ; leur qualité et leur valeur n'ont pas changé.

ALES &
de

PORTER
DOW

Malgré le coût plus élevé de la production, la qualité est toujours la

meilleur.. Aucun procédé n'est employé pour diminuer le prix du brassage.

Les produits de DOW sont toujours à un plein degré de maturation.

La demande pour les produits de DOW est énorme.

En s-vous un bon stock en mains?

The National Breweries, Limited.
Successeurs de W. DOW & CO.,

MONTREAL.

.1I~ 'III
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L'HOTELIER ET LA GUERRE.

L'hon. W. T. White, ministre des finances du gouterne-
nient du Dominion. en présentant son budget de la guerre à
la session spéciale du Parlement, disait qu'il espérait prelever
$2,5oo,ooo des droits de douane augmentés sur le whisky, le
brandy, le gin et autres spiritueux distillés, et $6,6oo,ooo des
droits d'excises augmentés sur le tabac, la bière et les spiri-
tueux. D'autre part, le commerce des liqueurs, le cauchemar
des prohibitionnistes se voit attaqué de nouveau par leur or-
gane, le "Pioncer", qui prétend que les commerçants dans
cette branche doivent à leur pays d'arrêter leur commerce.
Ce n'est là qu'une réponse du "Pioneer" aux invitations faites
aux prohibitionnistes de cesser, pour des raisons patriotiques,
de faire maints efforts pour diviser les différentes municipa-
lités du pays sur la question des licences pendant la durée de
la guerre. La réponse du journal vertueux est que si le com-
merce de liqueurs ferme ses magasins, les prohibitionnistes
fermeront leur bouche. C'est encore %âne de ses propositions
qui ne tiennent pas debout.

Le gouvernement d'un pays est en grande partie une
entreprise financière et l'aspect financier des questions na-
tionales ne peut jamais être entièrement éliminé. En ce mo-
nient, le gouvernement du Dominion a certainement besoin
des quelques millions de dollars qu'il espère obtenir l'an pro-
chain du commerce des liqueurs par l'augmentation des taxes,
sans compter les millions qu'il reçoit du commerce des li-
queurs dans le cours ordinairF des années normales. Sup-
posez que le commerce des liqueurs ferme ses portes, qui
est-ce qui foqrnira ces millions supplémentaires dont le gou-
vernement a besoin, ainsi que les autres millions que ce com-
merce paye normalement? Qui est-ce qui rembourserait les
millions que le commerce de liqueurs paye aux gouverne-
ments provinciaux et municipaux pour licences?

Nous n'avons pas entendu parler de contribution offerte
par la Dominion Alliance, pas même au Fonds Patriotique, et
.certainempnt si de telles offres avaien.t été faites, les journaux
n'eussent guère fait attention aux offres de l'Alliance d'as-
sister le gouvernement en matière de revenus perdus par
l'arrêt du trafic des liqueurs.

Supposons, pour pousser l'argument que nous admet-
tions que la prohibition soit aussi bienfaisante que les pro-
moteurs se plaisent à le dire. Cela ne changerait cependant
pas la présente situation. Le prohibitionniste le plus ardent
doit admettreque le changement qu'il désire, bien qu'il lui
apparaisse à lui, surtout, comme une question morale, est
aussi une question financière qui ne saurait être ainsi affectée
sans qu'il soit procédé à une réorganisation complète du
système de nos finances publiques. En admettant ceci, est-ce
vraiment le moment où une telle réorganisation de nos finan-
ces publiques devrait être entreprise? Y a-t-il un homme po-
litique doué de sens commun et de patriotisme qui voudrait
faire une telle tentative?

Mais le "Pioneer" argue que, croyant que le commerce
de liqueurs est un mal, le prohibitionniste devrait, en ce mo-
ment redoubler d'efforts pour faire tomber ce commerce.
Concédons qu'il est sincère dans sa croyance. Le socialiste
de France est également sincère dans sa croyance que le pré-

sent système capitaliste de la société est responsable de ter-
ribles maux. Maintenant, il se rend compte que pour corri-
ger ces défectuosités il faudrait une réorganisation colossale
et que demander une telle réorganisation pendant une sem-
blabfe crise serait à la fois fou et anti-patriotique. Aussi de
nos jours nous avons le spectacle des socialistes les plus
rouges de Paris donnant leur support de tout coeur au gou-
vernement capitaliste de France. Les maux contre lesquels
ils font la guerre sont aussi grands que ceux contre lesquels
les prohibitionnistes se lèvent. Ils peuvent se tromper totale-
ment comme les prohibitionnistes, niais ils sont sincères.
Leur cause est pour eux comme une religion, tout comme
l'est la cause du prohibitionniste et cependant ils la laissent
de côté maintenant pour aider la patrie dans le grand devoir
qu'elle a remplir.

Il y a eu des restrictions aussi dans les autres pays au
sujet du trafic des liqueurs. Cela n'affecte en aucune manière
les arguments pour ou contre la prohibition en temps normal.
Nous admettrons volontiers que dans des circonstances anor-
males ces restrictions spéciales sont justifiables. Nous irons
même plus loin. Nous avons toujours été d'avis que l'hôte-
lier devait s'opposer à l'ivrognerie. Nous avons toujours
soutenu que le buveur immodéré, en outre d'être un fardeau à
lui-même et à la société, est une nuisance et une menace pour
le buveur raisonnable et modéré, ainsi que pour le commerce
légitime des liqueurs. C'est un devoir impérieux pour l'hôte-
lier de décourager en tous temps le buveur immodéré, mais
c'est une conduite qu'il doit tenir encore plus impérieusement
actuellement. Nous devons considérer que dans les condi-
tions actuelles il y a certaines classes particulièrement su-
jettes à la tentation de boire sans mesure. Il y a par exemple
des hommes au service militaire dont les amis manifestent
singulièrement leur amitié et leur patriotisme par l'abus de
petits verres offerts sans compter. L'hôtelier devrait faire la
police de son bar et voir à ce que les militaires surtout ne se
livrent pas à des excès de boisson qui pourraient leur être
très préjudiciables. Tout homme qui est enclin à devenir
turbulent ou bruyant lorsqu'il a bu deux ou trois verres de-
vrait être rationné par l'hôtelier lui-même. S'ils comprenneht
ainsi leur devoir, les hôteliers et leurs commis seront une
force agissante dans la société et seront considérés comme
les véritables modérateurs de l'alcoolisme, car ils sont plus à
même d'agir dans ce sens que n'importe quel beau parleur
d'une société de tempérance, parce que l'intéressé comprend
que ce que leur dit l'hôtelier est sidicère et pour leur bien.

L.'homme qui voudrait profiter des circonstances actuelles
pour encourager l'ivrognerie se rendrait coupable d'une con-
duite des plus repréhensibles et anti-patriotiques. Nous pen-
sons qu'il en est peu qui soient animés de cet esprit parmi les
hôteliers du Canada.

Le Canada a été sérieusement touché et secoué
dans ces derniers temps, mais ce n'est pas uniquement
le fait de la guerre et tout fait Prévoir qu'il résultera de
cette ,epreuve momentanée quelque chose de bien.

LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Nove-ibre 1914.

'Vins et Liq-ueurs
-- - - - - - -- - - - -
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LES SIMILAIRES DE L'ABSINTHE

Ep France, par ordonnances du Préfet de police,.en date
'des 15 août et 15 octobre 1914, approuvées par le Gouverneur
militaire de Paris, a été interdite temporairement la vente des
absinthes et des "similaires" d'absinthe.

En cé qui concerne l'absinthe, l'intérdiction a été étendue
à Plusieurs départements ; sans doute en sera-t-il de même
des "similaires de l'absinthe."

Par "similaires d'absinthe" il faut entendre les produits
susceptibles de remplacer l'absinthe et non les amers, comme
certains l'ont interprété.

L'article 17 de la loi du 30 janvier 1907 vise uniquement
toutes les substances susceptibles de suppléer l'absinthe.

Ainsi les préparations par des assemblages de plantes ou
d'essences d'anis, de fenouil, de mélisse, de camomille, d'hy-
sope, d'angélique, etc., pouvant constituer un similaire d'ab-
sinthe, tombent sous le coup de l'interdiction.

D'après l'ouvrage de M. Louis Hourcade, "Manuel ency-
clopédique des contributions indirectes et des octroie," la dé-
nomination "similaires" d'absinthe s'applique à des boissons
sous quelque nom qu'elles soient vendues et quelle qu'en soit
la composition, qui sont préparées en vue de jouer dans la
consommation le même rôle que la liqueur dénomméee ab-
sinthe.

Ainsi a été considérée comme un "similaire" d'absinthe
l'anisette forte ou "anisado," qui est un esprit ou unç eau-de-
vie anisée possédant une teneur en alcool généralement éle-
vée, et dont l'usage, répandu surtout en Espagne et en Algé-
rie a pénétré en France ; elle est généralement consommée
dans les mêmes conditions que l'absinthe et produit, quand
elle est allongée d'eau, un précipité laiteux analogue à celui
de l'absinthe ron colorée.

Ne seront pas considérés comme similaires d'absinthe les
èaux-de-vie' anisées qui seront constitué-es simplement par
une dissolution dans l'alcool, d'essence d'anis, non associée à
d'autres essences, et>qui, d'autre part, ne produiront pas, par
àddition d'eau, le trouble abondant qui est une des caracté-
ristiques principales de la liqueur d'absinthe.

Toutefois, demeurent passibles de la surtaxe ceux de ces
produits qui seraient offerts en vente ou qui seraient consom-
niés, en réalité, comme apéritif ou comme absinthe.

. . Le comité d'expertise a déjà rendu des décisions dont on
peut dédidre que doivent être considérés comme similaires
d'absinthe les, eaux-de-vie ou esprits qui contiennent en dis-
solutioi' diverses .essences, telles que les essences d'anis, de
badiane, fenouil, hysope, mélisse, etc., produisant par addi-

tion d'eau, le trouble abondant qui est une des caractéristi-
ques de la liqueur d'absinthe.

Par l'expression "trquble abondant" il faut entendre le
louchissement qui se produit après addition d'eau quand le
liquide envisagé renferme au moins i gramme d'essence par
litre.

LA PROHIBITION NE SAURAIT RESOUDRE LE
PROBLEME DE L'IVROGNERIE.

Certes, nous ne saurions trop déplorer les maux provo-
qués par l'ivrognerie et nous sommes prêts à soutenir tout
ce qui peut la faire disparaitre, mais pour atteindre ce but il
n'y a qu'un seul moyen possible, c'est un moyen éducationnel
et purement moral.

Beaucoup de personnes sont disposées, par respect pour
elles-mêmes, à suivre des préceptes de tempérance, mais ces
personnes ne sont pas nécessairement des prohibitionnistes.
L'abus de la boisson est reconnu comme une pratique anti-
sociale et malsaine, mais on ne peut y remédier que par le
raisonnement et par l'empire sur soi-même.

Le commerce de liqueurs n'est pas le seul qui ait vu des
abus; à peu prés tous les commerces ont leurs pratiques abu-
sives. Tant que la nature humaine sera ce qu'elle est avec ses
passions, ses impulsions, ses désirs effrénés, il y aura des
ames sans conscience qui se laisseront aller à la corruption
dans toutes les classes de la société, du roi au paysan, du plus
grand au plus petit. Chaque commerce, chaque profession a,
sous une forme ou une autre, soulevé les plus graves pro-
blèmes et dans aucun cas la prohibition n'a été envisagée
comme un remède. Si nous admettons cela franchement, on
comprendra combien sont ridicules et déolacées les vitupéra,-
tions lancées par quelques exaltés contre la manufacture ou
la vente de boissons spiritueuses.

La prohibition n'a jamais donné de bons résultats. Ne
faisons pas supporter le poids de l'ivrognerie à une corpora-
tion, alors que seul l'individu qui s'y adonne est véritable-
ment responsable. C'est à lui qu'il faut s'en prendre, c'est lui
qu'il faut moraliser et guérir de sa défectuosité. Nous ne
condamnons pas l'automobile parce que l'homme qui la con-
duit perd parfois le contrôle de la direction et provoque un
accident. L'homme est une machine qui se contrôle par le
raisonnement, nous ne pouvons abolir les moyens mis à sa
disposition sous le fallacieux prétexte que l'un ou l'autre a
perdu le contrôle de son organisme par l'abus; ce n'est là
qu'un cas exceptionnel, un accident dont sont à l'abri ceux
qui ont assez d'empire sur eux-mêmes pour rester dans les
limites de la bienséance et du savoir-vivre.

Vol. XLVII-No 48.



Vol. XIVII-No 48. LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre î9î4.

Cette marque Célèbre Ifise en
Plntes, Chopines, Y. Chopines et Flasks"Book"

EST EN VENTE DANS ILE M&ONDE ENTIER
C'est la Quintessence même du
Seigle et du Blé d'Inde miélangés.

1FAURIQUE Pâti

J. P. WISER & SONS, LIMITED
Preuoott Ontarlo

$&NEW-YORK" "AAA

LAWRENCE A. WILSON COMPAGNIE*
-Limitée

La plus Importante Maison de Vins et Liqueurs en
gpos du Canada.

MAGASINS D'ENTREPOT:

48 rue St-Jacquea.

ENTREPÔTS DE DOUANE:
415 rue Saint-Paul.

VOUTES D'ENTREPÔT:
84 ruell Fortification.

BUREAUX CHEFS: 87 RUE ST-JACQUES
Téléph. Bell, Main 2424, 1 804, 7400, 2757

MONTIREAL,

S. H. LIN~ ~ SNS, IIUFICIflRIE18 dl.
BOUCHONS

Coupia à la main et à la machine.

Marchands de Capsules pour bouteilles, de
Broches d'embouteilleurs, d'Etain en feuilles,
de Fournitures pour Brasseurs, etc., etc., etc.

hTtto 9 Mle riOfli. One.* 89"" 9éloute King, M ontréal
B ELL MAIN 0STéléphones I MARCHANS 51

En bonne publicité il y a trois "forces"

qui doivent s'équilibrer:

i" La qualité de la marchandise;

2* La valeur du "médium";

30 La puissance du "moyen".
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iui

La Bière Populaire

MOLSON
Est celle que veut le Con-

sommateur; donnez-la lui.

La vente de cette BIERE

excède celle de toutes les

autres marques réunies.

Brassée à Montréal depuis

127 ANS.
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(Suite de la page 69)
Grand Liqueur, qts

James Watson & Co., Ltd. (18)
Blue Band, rd. qts.
Blue Band, sq. qts.
No. so, qts
Antique
Liqueur 1815

Mitchell k$ros. (2)
Finest Old Scotch (Jrts u2s
WVhite Star Qrts r2s
Ex. Sp. Liqueur, Qrts 125
Spécial Reserve Dew Qrts 1.23
Grey Beard Stone jars ô au gali.
Heather Dew Qrts 12S
Ndulimore Qrts 1.2S
l<pbert Da!e QrtS 128
*otland's Pride Qrts 12S
Scotch en Futa

Mitchell (.2) 4.5E
CHAMPAGNES

Moet & Chandon (43)

Cachet blanc
Imperial Cro~
Brut Impér.al

Pommery(
Sec ou Extra
Brut

Prix sur de
cuvées 1904 e

Vve Clicqu
Sec

Brut
Dry Monopol
Dry Monopol
[PIPER. 1{g[D.

Sec
Très Si
Brut

Moins o p.c. F

Cardinal (2)
Caisse i2s $
Paniers 6s

" 128
" 6s
" 12S

243

"e 
12S

Duc de Lagr
Caisse 12S, 9

Deutg & Gel
Extra sec,

Brut, Vintag
Gratien &

Caisses ou
G. Rosset &

Extra qeC.
WHI

165.75

11 .25
11 .25

12.50
17.50
20.00

12. 50
11.50
10.50
10.00
11.00
9.00
7.25

5.00
Gall.

0 5.75

idouz. 2 douz.
QtS. Qts.

"Club', p. cs., 1.2 bouteilles 8.oo
"Vino dc P'asto , p. cs.. 12 bout. 9.00
"Cristina," p. CS., 12 bouteilles . 11.00
"Fîno , p. CS., 12 bouteilles 10.00
"Arnont.Ilado'. p. CS., 12 bout. Il .00
*'ldolo', p. cs.. 12 bouteilles 13.00
"Oloroso , p. cs., 1.2 bouteilles 12.00
*\îictorioso' , P. CS.. 12 bout. 15.00
"Jubilee," p. CS., 1.2 bouteilles .. 15.00
"0à( East nd;a", 1). es., 12 bout. 20.00
"Monarc;i', p. cs., 12 bout. 22.00

- Au gaîl
Pendon 2.50
Claro 3.00
Giralda 3.75
Old Brown 3.75
Fino 3.25
Amontillado 4.50
Vino de Pa1sto 4.50
Oloroso 4.75
Las Torres 5.00
Victorioso 6.00
Juhîlc 6.50

VINS DE PORT.
32-50 34.50 Priorato (3) 1 cachet. qts. 5.00

,yn. Brut 4.2.00 45.00 Priorato (3) 3 cachets. qts. 6.00
135.00 37.00 Rheal Carnpanhia Vinicola (2) c/s

9) Minierva 8.00
Sec 34.00 36.00 Braganza 10.0ou

35.00 37.00 «King Emm1naliniel 10.00
mandes pour l)octor's Specia! 1 1-4
t 19o6. Garcia hlijos 8.co
ot-Ponsardin (ss) Manuel Tosia 6.;0o

28.00 30.00 Venitura & Cie 4.50
30.00 32.00 Verdi & Cie .3.50

e (3). Qts. 31.00 En futs. $2.50 à $6.00 le gall.
e (3), qts. 33.00 J.W. Burmester, Oporto, Portugal (14)

SICKI (2) "Royal Port," P. CS., 12 bout. .. 6.00
"Cruzado". p. Cs.. 12 bout. 7.00

30.00 32.00 34.00 "Newfoundland Style," p. CS., 12
e 32.00 34.00 3 .00 houteilles 10.00

30.00 32.00 34.00 "Rich Douro," p. cs., 12 bout. 12.00
~S. commere. 3 P. C. 30 jours. "Toreador', p. CS., 12 bout. 12.00
qt pt p. '*Old Crusted". P. CS. 12 bout. 33.00

"Blue Label Royal," p. cm., 12
12.50 24S $13-50 48S $14-50 bou>teilles 17-00
6.50 White port, "Trois Couronnes,"
12.50 P. CS.. 12 bouteilles 12.00

3.75 Au gaîl.
7.00 1 grappe 2.50 2.6 -

13.50 .Diamiant T. 3.00 3.10
4.00 2 grappes 3.10 3.25

ange (2) 3 grappes 3.30 3.40
00; 24s, $10.00; 48s, $11.00 4 grappes 4.00 4.10

derman (14) Bout..j Bout. 4 d'amants 3.75 3.85
Vintage 1904. 33.00 35.00 3couronnes 5.00 5.10
e 1904 25.00 27.00 4-Prt \Vine .0 3.0
.eyer. (14) ist t Tawny 300 .3-0
paniers 17-00 18.00 Ruby Dry - 3.15 3.25
Cie (14) VINS CLARETS.
Vintage 1904. 18-00 20.00 / S
SKY IRLANDAIS. 12 Btls 24/2 Btls

jonn jameson. 1 etolie, qtS %3jJ àA
John Jameson, 3 étoiles, qts 12.50

Mitchell & Co., Ltd. (2)
Cruiskeen Lawn, Ord. Qrts 9.50
Cruiskeen Lawn, Imp. Qrts 13.50
C'uiskeen Lawn, 4s au gall. 15.00
Old Irish. 0rd. 7rt 7.50
Olyd Irish, Imp. Qrts 12.50

VINS SHERRY.
Domecq delicate old pale, qts (3) 11.00

Diez Hermanos (2)
Consacrar Pontifical Qrts 15.00

Favorito Qrts 8.*0
Amontillado Qrts 8 so
Consacrar Pureza Qrts 8. 0
Olorozo Qrts 80
Vino Para Cosisacrar Qrts 7.-00

Solariego 1807 Qrts 25.00
En futs T.30 à 6.00 par gaîl.

Gonzalez, Byasm & Cie, Jerez de la Fron-
tera, Espagne (14)

"Royal." P. es., 12 bouteilles .. 6.0<
"Favorita",_p. cs., 12 bouteilles 7.00

Vernot & Cie, St-
julien (2>

V.* Pradel & Cie Medoc
Latreille & Cie, St-Ju-

lien
Fleury & Fil *Medoc 2.5

A. Delor & Cie (2) C/I
Médoc
St-Julien
St- Estèphe
Château du Jacobins
Pauliac
St-Emilion
Châteauil Pantet Calict
Chàteau Pape Clément

Barriqu
Pa.us 1.15 G

Tivoli 1.10
Bordeaux Claret CO. (14)

Côtes
Bon Paysan
Bon Bourgeois

St-Julien
Uhlateau B3rùlé
St- Lstephe
P'ontet Canet

SAUTERNES
A. Delor & Cie (2)

5.50
ô. 0o
5.00
9.00

c/s 12
G.raves 4.00
Sauterne 4.50
Barsac 6.00
liaut Saîîîcrîe 8.oo

Châteu Vqum 485 21.00
Gall.

Petite Grave V2 B rrique 1 .35
Sauterne Va Barrique 1.4s

TARRAGONM
Juininez & Laniothe, Malaga, Spain (14)

Vin de mîesse 1.50
VINS DU RHIN

H. Sichel Sohne, Mayence, Allemagne
(14)

Lauiben lci'lir", qts 7.50
'"Niersteisîcr", qts 8.50
'Hoceincitlr", qts 11.00
"'Rudeslieisiter', qts 13.00
"Liebfraumiiich", qts 16.00
"RZauenthialer', qts 22.00
"Schloss Jobannesberg," p. c,.

12 qts 27-00
'"Steinwein', p. CS., 12 qts 13.50
'"Sparkling, Hock', p. c S., 12 qts 19.00
-Zeltinger ', p. CS., 12 qts 7.50
'Brauneberger', P. CS., 12 qts 9.00
1P;esporter .,p. CS., 12 qts 10.00
"Niosenblumc hen'. p. cs., 1.2 qts i11.00
"hlerncastler", étiquette bleue 13.00
"Piesporter Goldtropfcben," p.

cs.. 12 qts 16.oo
"Erdner Treppcben," p. cm., la

qts 022.00
'"Berncasteer Doctor," original,

P. c S. 32.00
VINS TONIQUES

Vin St-Michel (z2)..........8.5o
Vin Mariani (14) ... 9.00
Wilmon'm Invalide' Port (14) ... 9.00
Bacchus, c/s 12 bout. litre (2) 8.5o
Biinyls Bartismol, 12 qts (2) 8.00
l<ed Heart (15) 10.00

WHISKEYS AMERICAINS
Coolk & Bernheimer (141 La cos

Bourbon Gold Lion 12.00
OId Vallcy, pts 14.00

VINS DE BOURGOGNE
Bourgogne Royal, Chauson fils (3) 12.00

Morin, Père & Fils (2) CSqt t
Macon, 12 qtS 5.50
Macon, 24 qts 6.50
Beatîjolis. 12 cIts 6.oo
Beaujolis, 24 pts 7.00

2.75 3.25; Beaume. 12 qts 6.50
2.75 3.25 Beaume, 24 Pis 7-50

Chablis. 12 (lts 6.30
2.50 3.00 Chablis, 24 Pis 7.50

0 3.00 Pommard, 12 qts 7.00
S c/s Pommard, 24 Pts 8.00

4.00 5.00 Nuits, 12 (Its 9.0
4.50 5.5y) Nuits, 24 Pts 10.00

.00 6.00 Chambhertini, 12 qts 11.00
5.50 6. in Chambertin. 24 Pts 12.00
6.so 7.50 Mousseaux rouge, 12 qts 13.50
.0 D 6.00 Mousseaux rouge, 24 pts 14.50

6.oe 7.00 Mousseaux La perdix, 12 qts 13.50
12.00 13.00 Mousseaux La perdix, 23 pis 14.50
e V/2 Barrique Marc Bour., 12 qts 12.00
aIl. 1.20 Gall. Marc Bour., 24 Pts 13.00
40 '.15 go BOURGOGNES BLANCS

P. Chauvenet (15)
4.50 5.50 Chablis Su-,rieur .(1893) 10.00 11.00

4.-50 5.50 Chiablis 8.50 :9.50
4.75 5.75

r.'

(Consultez la clef des fournisseurs, page 76.)-
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h

BOURGOGNES ROUGES

Clos de Vougeot igoo
- . (.iarl bertin îgoo

Corton (Clos du Roi)
NuiLs
Por-.mard
Beaune
Beau;olais
Màcon (Choix)

LIQUEURS.

24.oq 25.00
1t).v 17.00
12-75 13.75
11.50 13.50
10.50 11.50
9.50 10.50
8.50 9.50
8.5o 9.50

Burnett (q5)
London Dry
Old Tom

BOURGOGNES
Dufouleur Père & Fils, Nuit, St-Ge<

France (14)
"Macon", p. Cs., 12 qts
"Beaujolais", P. Cs., 12 qts
"Moulin à Vent', p. cs., 12 qts
"Bteaune', P. Cs., 12 qts
"Nuits", p. cs., 12 qts
"Volnay' , p. cs., 12 qts
"Ponmmard ,P. CS., 12 qts
"Corton", p.Cs., 12 qts
"Chambertin'", P. CS., 12 qts
"Clos Vougeot", P. CS.. 12 qts

MADERE
Cossart Gordon (3). qts.

* VERMOUTH
Cazalis & Pratt (Français) (2) qts
Royal Torîno (Italien) (2) qUts

M OSELLE
HI. Sichel Sôbne (14)
biIselle Mousseux

Muscatel ou Extra Dry
SAUMUR MOUSSEUX

Bt. j Bt.
Ackerman-Laurance (is) Bt.

"Dry-Royal" 20.00
* Bout. panien. 1 doz.;

paquets 'ae 4 paniers

EAUX DU BASSIN DE VICHY (2)
Admirable (2) c/s S0 bout. qts 6.oo
Neptune c/s 50 bout. Qrts 7.00
Sans Rivale ". 8.00

Limonades du Bassin de Vichy (2)
C/S 50 C/6. 100
.Qots Pts

L. Savoureuse 8.50 10.00
Ginger Ale Importé

Marque "Trayder" cork (2) Pt.

Crown 1 .1 5
Lager de Milwaukee (2) Doz.

Miller High Life Pts BrI
ici doz.

Miller Extrait Malt Pts Bri
8 doz. 2.00

spt.
0.95
0.9
Bni.

14.00

15.6o

BIERES
Robert Porter & Co., London, Eng. (141
'Bull Dog Bass's. AIe, qts, doz. 2.85
Bull Dog Ale, pts, doz. 1 .80
Bull Dog Ale. splits, doz. 1.30

PORTER ANGLAIS
Read Brother, Ltd. (12)

Guinness' Stout, Qrts 2. 9.
Guinness' Stout, Pts i .85
Guinness' Stout. Nips I. .
Porter Anglais Qrts Pts Splits

W. E. Johnson & CO. (2)
Comipass Brand 2.75 1.8.; 1.15 par doz.

Bière Anglaise Qrts Pts Splits
Read Brou., Ltd. (12)

Bass Ale, Qrts 2.05-
Bass Ale, Pts I.8
Bass Ale, Nips i1.2C

W. E. Johnson & CO. (2)

2.75 1.85 1.15 par doz.
22.00 Guinness' (14)

Bull Dog Brand
24.00 Bull Dog Brand Nips

Pt Chop.
2.85 1.8o

1 .30

COCKTAILS
Cook & Bernheimer Co. (14)

Manhttan, Martini, Toni Gin
Vermouth, Gin, Whiskey, Ame
rican

"CIuW' (Heubleins) U. S. Stan-
dard .(3)

Martini, Manhattan, Whýsky, Ve'
mouth, Tom Gin et caisses a~
sorties (3)

ABSINTHE

La cet

11.50

13.50

La cae
Gempp, Pernod (14) 16. So
Jules Pernod, c/s 12 bout. litre (2) i6.oo

AMERS
Levert & Shudel Orange (14) 12.00

LIQUEURS.
Levert & Schudel, "Real Dutch" (14)

Anisette, p. CS., 12 L.outeilles 0
A, ricot Brandy, p. Cs., 12 bout. I;
Peach Brandy, p. Cs., 12 bout. t
Crème de Menthe, verte, 12

bouteilles pyramides
Crème de Cassis, p.cs., 12 bout.
Ciéme d; Cacao, p.cs., 12 bout.
Curacao. blanc, orange ou topaz,
par 12 cruches
Kummel, Dutcb ou Russe, 12
cruches
Kirschwasser, Par 12 bout.0
Maraschino, par 12 bout. 1

C Terrand (14)
La petite Chartreuse 2o.',o 21.00

CORDIAUX
Lawrence A. Wilson Co., Montréal (14)

Wilson's Blackberry Brandy. p.
caisse .. ... ;-..-...--.-....10.50

"Royal Crown.' vieux Blackber-
ry Brandy Ankzlais. p. cs. 8.5o

"Hungarian" blackberry brandy,
P. Cs. 8.5o

Clef à la liste ci-dessus.

Pour trouver l'agent d,)s mirchan-iseq cotées ci-desqus, voyez le nuiméro après le nom qui correspond aux
ind'cations suivantes:

r. John Hope & Co.. î8 St-Alexis. s.General Distilling Co.
2. Laporte, Martin, Limitée, 568 St- 9. ILaw Youniz & CO.. 228 St-Jean.

Paul. 12. Boivin Wilson, 520 St-Paul.
3. Walter Wonham & Sons, 6 St-Sa- 13. Hudon, Hébert. 41 St-SulPice.

c rem nt. 14. Lawrence A. Wilson CO., Ltd., 87
.~.* Gillespies & Co., 12 St-Sacrement. Saint-Jacques.

15. T. M. Dou2las & Co.. io St- Ncn-
las.

18. Larue, Patenaude & Carignan,
Limitée. 234 rue St-Paul.

»9. Corby Distillery Co.. 137 McGill.
43. John Robertson, 68 McGill.
j.;. Ch. Brown, 42 Isabclla, Toronto.

eDISTILLATEUR DE.JO3EPHE. 3EAORAM, Fins Whiskies
WA<TER~LOO, eAJiADA

"OId 'limés, "White Wheat," "6No 83 Rye,"ý "Star Rye".

MEAGHER BROS. & CO., Limited, Agen m ntéai. I

i
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PAR DECISION ROYALE

"CANADIAN CLUB"
WHISKg

"IMPERIAL"
WHISKg

DISTILLÉS ET EMBOUTEILLÉS PAR

HIRAM WALKER & SONS, LIMITED.

WALKERVILLE, ONTARIO, CANADA.

ENTREPOTS:

LONDON, NEW-YORK, CHICAGO,
VILLE DE MEXICO,

VICTORIA, C. B.
Agents: WALTER R. WONHAM & SONS

ô Rue St-Saorement, MONTREAL.

lima
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TA~AC8-CIGAflEB-CIGARETTEB

NOS PRIX COURANTS
Marques spéciales de marchandises dont les maison%, indiquées en caractères noirs, ont l'agence ou la représentation

directe au Canada ou. que ces maisons manufacturent elles-m6mes. -Les prix indiqués le sont d'après
les derniers renseignements fournis "par les agents ou les manufacturiers.

IMPERIAL TOBACCO COMPANY

0F CANADA, Limited.

CIGARETTES Le i,aoo

Bouquet, 75, boite 350, par btc

Calabash 11.50
Lolumbia, petits cigares 12.50
Dardanelles "Turques', bouts unis 13.00
Dr rdanelles "Turques , bouts eni

liège ou eni argent 13.00
Derby 6s, bte de 600, par bte $4.30 7.15
Fatima 208 10.75
Guinea Gold 8.50
Gloria ys 6-J22
GoId Crest aos 6.50
Hassan "Turques". bouts eni

liège ou en or 8.80
Mecca '"Egyptiennes", bouts

unis ou en or 8.80
Moi,uI "'Egiptiennes", bouts

unis ou eri liège 12.75
Murad "T'îrques", bouts unis 12.75
Nelv Light, petits cigares 8.80
Niobe "Turques' 8.50
Old Chum, bouts unis ou eni or 8.50
Old Gold 6s. bte de 6oo, la bte

$4-1IO 6.83
Pail MaIli, format ordinaire 19. 50.
Pal MaIl, format royal 26.00
Players Navy Cut 8.70
Richmond Straight Cut, bte de 10 îr-5o
Richmond Straight Cut, bte de 20 11.00
Sweet Caporal 8.80
Sweet Sixteen 7s,bte de 700, la bte

$4.3s 6.'22
Sub Rosa. petits cigares 8.80

Cigarettes importées.

Capstan, douce et medium 14.00
Capatan, bte de io avec porte-

cigarettes 14.00
Soussa, impol tés du Caire, Egypte,

extra fine, NO 25 21.50
Soussa, extra fine, NO 30 24.50
Soussa, Khedivial 32.50
Three Castles, bte de fer-blanc,

S08, bte de carton ios 17.00
Tbree Castles, bte de fantaisie 17.50

Tabacs à cigarettes.

B. C., No I, 14S 1.18
Sweet caporal, î5s 1.25

Tabacs coupés.

Old Cbum, 12S 0.99
Meerschaum, 12S 0.99
Athlete Mixture, bte en fer-blanc,

34 et 4 lb. 1.50
Old Gold. 13s 1.12
Seal of North Carolina, 13s I1.04
Duke's Mixture, "Cut Plug". 1/1.3 1 .04
Duke's Mixture "'Granule" sac t/i.1 z .04

OId Virginia, pqts 3/ et 1 lb.
Old Virgini-, pqts 1/16
Bull Durham, sac x/il et 1/16
Snap, pqts S4 et i/io
Calabash Mixture, bte Y2 et i IL
Calabash Mixture, bte YÏ lb.
Calabash Mixture, bte !4
Capstan Mixture, importé. bte 5j
Pride of Vir1,inia. importé, bte i/io
Capstan Navy Cut, importé, bte 34

moyen çt fort
Old English Curve Cut. importé,

boite 1/i0
Tuxedo, imnorté, boite i/rn
Lucky Strike. imptité. boite 1/10
Rose Leaf.*importé, à chiquer.

pqts 1 oz.

Tabacs à chiquér importés.

Piper Hiediieck

Tabacs en poudre.

Copenhagen. en btes de 1/12 lb.
Horse Shoe
Rose No i de Landrv
Rose No i de Houde

o.8o
0.70
1 .30
o.67
1.45
1.50
1.6o
i.6o
1.60

î.6o

1.4.5
1 .50
î.6o

1.40

1.32

0.95
0.95
0.38
0.40

Tabacs à chiquer en palettes.

Moose, 12s, Y2 cads., 12 lbs., cada.
18 lbs. 0.46

Snowshoc bar-, 7S, v, buts 12 lbs. o.51
Stair bars, 6s, Va butts, 12 Iba. btes

6 lbs. 0.45
Black Watcb, 78, Ya butts, 9 lbs.

btes 6 lbs. 0.53
Bobs, 6s, Yâ cads., 12 lbs., 4 cads.,

6 lbs. 0.46
Bobs, 12S, Ya b. ts, 12 lbs., btes

6 lbs. 0.46
Currency, 6s, V/a bute%, 9 lbs. 0.46
Currency Navy, 12S. Ya cads., 12

lbs., 34 cads., 6 lbs. 0.46
Pay Roll thick bars, 8Y2 butts, 21

lbs., btes 6 lbs. o.67
Empire Navy bars. 8s, btes 6 lbs. 0.64
\Valnut ba-s, 8s, btes 6 lbs. o.64

EMPIRE BRAND

Tabacs à fumeni palettes.

Pedro bars, 6s, btes s lbs.
Rose bud bars, 7345s, biutts 2! Va lbs.

btes 6 Ibs.
IvY, 7Y48, butts 16 lbs., Ya butts 8

lbs.
Shamrock bars et plugs, 7342s, Y2

i-Utts 12 lbs., btes 6 Ibs.
Derby, 7s, btes 8 lbs.

Tabacs coupés.

G: cat West. sac 95
Forest & Stream, bte z/ri

o.67

0.57

o.5

0.5

THE B. HOUDE CO.. LTD.,
QUEBEC.

Tabacs coupés à fumer.

1'rar peur-
Pqts 1/12, boites 5 lbs.
Sacs 1/14, boites 5 lbs.
Pqts Y, lb.
Pqts i lb.

Coinfort-

0.48
0.56
4J.40
U.40

Sacs 1/14, boites 5 lbs. 0.56
Casino--

PQts A4 lb., boites s lbs. 0.32
Pqts 1/10 lb., boites 5 lbs. 0.40
Pqts 3 î., 0.30
Pqts i lb. 0.28

Horse Shoe Solace-
Pqts 1/12 ib., boites 5 lbs. o.48
Pqts Yi lb. b.48
Pqts 1 lb. 0.48
Pqts i lb. avec pipe à l'intérie--r 0.58
Boite de fer-blanc, V2 lb. 0.53

Gold Block-
Sacs 1/14, bDiîtes 5 lbs. o.58
Sacs 1/9, boites de 5 lbs. 0.58
Boîtes en métalY34 lb. 0.75

Brown Sbag (pour fumer et chiquer)-
Pqts 1/12 lb., boites de 5 Iba. 0.48
Pqts Y2 lb. 0.46
Pqts i IL o.46

Sign.mn Cut Plug-
Sacs 1/14 lb, boites d.e 5 lbs. o.56
Pqts 1/12 lb., boites de 5 lbs. 0.48
Pqts YÏ IL 0.46

Carillon (pour fumer et chiquer)-
Pqts i/i' lb, boites de 5 lbs. 0.44

Como-
Pqts i IL avec pipe à I intérieur 0.48

Lion Brand (Cou é gros pour chiquer).
Sac3 en papier -/12, boites 5 lbs. 0.45

0. K. (scrap à chiquer)-
Sacs eni papier 117, boites 5 lbs. 0.52

Tri-Color-
Pqts x/io, boites de 5 lbs. 0.40

Houde's No. i-
Pqts i lb. avec pipe à l'intérieur 0.54
Pqts 3j lb., boites de 5 Iba. 05
Pqts '/a lb. 0.50
Pyts z IL 0.50
Valise de fer-blanc, i lb. 0.54

Micmac (Coarse Cut Cbewing)-
Sacs eni papier 1/12, boîtes 5 lbs. 0.45

Houde's Fine Cut (pour fumer et .hi-
quer)- o6

0.6 Po'1 1/14. boites de 5 lbs.
Pqts 1/7, boites de s lbs.

HL-dson (pour fun-er et chiquer)-

0.67 Pqts 1/14. boites de *3 lbs..
0.89 (à suivre page 81)

o.6o

o.6o
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Cigares et Tabacs
LE SERVICE DES TABACS

Par F. Charland, Chef du Service des Tabacs

Le Service des Tabacs opère trois stations expérimenta-
les: à Farnham et St-Jacques, P.Q., et à Harrow, Ont., ainsi
qu'un petit champ d'expériences sur la Ferme Expérimentale
Centrale à Ottawa.

Station de Farnham, P.Q.

Le développement de cette station expérimentale de date
récente, est poussée activement. Un quart de la superficie
cultivable a été drainé en 1913, le drainage d'un autre quart
est en cours d'exécution.

Les logements de l'intendant et du contremaitre vien-
nent d'être terminés, ainsi qu'un séchoir spécial destiné à
des expériences de séchage des tabacs par l'air chaud.

Une partie du ravin qui traverse l'exploitation a été ni-
velée et le cours du ruisseau rectifié, ce qui permet de mettre
en culture une superficie supplémentaire de quatre arpents
environ.

Travail expérimental. - Il consiste principalement en:

i° Un essai systématique destiné à établir la formule
exacte d'engrais chimiques qui convient à nos terres, ainsi
que la dose à employer afin d'obtenir le rendement net le
plus avantageux.

Les engrais chimiques sont employés concurremment

avec le fumier de ferme. Le point de départ est un formule
empyrique basée sur la connaissance .des exigences de la

plante de tabac. Cette formule sera modifiée progressive-

ment d'après les résultats obtenus, chaque année, jusqu'à ce

qu'elle devienne à peu près défintive. ,
2° L'étude comparative de diverses variétés de tabac à

enveloppes (binders).
Ces dernières comprennent le Comstock Spanish, le Ha-

'ana Seed Leaf, le Big Ohio et Sumatra, le Yamaska. Ces
%ariétés ont déjà été cultivées en 1913, cependant les terres

ýur lesquelles on les a plantées étaient dans un état de pre-
;aration rudimentaire, et la qualité des produits qu'elles ont

urnis était plutôt inférieure.
Si l'on en juge par l'aspect de la récolte sur pied, il est

'ermis d'espérer des résultats plus satisfaisants cette année,

malgré un orage de grêle qui a causé des dégâts assez im-

portants.
30 L'étude de certains tabacs pour intérieurs de cigares

"fillers". Ces derniers comprennent les Brésils et le Cubain

importé. Il nous faudra peut-être renoncer provisoirement à

cette culture. Les Brésils ne semblent pas jouir au Canada
d'une très grande faveur, quant au Cubain il ne fournit pas

des rendements en poids suffisants pour que les planteurs se

décident à en entreprendre la culture.
Il nous faudra chercher à remplacer la variété essayée

jusqu'à ce jour "Vuelta Abajo" par une autre variété, moins
aromatique peut-être, mais d'un rendement en poids plus
élev_

4° Elevage et sélection. - Malgré des conditions ai-

mosphériques assez défavorables, les hybrides Yamaska et

ltig Ohio et Sumatra ont été reconstitués, et l'on espère les
mettre à l'abri des gelées.

Une première sélection de ces deux types intéressants a
été faite au cours de la présente campagne. Nous espérons
mième pouvoir, dès l'année prochaine, commencer la distri-
bution des graines de tabac des variétés Yamaska et Big
Ohio et Sumatra.

50 kécolte. - Ce travail a été rendu plus rapide et
moins coûteux par l'adoption de différents dispositifs.

(a) L'étendage sur la plantation au moyen d'échafau-
dages sur lesquels les tabacs sont placés aussitôt après avoir
été accrochés aux lattes. Ils passent ainsi de deux à trois
jours sur la plantation avant d'être transportés au séchoir.
Des toiles sont étendues sur les échafaudages en cas de pluie,
et la nuit afin d'éviter que les tabacs ne se refroidissent trop.
Les avantages de cette méth4dde sont les suivants: les tabacs
coupés ne viennent en contact avec le sol que pendant un in-
tervalle de temps minimum; ils se fanent progressivement
sur les étendages sans ètre exposés à des fermentations dan-
gereuses, et sont pratiquement à l'abri de la pluie.

Si le nombre d'étendages est suffisant, on peut organiser
le chantier de manière à couper les tabacs au moment où la
rosée est évaporée et où ils commencent à faner sur pied,
les premières heures de la journée étant consacrées au trans-
port des tabacs des étendages au séchoir.

bb) Un chariot spécial est employé au transport. Il
permet l'enlèvement, par un seul cheval, d'en'viron 75 à 8o
lattes chargées. Ce chariot comprend un cadre inobile qui
peut être soulevé au moyen de poulies, et fixé sur les mon-
tants de telle sorte que, au cours de cette dernière opération,
les tabacs ne sont pas exposés à des frottements.

(c) Un système de poulies, "triplex", gràce auquel la
charge entière du chariot peut être élevée dans quelques mi-
nutes à la partie supérieure du séchoir. On évite ainsi l'opé-
ration laborieuse qui consiste à passer les lattes d'ouvrier à
ouvrier du bas au haut du séchoir.

Avec deux chariots et quatre cadres mobiles, on peut
établir un roulement tel que les ouvriers occupes au déchar-
gement soient occupés constamment. On évite ainsi toute
perte de temps.

(d) La fanage des produits sur la p!antation peut être
poussé jusqu'au moment où les pointes les feuilles commen-
cent à jaunir. On peut donc commencer lg ventilation des
séchoirs plus tôt, et l'on évite les fermentations à la pente.
La ventilation étant plus active dès le début, la durée de la

période de dessiccation peut ètre réduite, ce qui permet de
la terminer avant l'arrivée des grands froids.

Parmi les autres problèmes, d'ordre immédiatement pra-
tique, qui sont l'objet d'une attention spéciale, mentionnons

la préparation et l'établissement des semis, question qui est
toujours d'actualité.

Station de St-Jaeques 'AchiganQ.

En réalité, il s'agit plutôt d'un champ d'expérience, d'u-

LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.



LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.

ne étendue d'une dizaine d'arpents, exploité d'après le systè-
àle le la rotation triennale et comprenant ute plantation de
tabac d'une superficie totale de trois arpents environ.

Il est difficile <le cultiver sur une pareille étendue plus
d'un arpent de tabac de chaque variété. La nature des tabacs
obtenus diffère sensiblement, en raison des conditions spé-
dales (le sol.et de climat, de celle des tabacs de la même va-
riété obtenus à Farnhan. En général, la feuille est plus cour-
le, plus élastique et peut-èt're plus épaisse.

Certaines variétés de tabacs à enveloppes ont été et se-
r'nnt encore essayées à St-Jacques. On devra peut-être les
iemplacer un jour complètement par des tabacs à pipe, et
cela dès que l'on aura pu établir des variétés à grand rend,-
ment (types Connecticut), assez précoces pour pouvoir être
récoltées avant le ic septembre.

Quoiqu'il en soit, on a pu, au cours de la campagne 1914.
faire une sélection intéressante de Yamaska et de Big Ohio
et Sumatra. La plantation de Comstock a été très inégale et
d'une venue à peine moyenne, quant au Cubain, il semble
avoir végété maigrement après avoir souffert d'abord (le la
sécheresse, ensuite d'un été relativement froid.

Statioh de Harrow, Ont.

Cette dernière est consacrée à l'étude des problèmes qui
intéressent plus particulièrement la culture du White Burley
et celle des tabacs jaunes séchés à l'air chaud (type Virginie
jaune).

Le programme général ressemble d'assez près à ceîlui
adopté sur la station expérimentale de Farnhamn: Etudes des
rotations, essais méthodiques d'engrais, etc. Cependant, ci
raison <le l'importance que les planteurs attachent à la pro-
duction des tabacs le couleur claire, une attention spéciale
a'été accordée à la dessiccation.

On a généralisé l'emploi des étendages sur la plantation,
dans le double but d'éviter de souiller les produits et d'en
activer le fanage à l'abri des fermentations en tas et de la
pluie.

Ce procédé sera comparé à la méthode ordinaire qui
consiste à faner les 'tabacs sur le sol nième, après les avoir
enfilés suir les lattes, afin d'établir le temps économisé sur la
dessiccation et de voir s'il permet d'obtenir des tabacs con-
tenant une plus faible proportion de sable.

Afin de réduire encore davantage la durée de la dessic-
cation, une partie des Burleys de la récolte 1914 sera récol-
tée après que la tige aura été fendue de haut en bas, presque
atu niveau du sol. Il est à supposer que des tabacs récoltés
dans ces conditions et convenablement fanés sur les étenda-
g's perdront, avant leur transport au séchoir, une proportion
d'eau plus grande que ceux récoltés par la méthode ordinai-
re (tige simplement coupée au niveau du sol).

En fin de compte, si l'on rentre au séchoir des tabacs
moins gorgés d'eau, si la -dessiccation peut être menée plus
rapidement, on doit s'attendre à obtenir des feuilles de cou-
leur pius claire, surtout si l'opération est -terminée assez tôt
pour que les produits soient soustraits à l'influence des va-
riations hygrométriques qui marquent la fin de l'automne.

Pour que le résultat soit complet, il faudrait que l'éco-
tonnage soit entrepris dès que la dessiccation des feuilles est
terminée et que les tabacs ne séjournent ensuite que le moins
de temps possible entre les mains des planteurs, avant d'ètre
expédiés à l'usine.

l.'attention du manufacturier a été attirée sur ce dernier
point.

Plusieurs variétés de Burley ont été essayées en 1914.
Il semble que le type de Improved White Burley, jusqu'ici
et reproduit sur la station de Harrow soit égal, sinon supé-
rieur, aux variétés nouvelles dont les graines ont été reçues
l'hiver dernier.

En ce qui concerne les tabacs jaunes, séchés à l'air

rhaud, on a introduit à Harrow en 1914 des hybrides italien,
qui se sont montrés plus précoces que toutes les variétés dc
\ irginie essayées jusqu'à ce jour.

On ne pourra juger de la texture de ces tabacs et 1eui

gout que lorsque leur dessiccatiQn sera terminée, mais i'.
1t ivent certainement être récoRlés de 8 à 12 jours plus tôt

que le Warne, ce qui donne l'espoir, en année normale, de
p- t-voir les traiter fin d'août ou dans les premiers jours de
septembre.

Bien que le nombre des plantes conservées pour la pro
ùuction des graines ait été assez limité, il sera possible de
hire en 1915 une distribution de graines, suffisante pour que
ces tabacs soient essayés en grande culture par quelques
p!anteurs du comté d'Essex.

Ferme Expérimentale Centrale (Ottawa)

Une parcelle d'un acre environ d',tendue est, chaque an-
née, plantée en tabac à Ottawa.

Elle est surtout consacrée à la production des graines
et à l'étude de variétés nouvelles ou nouvellement introdui-
tes au Canada.

On y commence la sélection de certaines variétés dont
la culture est généralisée déjà dans le Dominion, sélection
qui est reprise et continuée sur les stations expérimentales
proprement dites. Ce travail entrepris depuis 1913 seulement
a déjà donné des résultats appréciables pour la plupart des
variétés cultivées dans la province de Québec. En ce qui
concerne Ontario, il convient de mentionner que les hybri-
des italiens qui ont donné de si légitimes espérances en 1914,
à Harrow, avaiet été étudiés et sélectionnés à Ottawa au
cours de la saison 1913.

LA REHABILITATION DU TABAC

Qui aurait pu croire que la guerre actuelle nous vaudrait
la réhabi!itation du tabac? Toujours est-il que l'on s'est
aperçu qu'il est presque aussi indispensable au soldat que le
manger et le boire. Evidemment, on peut se passer de tabac ;
mais pour les armées en campagne, les bienfaits du tabac ne
sont guère contestables. Le soldat, d'après van Swieten,
trouve dans sa pipe à la fois un compagnon et un supplément
nutritif. De nos jours, Michel Lévy a montré comment le
tabac préserve de la nostalgie et Morache a déclaré que la
privation de cette denrée, au cours d'une campagne, serait
aussi désastreuse qu'une privation de vivres... Longmore,
"surgeon general" de l'armée britannique, a mis en relief les
bons effets du tabac sur les blessés militaires dont il facilite
le repos en diminuant leur excitabilité nerveuse. Les sociétés
de secours aux blessés connaissent d'ailleurs ces vertus de
l'herbe à Nicot et ci sont, pour ces raisons, abondamment mu-
nies.

La pipe soulage certainement l'odontalgie. Le docteur
Hepburn affirme méme que chez les fumeurs la carie den-
taire apparait tardive et inaperçue, par suite d'une mortifica-
tion indolente, graduelle, de la pulpe dentaire. D'autre part,
le charbon de la fumée. en fixant de préférence ses dépôts sur
les dépressions et brèches de l'émail dentaire, préserve
l'ivoire des altérations menaçantes de la carie.

L'usage du tabac à fumer combat certaines gastralgies et
rend moins urgent le besoin de nourriture, si pénible à cer-
tains estomacs intransigeants et "pendulaires." D'autie-part,
fumer "post prendium," stimule la digestion paresseuse.
Claude Bernard expliquait cette utile action par la solidarité

s étroite qui unit tous les actes sécrétoires du tube alimentaire:
" L'excitation de l'appareil salivaire détermine, dit-il, une sur-
activité dans les sécrétions gastro-intestinales.

Signalons aussi l'action calmante et anti-spasmodique du
tabac à fumer contre certains états nerveux du tube digestif.

Vol. XLVII-NO 48



Vol. XLVII-No 48. LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.

-(Suite de la pa<T 78)

Pqts 1/7, boites de 5 lbs.

Gold(-Ml Leaf-
Pqts 1/15, boites de 5 lbs.
Pqts A4, boi'es de 5 lbs.
Boites de fer-blanc. !l lb.
Boites de fer-blanc, Y4~ lb.

Pçts 1/i0, boites de 5 lbs.
Boites de fer-blanc, !/2 lb.
Boites de fer-blanc, 1/ l b.
Sacs i/6 lb., boites de 5 lbs.

Chainpaign-
Pqts 1/11, boitzs de 5 lbs.

Morning De-
Pqts î/îî, boites de 5 lbs.
Boites en métal '/ lb.

Cremo-
Pqts x/is, boites de s lbs.

S*andard-
Pqts i/îo, boites de 5 lbs.
Boites en mftal YÏ lb.

jockey-
Pqts 1/iS, boites de Slbs.

Patriot-
Boites en métail i lb.

Handy (Cut Plug)-
Sacs i/ni boites de 5 lbs.

Alice-
Sacs i lb.

Cadet-
Pqt3; 1/14, boites de 5 lbs.
Boites de métal, Y4~ lb.

O!d StYle-
Pqts 1/ii, boites de 5 lbs.

gcnator-
Pqts i/ii. boites de 5 lbs.
Sacs 1/6, boites de 5 lbs.
Boites en métail Y/, lb.

Jolly Good Navy Cut-
Boites en métail 1/9, boites 2 lbi

Tabacs à fumer, coupe naturel
Parfum d'Italie (Quesnel)-

Pqts 1/14, boites de 5 lbs.
Mon Ami (Pure Quesnel)-

Pqts 1/io, boites de 3 lbs.
Pqts Vi lb.
Pqts i lb.

Red Cross-
Pqts 1/12, boites de 5 lbs.

Pqts '4 IL

o.0 Pqts 1/9, boites .de 5 lbs.
Tiger-

o.o Pqts 1/12, boites de 5 lbs.
0.60 Montcalm-
0o.68 Pqts i IL
0.75 Encore-

o.80 Pqts 1/12. 1.-ites de 5 lbs.
0.83 Pqts Y/, lb.
o.88 Pqts i lb.

o.0 Sacs g,. boites de 5 lbs.
Rouge et Quesnel-

0.85 Pqts 1/12. boites de 5 lbs.
Pqts 1/6 lb.

8 Pqts 3/ IL
0.5B Pqts 1 lb.

Quesnel-

o.6o 'nets '4 lb.
P 's '/2 lb.

I 0 Pqtsîilb.
Houde s Bcst One Dollar

(Quesnel)-
o.0 Pqts i/i i. boites de 5 lbs.

Pqts '4 lb.
Pqts 3/2 lb.

0.35 Pqts i lb.
Napoléon-

0.80 Pqts 1/16. boite3 de 5 lbs.

Blue Cross-
0.35 Pqts 1/2 lb.

Pets r lb.
o.58 Bellefeuille-
0.75 Pots ',4. boites de 5 lhs.

Pots ï/. lb.
o.85 Pcs i lb.

Hntide's Qesnel-

0.0 Pets î/î6 boites de c lhs.
1.0 Pqts i/g, boites de 5 lbs.

0.95 rPrairie-
Pqts 1/12. boites de 5 lbs.

I.10 Rouge-

e. Pejts '/4. boites de 5 lbs.
Pqts 1/4 lb.

o.6 P<ts '/2 lb.
0.6 Pqts i lb.

Golden -Brooml-
0.75 Boites en métal T/7
0.* 6oD Hlide's Sncrial Parfum d'Itali
o.60 Pots T/12. boites de 5 lbs.

Riclieleu-
0.48 Pqts 1/12, boites de 5 lbs.

0.48 Tabacs à cigarettes.
0.05 Rugby-

Btes glissantes i/io, btes 5 lbs. 0.77
0.48 Pqts 1/16, b -ites de 5 lbs. 0.70

Pqts YS~ lb. 0.70
Pqts i lb. 0.70

0.30 Petit Bleu-

Pqts 1/14, boites de 5 lbs. o.6o
0.48 Egits i/g, boites de 5 lbs. o.6o
0.48 Pqts Y2 lb. o.55
0.48 Pqts i lb. 0.55
o.58 L L. V.-

0.48 Pqts 1/14, boites de 5 lbs. o.6o
0.45 Petit Poucet-
0.45 Pqts 1/14, boites de s lbs. o.58
0.45 Le Petit jaune-

0.50 Pqts 1/14, boites de -,lbs. c.58
o. ço Calabrese-
0.50 Pqts 1/16. boites de 5 lbs. 0.7ý0

Mixture Swoboda-
Boites glissantes i/îo, btcs 5 lbs. 0.74

0. *90 Carlo- -
0.00
0.90 Pqts 1/16, boites de 5 lbs.. 0.65
0.90 Ali Baba-

Pqts 1/16, boites de 5 lbs. 0.70

0.40 Pqts i/il, boites de 5 lbs. 0.75
Bo te if-

0.40 Pqts 1/16, boites de 5 lbs. 0.70
0.40 Tabacs à cigarettes, turc.

Houde's Turkish-
0..12 Pqts i/îS. boites de 2 lbs. 1.15

'e-

D-12 Yafa-
0.30 Pqts 1/16, btes de 2 et 5 lbs.

o.69s Palettes pour chiquer.
D. 68 Spun Rol-

*-; 1/16, boites 1 lb.

D.48 Coupé et Pressé Naturel.
Orignal (Quesnel)-

0.312 Pqts 1/9, boites de 5 lbs.
0..12 Pqts Y4~ lb., boites de 5 lbs.
0.32 Palettes tranchées.
0.30 Altas-

Btes glissantes W4 btes 5 lbs.
0-.S0 Bamboo (Curved Cut)-

0.48 Btes en métal i/ii, btes de 3 lbs.
Caribou-

0.48 Boites %4, boites de 5 lbs.

I .25

0.70

0.70

0.70

o.6o

o.8

o.6o

Demandez le Tabac

1b IC HE I
ufacturê par.

Pavillon on Satin dans les

THE. B. -HOUDE COMPAN

- - -- - - - - -

a Fumer

IE U"
Paquet.
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LA CONSTRUCTION
Ci-dessous détail des permis dle cons-

truction et de réparation au-dessous de
$i,ooo accordés par la ville pendant la
semaine prenant fin le 21 novembre 1914.

Nouveaux Permuis.
Ave Western, quartier Notre-Dame de

Grâces; i maison. i hangar, i logement,
3 étages, 2e classe; coût proh., $20,ooo.
Propriétaire. A. Malo, 100 St-Jérôme.

Rue Fortyth, quartier Hochelaga; i
maison, i manufacture, i logement, i
étage, 3e classe; coùt proh., $i,200. Pro-
priétaire, Cie Canadienne de Vinaigre, s.,
Traverse de Longueuil.

Rue Jacques Hertel, quartier Emard;, i
maison, i manufacture, i logement, i
étage, 2e classe; coût prob., $i,5oo. Pro-
priétaire, Cie d'Architecture St-Paul, 22
Champigny.

Rue Lamothe, quartier Longue-Pointe;
i maison, i logement, 2e classe; coït;

fi rob., $45.000. Propriétaire, RR. Pl.
,-ranciscains, 964 Dorchester Ouest.-

Rue St-Patrice, quartier Ste-Anne; i
mfaiso)n, i entrepôt, i logement, 4 étages,
2C ClaSSe: coùt prob., $12.500. Proprié-
taire, Canada Sugar Refining CO., 140
M ontmniore ncy.

Ave Delorimier, quartier Delorimier;
2 nmaisons, 6 logements, 3 étages, 3c clas-
se; coût proh., $îrsoo. Propriétaires,
Alph. et l'. L.arose, 1282 Delorimier.

Rue D)es E'rables, quartier Delorimier;
2maisons. 6 logements. 3 étages. 3e clas-

se; coûît îrob., $.ý.ooo. Propriétaire, Mme
\'eîîve H. Gahoury, 1131 Beauce.

Ruie Crémiazie, quartier Saint-Denis; 2
iil;tson,, i logements, 3 étages, 3e classe;
coûut pr(,b.. $6.ooo. Propriétaire. Ad. Gra-
vel. 1031 (Crémazie.

kue Deniontigny E-st, quartier Lafon-
taine; i maison, i manufacture. i loge-
muent. I étage, 2e classe; coût prob.,
$4.9.!8. Propriétaires, Frères de la Cha-
rité. 341 l)emontigny.

Rue Visitation, quartier St-Jacques; i

maison, 3 logements. 3 étages, 2e classe;
coût prob., $io,ooo. Propriétaire, L. Bé-
langer, 30 St-Jacques.

Réparation&.

Rue Rivard, quartier St-Dcnis; i mai-
son, 3 logements, 3 étages, 2e classe;
coût prob., $2,ooo. Propriétaire, Mme
Veuve M. St-Germain, 732 Rivard.

Rue Notre-Dame Ouest, quartier
Ouest; i maison, i magasin, i logement,
i étage, tère classe; coût prob., $1.200.
Propriétaire, Anglo-Américan Leather
Co.. 2î8 Notre-Dame Ouest.

Rue Boyer, quartier St-Denis; i mai-
son. i logement, i étage, 3e classe; cout
proh., $i,ooo. Propriétaire, Pierre Bou-
liane, 2360 Boyer.

Rue Ste-Catherine Ouest, quartier St-
Georges; i maison, i logement, 1 étage,
3e classe; coût prob., $i,ooo. Proprié-
taire, Goodwins, Ltd., Ste-Catherine 0.

LEMS TRIBUNAUX
COUR DE CIRCUIT.

JUGEMEll-NTS RENDUS.
Défendeurs.

Belisle, Veuve J. F.

Bourgouin, Jos.

Bayeur, J. N.
Payeur, J. N.

Câ
Turcot, Adelmaire

Daoust, Nap.

Granger, Etistache(

Marlcesfleld. Jos.
Robert, Lucien
Gouin, Ernest

Landry, W.

Lavallée, Noé et Adalbeî
Peti

Mercier, J. J.

Brissette, H.
Lamoureux, Ros.

Desl;ère-- L. 0.

Blutcau, 0.
Slaples, Samluel
Fortin, J. A.
Deslongchamps, Adrien
St-Julien, Jos.
Guérin, F., et Lefort, H.

Gareau, P.

Moranville, J. E.

Flynn, T. E.

Demandeurs Montant
cuile Mii.

The I-fervey Chiciical Coi. $3i

Cairnside.
Patenaude, A.

Carillon.
Huidon, Hlébert & Cie. l.tée

Johin Rýobertson & Co.
te St-Mîchel.

Fassett.
Leduc, .(

Delisle, R.
L'Acadie.
i e Co-opérative dI'liiinictihlcs

Lachine.
Lazuir. J.

London Printing & Litho. Co.
Montreal Biscuit Co.

Lacolle.
Paterson, Dame L.

Annonciation.
rt Mi. Moody & Son

ite Caucapédia.
Hervey Cheiical Co.

Longueuil.
Bommn. O.

H. J. Kavanagh et ai.
~aisonneuve.

I -tourelle, T.
1. 111 îmmî.ine, F.

he N. K. Fairl'an' Co., Ltd.
Hcwitt, T. J.

Cassidy. H. R.
Pichet. J. A.
Thiibault, D.
Perrault, C.

Marieville.
Hudon, Hébert & Cie, Ltée

qominingue.

Percé.
Hudon, Ors

Bisson, B. M.

Leblanc, W.

L.aperle. Aimé
3. Lamei, Jos.

S

14 Robitaîllc, Xavier

55 Ballard. J. 1).

26 Tourigny, H. P).

33
Renaud,. H. P.

H ue, J. W.

39 Taillefer & Demers

9~ Pîché. John

Lett, H.

Thibault,, A.

Desrosiers, J. ,& Cie

Sa
Marcotte. J., & Cie

Sb
Guay, A If.. sr.

Pont Viau.
Kuffi. J. 2o

Ste-Agathe.
Christie, Brown & Co., Ltd.

St-Antoine.
Hudon & Orsali, Ltée

t-Gabriel de Brandon.AueV
Dame M. Robert et vir

St-Hyacinthe.
The Georgia Turpentine Co.

The Oceanic Oyster Co.
St-Jérôme.

Martin-Senour Co., Ltd.
St-Lambert.

St-Laure

St-Laza

St-Pau

nt

95

Bramson, F. 6o

Archambault, F.
re.

Castonguay, F.
L

Granger Frères, Ltée

Ste-Rose.
Ste-hérse. Brunet, D. 48

Sapho Mfg. Co., Ltd. 13
ult-au-Récollet.

J. Paiement & Frère 40
awiuigan Fall.

Sherbrooke.
Beaudoin, Ltée

1-llrami Stone Co.
Merchants & Employers Guar. Acc. Co.

A\uger. Geo. The Hudson Bay Knitting Co.

Verdun.

Roy, D. 54

ali, Ltée 66

Mathews. J. \.
Deschamps. joà.
Short. A.. L.
Thomas, Rich

Suckling. Dame Hadley
McDonald, D. J.
Gardiner
Rools alias Rolls, Pat.
MeDonald, 'D. J.

Parentc-gu. L.

Granger Frères, Ltée
Columbian Land Co., Ltd.

Cie Co-opérative d'Immeubles
Margueson, A.

Westmount
Becket, 0. G. 53

Muro, D. J. 21
Nase, O. 50
Earle, G. 30

ira-akaEstCochenthaler, M. 30

Bremner1 -Alex ý----4
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Hudon & Orsali Limitée
EPICIERS EN CROS

Importateurs de VINS et LIQUEURS
SEULS AGENTS AU CANADA

Pour le célèbre "COGNAC"

LUCIEN FOUCAULD&CO.
HUILE D'OLIVE

ADOLPHE PUCET

Reconnue la meilleure au monde.
Qualité Vierge d'Aix:

" Supérieure.
Surfine.

Bouteilles oalsses 12
" "i 24Y2
"i 12

"l " 24%

48¼4

Estagnons " 5

"1 " Y

" " Y
"i "

itres broohées.
"l "o

Rondins.

Callons (lesure Impériale).
il si

hi

'i

il

Il est de votre intéêtt de nous demander nos prix, avant d'aller
ailleurs. Ecrivez-nous ou téléphonez-nous à nos frais:Main 4965.

259, rue St-Paul, Montréal.

En
il

66si

"

"

"

g'

"I

"

1

"

LE PRIX COURANT, Vendredi, 27 Novembre 1914.

moli
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W. CLARK, LIMITED.

Les Fèves au Lard
Favorites du

Consommateur.

Celles qui sont
de meilleure vente

pour l'Epicier.

FAITES AU CANADA.

Montreal, Canada.


